
Le Trésor français au bord de la faillite
L' « opération 20 °fo » généralisée

S

I l'« opération 20 % » décrétée le
10 août par M. Félix Gaillard a
eu pour effet d'arrêter l'hémor-

ragie de devises qui entraînait le
Trésor à la faillite, elle n'a pas pour
sutanl amélioré beaucoup la situation
financière de la France. En effet , cette
pieudo-dévaluation a été faite à un
moment défavorable. Le ministre des
finances était aux abois : il devait

^ 
pa-

rer au plus pressé pour rétablir l'équi-
libre de la balance des paiements . Il
n'eut donc guère le temps de mettre
en place une véritable politique de
déflation et un appareil suffisant de
eonfrôle des prix et des salaires. Crai-
gnant au surp lus les répercussions psy-
chologiques d'une dévaluation dans les
règles classi ques, il n'osa pas aller jus-
qu'au bout de la logique et décida,
pour éviter une hausse trop sensible
fa prix sur le marché intérieur,
-exemp ter une fraction importante des
-iportations de matières premières de
la faxe de 20 %. Mais du même coup,
I perpétuait le système néfaste des
faux de change différents qu'il avait
manifesté l'intention de supprimer, créait
des distorsions de prix et prolongeai!
l'arbitraire de la politique économique.
Il lui aura fallu un peu plus de

deux mois pour se rendre comp te qu'il
'"ail fait le jeu de la spéculation. Las
matières premières telles que l'acier ,
» charbon, le pétrole, etc., bénéficiant
de l'ancien taux de change, (soil 350 fr.
français pour un dollar) alors que les
«titres achats à l'étranger devaient se
«ire sur la base du nouveau cours de
wO francs pour un dollar, les impor-
tateurs de produits privilégiés cher-
tnèrent à accélérer leurs achats dans
" crainte que sous la pression inter-
nationale , le gouvernement ne géné-
"lise la « dévaluation ».

M. Gaillard avait une arme à leur
JPposer : il avait suspendu la libération
j™j échanges et pouva'if , en théorie,
'reiner les excès en n'accordant qu'au
tomple-goutfes les licences d'importa-
N. Oublia-t-il que la France faisait
Mie de la Communauté européenne de
charbon et de l'acier, et qu'elle s'était
engagée par le traité de 1952 à sup-
primer tout contingentement de ces
Produits ? Toujours est-il que les im-
portateurs français sautèrent sur l'oc-

casion. Les achats d'acier en Allema-
gne et en Belgique passaient bientôt
de 1 milliard de francs français par
semaine à 5, voire 6 milliards, en mê-
me temps que les importations de char-
bon s 'accroissaient aussi. Conséquence :
les faibles réserves de devises du Tré-
sor fondaient de nouveau et les indus-
triels français annulaient les comman-
des qu'ils avaient passées aux acié-
ries du pays pour s'approvisionner à
l'étranger. Il fallait réag ir sans retard;
et c'est pourquoi, dimanche, sans at-
tendre la constitution du nouveou ca-
binet, le gouvernement chargé de l'ex-
pédition des affaires courantes décidai1!
d'appliquer le nouveau taux de change
à toute les importations.

I
L n'y a pas de demi-mesure en matière

monétaire : la preuve en est donnée
une fois de plus. Dans son principe
même, la pseudo-dévaluation du 10
août ne pouvait être que provisoire. Mais
que va-t-il se passer maintenant que
le gouvernement a été contraint, sous
la pression des événements, de fran-
chir l'étape décisive ? D'abord, les prix
de l'acier , du charbon et des carbu-
rants vont augmenter. Comme l'indice
général est déjà à la hausse , le pou-
voir d'achat de la population va en-
core baisser et justifier de nouvelles
revendications de salaires. Le gouver-
nement sera bien forcé de céder...
Mais alors, il renforcera encore la crise
financière. Les caisses du Trésor son!
de nouveau vides : il faudra recourir
une fois de plus aux avances de la
Banque de France et à de nouveaux
impôts : autrement dit renforcer l'in-
flation fout en pénalisant l'économie.

Certes, une aide extérieure pourrait
accorder un répit au gouvernement.
Mais il est peu probable que les Etats-
Unis consentent à envoyer leurs dol-
lars à Paris sans que la France prenne
l'engagement de modifier sa politique
économique. Dans ces conditions, même
si cette aide était accordée, elle ne
résoudrait rien.

IL est donc probable que la France
va se trouver dans l'obligation de

réduire encore ses importations, de
contingenter ses usines, en un mot de
bloquer l'expansion économique de ces
dernières années. L'heure des grands
sacrifices a sonné, ef la dévaluation à
elle seule n'est pas une solution à la
crise. Pour qu'elle soit vraiment béné-
fique, elle devrai) s 'inscrire dans un
ensemble de mesures correctrices im-
pliquant une réforme des institutions
économiques, la réduction des dépen-
ses improductives de l'Etat , l'allége-
ment des charges qui pèsent sur l'éco-
nomie et le commerce. Il faudrait au-
jourd'hui à la France un Poincaré, un
stabilisateur, un homme qui puisse
créer une discipline nationale. Ni M.
Mollet, ni M. Gaillard, ni M. Pflimlin
n'ont cette envergure. M. Pinay qui
avait su opérer le redressement de
1952 et jouissait de la confiance de
l'opinion publique, n'a pas pu s 'im-
poser à l'Assemblée nationale. Faut-il
vraiment que la France, en plein ra-
jeunissement ef en pleine transforma-
tion, soit bloquée dans son expansion
économique par les erreurs et l'aveu-
glement de ses politiciens de carrière ?
C'est à désespérer.

Jean HOSTETTLER.

Israël prêt à toute éventualité

L'Etat d'Israël , au carrefour des mondes , poursuit  fébri lement l ' instruction
de ses troupes. Les soldats sont soumis à un sévère entraînement.

J0UK0V AURAIT ETE EXCLU
Selon des inf o rmations vraisemblables mais non encore conf i rmées

du praesidium du comité central du P.C.
PARIS, 28 (A.F.P.). — Selon des informations reçues à Paris,

le maréchal Joukov aurait été exclu du praesidium du comité
central du parti communiste de l'U.R.S.S.

Cette décision aurait été prise au cours d'une réunion tenue
lundi par le comité central , mais il ne s'agit encore que de
rumeurs.

D'après de nombreuses informa-
tions concordantes, les dirigeants
soviétiques "auraient l ' intention de
publier incessamment un communi-
qué sur le sort du maréchal Joukov.

La « Pravda » lance un appel
au peuple russe

MOSCOU , 28 (A.F.P.). — La «Pravda »,
dams un édiiitorial diffusé hier matin

par Radio-Moscou, a lancé un appet au
peuple soviétique, l'im v iilam't à rester
étroitem ent uni autour du parti et à lui
faire confiance comme par Le paisse
dans toutes tes mesures et décisions
qu'il prend et qui répondent toujours
à ses intérêts les plus vitaux.

Affii-maut que 1. comité oenibral a
toujours été en guide sûr du peuple
à toutes les étapes de l'h istoire de
l'U.R.S.S., la « Pravda » souligne la né-
cessité de maintenir également à l'heure
actutelle l'unité inébranlable du peuple
et du parti pour pouvoir remporter à
l'avenir de nouvelles victoires dans
l'édification du commiuiraisme.

Le journal rend hommage au peuple
soviétique et à tous les membres du
parti pour avoir notamment manifesté
cette union mébraimla.ble au moment où
le comité centrai] a démasqué le groupe
anttiparti Malenkov - Molotov - Kagano-
vilch et les remercie die l'avoir soutenu
dans cette action.

« L'unité inébranlable du peuple et dtu
parti , conclut la • Pravda > , est une sûre
garantie de la puissance die noibre ordre
socialiste et du triomphe final du com-
mun isme dams notre pays. »

Nouvelle crise au Kremlin
« L'Union soviétique n'assistera

pas les bras croisés à une guerre
contre la Syrie. Un complot mili-
taire a été organisé par les cercles
réactionnaires américains contre le
peuple syrien pac if ique.  La Turquie
poussée par les Etats-Unis, est
destinée à jouer le premier rôle ,
mais qu 'elle prenne garde, car elle
joue avec le feu ! »

Tel était le langage que tenait
à Tirana , jeudi dernier , le maréchal
de l'U.R.S.S. Grigori Joukov , sur-
nommé la râpe et le grincheux par
ses soldats. Ignorait-il en ce mo-
ment que son remplacement au
ministère de la défense nationale
était imminente  ? On ne sait. Ce
qu 'on peut constater, en revanche,
c'est qu'à la veille de sa « libéra-
tion », il exécutait consciencieuse-
ment sa part i t ion dans l'assour-
dissante fanfare  de M. Nikita
Khrouchtchev.

UN GRAND SOLDAT
Les sobriquets dont l'avait af fu-

blé la troupe dénotent un caractère
diff ici le  de la part de ce grand sol-
dat qui avait fait la première guer-
re mondiale comme dragon et reçu

l'ordre de Saint-Georges, en raison
de sa bravoure.

Au cours de la seconde, on croit
pouvoir a f f i rmer  qu 'il s'est trouvé
en confli t  parfois aigu avec ses
camarades ou subordonnés Konev ,
Rokossovsky, Malinovsky, Vassi-
levsky, Eremenko , ainsi qu 'avec les
Malenkov et les Boulganine, succes-
sivement délégués du Politbureau
à son état-major. Il n'empêche que
les grandes victoires soviétiques de
Moscou (décembre 1941), de Sta-
lingrad (novembre 1942), d'Ukraine
occidentale (mars 1944), de la Vis-
tule et de Berlin (janvier-avril 1945)
lui _ reviennent incontestablement.
Après sept ans de quasi-disgrâce,
la mort  de Staline le remit en selle.
Il semble qu 'il ait participé à l'ar-
restation de Beria et tout dernière-
ment à la révolution de palais qui
provoqua l'éviction de Molotov, de
Malenkov, de Kaganovitch et de
Chepilov, et que sa nomination au
« praesidium » du parti communiste
fut  la récompense de ses services.
Relevons enfin que le maréchal
Joukov porte la principale respon-
sabilité du massacre des patriotes
hongrois.

MALINOVSKY,
FAVORISÉ PAR LA CHANCE
Son camarade et successeur Ro-

dion Malinovsky fit ses premières
armes dans la brigade russe que
le tzar Nicolas envoya sur le front
occidental en 1916 et participa dans
ses rangs à l'offensive du 16 avril
1917 en Champagne. Nous le trou-
vons ensuite en 1942 à la tête des
forces du front de Stalingrad, char-
gées de couvrir l'investissement de
la 6me armée allemande, mais,
contrairement à ce qu 'on lisait di-
manche dans la presse, il n 'infligea
aucune défaite ni « lourde » ni même
légère au maréchal von Manstein.
Si ce dernier dut abandonner Paulus
à son triste sort, c'est que la 8me
armée italienne s'était fait enfoncer
sur le Don et que force lui fut
bien de faire face à ce nouveau
danger.

Eddy BAUER.

(Lire la suite en l ime page)

Le procès du « Stalinon »
s'est ouvert à Paris

Le dossier pèse 400 kg.
et l'acte d'accusation
comporte 800 pages

PARIS, 28 (A.F.P.). — Le procès
du « Stalinon », ce médicament à
base de sel d'étain dont l 'instabilité
a provoqué cent deux morts recon-
nues et cent cinquante cas environ
d'infirmités graves, s'est ouvert , hier
après-midi, devant une chambre cor-
rectionnelle de Paris.

On a choisi la plus vaste des cham-
bres , car ce procès ouvert après une
longue instruction — les faits datent
de 1954 — a amené la constitution de
trois cents parties civiles , le nombre
des avocats étant en proportion. Les
dossiers, instruits par le juge Ferdi-
nand Gollet y, font un poids total de
quatre cents kilos.

La salle est bondée, on a dû p lacer
les journalis tes dans les boxes réser-
vés d'habitude aux accusés. Le prési-
dent du tribunal, M. Jean Mille , est
assisté de nombreux juges supp léants ,
car les débats sont prévus pour trois
semaines et l'on doit éviter toute In-
terruption du procès. De nombreux
malades sont présents.

Les prévenus, - libres », sont MM.
Georges Feuillet , inventeur du produit ,
et Henri Genêt , façonnier. Contre le
premier sont retenues les princi pales
charges : homicide par imprudence, in-
fraction à la lég islat ion sur les spé-
cialités pharmaceuti ques.

Quant à Henri Genêt , accusé de fau-
tes administratives, il s'est également
porté partie civile contre l 'inventeur.

L'audience a commencé par la lectu-
re, résumée, des incu l pations , l'acte
complet comptant 800 pages.

J'ÉCOUTE...
« Croulants ! »

T~\B tout temps , la femme ne
I M songea qu 'à déguiser son
I S âge. De tout temps encore ,

elle eut toujours dix ou vingt ans
de moins que son état civil.

De nos jours , p lus que jamais ,
les f a r d s  f on t  f lorès .  Ils rutilent
à toutes les pages de la pub licité.

Avec ceux-ci, on fait  de son
mieux... Sans y parvenir , toutefois ,
infailliblement...

Pour autant , n'allez pas vous
aviser de fa ire  même la moindre
allusion, devant une femme,  à
l'âge qu'on lui pourrait donner !
Ce serait incivilité suprême.

Un g a f f e u r , comme on l' est par-
f o i s  à vingt ans , p lus tard aussi ,
et f o r t  innocemment du reste , f u t u r
beau-frère  d' une belle de trente
ans, lança , devant elle , parlant
d'une f emme  qu 'il venait de ren-
contrer :

— Oh ! c'est une vieille , elle doit
bien avoir trente ans !

La f u t u r e  belle-sœur en eut un
haut-le-corps et même un haut-le-
cœur. De protester aussitôt :

— Merci bien ! J' en ai trente,
moi aussi.

Sur ce point , la verte jeunesse
est , d'ailleurs, impitoyable. Son op-
ti que est très sp éciale.

Une toute charmante enfant —
enfant  comme on l' est encore à
vingt ans — ne vous l' envoyait pas
dire. Voici le tableau qu'elle bros-
sait , en un beau jour de l'été der-
nier , tout à la joie pourtant ':

— Entre 30 et 40, on est des
vieux. Entre 40 et 50 , on est des
croulants. Entre 50 et 60, on est des
ruines.

Et au-delà ? Bien entendu , elle
n'en disait rien. Mais bien entendu
aussi que, pour elle, on n'était p lus
bon que pour l' au-delà.

A près 60 , et cœtera... Holà! Wins-
ton Churchill , le général Guisan,
Adenauer , Eug ène Pittard , octogé-
naires après les septuag énaires,
nonagénaires , au besoin , même les
presque centenaires, à la res-
cousse !

D é f i  relevé ! Tenez-vous droit !
Ne jamais se laisser aller...

FRANCHOMME.

D'un bout à l'autre ..
Des édiles trop Ingénieux

VARSOVIE (Reuter) — Le mai-
re, le trésorier communal et qua-
tre autres membres du Conseil
munici pal de Makow, petite ville
de la région de Varsovie , sont en
prison , en attendant d'être jug és
pour détournement de fonds.

Selon les journaux , ces ingé-
nieux édiles déclaraient qu 'ils
avaient  construi t  des maisons, des
ponts et réparé des rues , mais
s'étaient contentés de le faire sur
le pap ier.

Découverte d'un navire romain
ROME (Reu ter ) .  — Un groupe

de scap handriers italiens a décou-
vert par 20 mètres de f o n d , dans
l' archipel de la Maddalena , entre
la Sardaigne et la Corse , le pre-
mier navire marchand romain
prati quement intact. Le navire
contient encore son chargement
d' amp hores , rangées ré gulièrement
en couches superposées , ce qui a
permis d' en dater approximative-
ment l'é poque entre 120 et 100
avant l'ère chrétienne.

Le pro fesseu r  Nino Lamhoglia ,
éminent expert italien dans les
questions de la navi gation romai-
ne , a qual i f ié  la découverte de
ce navire d'« événement d' une im-
portance scienti f i que exception-
nelle ».

... de la planète ^r

M. GUY MOLLET BATTU
La crise ministérielle française continue

L'Assemblée nationale lui refuse l'investiture
par 275 voix contre 240 et 25 abstentions

N otre correspondant de Paris nous télép hone :

Après un après-midi et une soirée de débats confus et pas.i. nnés,
l'Assemblée nationale a procédé au vote sur l'investiture du cabinet cons-

l'tué par M- Guv Mol,e(- Par 275 v0,x contre 240 et 25 abstentions, la
confiance a été refusée au secrétaire général du parti socialiste. La crise
ministérielle n'est donc pas terminée comme on avait pu l'espérer un
moment. Elle repart pratiquement en dessous de zéro et dans un climat

La grève des transports a provoqué l'aff lux à Paris d'innombrables véhicules.
La place de la Concorde offrait le spectacle d'un véritable chaos.

parlementaire et psychologique dé-
térioré qui ne permet pas d'espérer
une solution rapide.

C'est le vote négatif des indépen-
dants et paysans qui est à l'origine
de l'échec de M. Guy Mollet. Hosti-
les à la politique financière du lea-
der de la S.F.I.O., braqués contre
certains de ses projets sociaux et
singulièrement contre l'étatisation de
la médecine et l'accroissement du
droit de regard des comités d'entre-
prise, les modérés se sont dans leur
totalité dressés contre un cabinet à
droite ont ainsi , dans un scrutin de
direction socialiste.

M. -G. G.

(Lire la suite en l i m e  page )

21 morts
MADRID, 28 (Reuter). — Les 17

passagers et les 4 hommes d'équipa-
ge ont perdu la vie lors de la chute
d'un avion espagnol, lundi soir , à 20
kilomètres de Madrid. Un porte-pa-
role de la compagnie « Iberia » a
déclaré que l'appareil DC-3 avait
tenté un atterrissage de fortune,
mais qu 'un moteur avait pris feu ,
provoquant  la chute de l'avion en-
tre Arganta et Getafe.

La plupart des victimes étaient des
ressortissants espagnols résidant à
Tanger et à Tetouan. Parmi les autres
passagers figurent no tamment  M. Dris
ben Yahia , fonc t ionna i re  du consulat
du Maroc à Madrid , trois ressortissants
français dont M. Pierre Vixece , corres-
pondant de l'agence économi que et fi-
nancière , ainsi que deux Américains.

Catastrophe
aérienne

en Espagne

HRE AUJOURD 'HUI :
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LE RIDEA U DE VELOURS
• Une interview de Jacques Fab-

bri
* Le théâtre sur les bords de la

Seine
TOUS LES SPORTS

pa.e 6 ;
LA VIE NA TIONALE

1 Le bud get des CF.F. pour 1958
CHRONI QUE RÉGIONALEpane 8 : \

AR TICLES ET DOCUMENTS
D'ACT UALITÉ

¦ Les communistes italiens revê-
tent leurs cartes

Les démocrates de M. Menderès
l'emportent de nouveau

LES RÉSULTATS DES ÉLECTIONS TURQUES

Mais l 'opposition républicaine gagne
plus de cent sièges

ANKARA, 28 (A.F.P.). — Une fois de plus les électeurs turcs ont élu
une Chambre démocrate. En renouvelant leur confiance à M. Adnan Men-
derès, ils se sont montrés sensibles au r y t h m e  que celui-ci imprime à la
vie politique et économique turque, aux grand;; travaux qui transforment
en ce moment l'aspect du pays et à ses succès internationaux.

Les électeurs continuent de croire que
les diff icul tés  que traverse actuelle-
ment l'économie du pays sont inévita-
bles en période de développement et
que l'avenir de la Turquie est plus
important que la chute de la monnaie.
Cependant , l'accroissement sensible des
voix de l'opposition — dont le nom-
bre de députés passe de 60 à 200 et
qui aurait at teint  un chiffre  plus élevé
si la loi électorale n'avait pas interdit
les coalitions de partis — ne peut man-
quer d'être interprété par le chef du
gouvernement comme un avertissement.
La hausse du coût de la vie , la raré-
faction de certains produits , le déséqui-
libre économique , dont tous ne com-
prennent pas le caractère provisoire ,
ont causé un certain malaise. Ankara
a voté contre le gouvernement , et Is-
tanbu l a accordé de nombreuses voix à

l'opposition. Ce sont des signes qui
ne trompent pas : les grandes villes ne
sont pas satisfaites et certaines pro-
vinces — celles de l'est surtout — ne
cachent pas leur mécontentement. M.
Menderès en tiendra certainement comp-
te. Pour la première fois il trouvera
dans la nouvelle Chambre une opposi-
tion relativement nombreuse.

Les résultats définitifs
ANKARA , 28 (A.F.P.). — On appren d

de source officielle que les résultats dé-
fini t i fs  des élections législatives tur-
ques sont les suivants : démocrates
¦108, parti républicain du peuple 194,
parti de la nation 4, parti de la li-
berté 4. , ,

(Lire la suite en l ime page)
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UNIVERSITÉ
DE NEUCHÂTEL

FACULTÉ DES LETTRES
Jeudi 31 octobre 1957, à 16 h. 15

au Grand auditoire des lettres

Soutenance d'une thèse de doctorat
LA RECHERCHE DIRECTE

DES FACTEURS PRIMAIRES
EN ANALYSE FACTORIELLE

Candidat : M. Jean-Paul BOSS
LA SÉANCE EST PUBLIQUE

Jolie chambre, chauf-
fée, tout confort, pour
monsieur stable, 55 fr.
(quartier: rue de la Cô-
te), tél. 5 58 46.

A louer, à Serrlères, à
personne seule, dans
maison familiale.

2 CHAMBRES
meublées ou non, Indé-
pendantes ; belle vue.

Adresser offres écrites
à I. S. 4573 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherche
A CERNIER

logement de 3 ou 4 piè-
ces pour employé V.R.
Entrée fin décembre 1957.

Adresser offres écrites
à V. G. 4612 au bureau
de la Feuille d'avis.

Département de vente pour la Suisse
cherche immédiatement

CORRESPONDANT
pour allemand et français. Place stable avec possibilité
d'avancement. Semaine de 5 jours. Salaire Fr. 800.—.

Employée de commerce
pour travaux de secrétariat. Salaire Fr. 650 .

Offres manuscrites avec curriculum vitae et copies de
certificats sont à adresser à

ROTEL S.A., Fabrique d'appareils électriques, Aarburg
près d'Olten.

L . J

GENERAL MOTORS SUISSE S.A. BIENNE

Nous cherchons

sténodactylo
de langue maternelle française, avec bonne
connaissance de l'allemand , éventuellement
quelques notions d'anglais.

B 

Faire offres avec prétentions de sa-
laire, sous référence PARTS, au chef
du personnel de la
GENERAL MOTORS SUISSE S. A.,

B I E N N E

t

Deux Jeunes hommes
cherchent

STUDIO
ou grande chambre.
Adresser offres écrites à
J. W. 4652 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune homme cherche
chambre Indépendante
meublée ou non, pour
tout de suite ou pour le
1er novembre. Téléphone
5 65 07, après 19 h.

Chambre Indépendan-
te, 2 Uts, possibilité de
cuisiner. Portes-Rouges
No 153.

Chambre a, louer à
monsieur sérieux; part à
la salle de bains. Treille
No 6, 3me étage, après
19 heures.

A louer Jolie chambre
à Jeune homme sérieux
(Italien exclu). Confort.
Côte 32 a, tél . 5 58 90.

SERRIËRES
Dame seule cherche

1 ou 2 pensionnaires
pour les repas. Prix mo-
déré. Adresser offres
écrites à S. F. 4660 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Enchères de mobilier
Jeudi 31 octobre 1957

à 13 h. 30 précises
Pour cause de cessation de bail , Mme Ma-

deleine Raquette , à Couvet, fera vendre par
voie d'enchères publiques, à son domicile,
café du Crêt-de-1'Eau , le mobilier suivant :

Une cuisinière électrique « Le Rêve » (2
fours, 1 grande et 4 petites plaques) ; un
jeu de « Football » ; deux cafetières électri-
ques « Egros » et « Dorna » ; un appareil de
radio avec « Téfifon » et caissettes ; un banc
d'angle ; un accordéon ; 25 chaises, tapis de
table, vaisselle, verrerie, services de table,
ainsi que divers objets dont le détail est
supprimé.

PAIEMENT COMPTANT.
Greffe du tribunal du Val-de-Travers.

Apprenti cherche , pour
le 1er novembre ,

CHAMBRE
chauffée, région entre
Neuchâtel et Saint-Biai-
se. Offres écrites à Wal-
ter Loosll , Vlehmark-
strasse, Grosshôchstetten.

On cherche chambre
dans le centre. Adresser
offres écrites à B. E.
4659 au bureau de la
Feuille d'avis.

¦ 
Entreprise commerciale de la branche métallurgique à P^
Zurich, bien Introduite, cherche pour entrée au plus tôt n|l

| REPRÉSENTANT |
capable, pour la vente d'articles techniques de construc-

I

tlon, Intéressante, ne cflalgnant pas la concurrence. WM
(Cantons : Valais, Vaud, Genève, Neuchâtel, Frlbourg). Epi

Nous offrons : Programme de vente Intéressant , références *H
de premier ordre, excellent appui , clientèle commer-

I 

claie. Fixe, commission, frais d'auto et de voyage, HE
gratification en cas de succès. Possibilité, en cas de §̂
convenance, de devenir chef représentant. !'*£j

Nous demandons : Apprentissage professionnel complet (si

¦ 

possible dans la branche métallurgique ou électrique). BB
Talents de vente supérieurs à la moyenne, succès de |'-j?5
vente prouvés. Esprit d'Initiative et volonté. Person- jj?j ;
nallté Intègre et sincère. Relations dans la branche

I 

construction désirées. Connaissance de l'allemand. ga

Faire offres manuscrites avec curriculum vltae, photo, copies J3|
de certificats et prétentions de salaire, sous la mention

^^ 
. représentant », à l'adresse ci-dessous : _^| |

L tcôfliiilvon Bnrg ||||î%sEf jg

' SSi
\

Importante compagnie suisse d'assurances
sur la vie,

désireuse de compléter son organisation externe dans le canton
de Neuchâtel , cherche un i,

COLLABORATEUR
PROFESSIONNEL

capable de seconder activement l'agent général dans l'organisation
du service externe. Sa tâche consistera , entre autres, à conclure de
nouvelles affaires et à maintenir le contact avec les assurés.

Nous demandons : zèle, Initiative et persévérance. Réputation
Irréprochable, civilité et bonne formation générale (éventuellement
diplôme).

Nous offrons : salaire fixe dès le début, commissions et frais ,
prévoyance vieillesse. Mise au courant approfondie, appui efficace
dans la pratique.

Préférence sera donnée à un candidat déjà familiarisé avec
l'acquisition d'assurances sur la vie (âge maximum 50 ans).

Adresser offres manuscrites avec curriculum vltae et photographie
à Case postale 1082, Neuchâtel 1.

_̂ __----__-_------------______________----______________ B_________H_B^^BI

Monsieur cherche, près
de la gare, pour le 10
novembre

CHAMBRE
avec pension . M. Amat-
zinger, Salnt-Trlphon
(Vd) .

A l'est de la ville , pour
étudiante ou employée
sérieuse, belle chambre
avec

pension soignée
Milieu cultivé. Confort.
Prix modéré. Tél. 5 41 40.

Je cherche, pour mon
employé

CHAMBRE
de préférence au centre.
Paire offres à François,
coiffeur. Tél. 5 18 73.

On cherche

CHAMBRE
si possible indépendante
et au centre. Faire offres
à case postale 404, Neu-
châtel 1.

Immeubles à vendre
Cadastre de Neuchâtel, articles 4642, 5518

et 5517, bâtiments, garages, jardins de 725 m2.
Cadastre des Hauts-Geneveys, article 859,

bâtiment et jardin de 896 m2.
Cadastre de Corcelles-Cormondrèche, arti-

cles 85, 86, 1544, 254, 1128, terrains de 8854
mètres carrés.

Cadastre de Couvet, article 1289, terrain
de 4270 m2.

Pour renseignements, visites et offres
éventuelles, s'adresser à l'office des faillites
de Neuchâtel, jusqu'au 15 novembre 1957.

Nous cherchons quelques jeunes

MÉCANICIENS
ÉLECTRIC IENS
ou S E R R U R I E R S

en vue de les former comme monteurs
d'accessoires de câbles.

Nous exigeons une parfaite connaissance
professionnelle, une certaine expérience et ,
si possible, la connaissance du français et
de l'allemand.

Les offres écrites, avec curriculum vitae,
sont à adresser à la Fabrique de câbles élec-
triques, à Cortaillod.

On cherche un

ouvrier agricole
Tél . 7 21 T9. — Paul
Blschoff , Coffrane.

Te.kicien-mécankki
possédant longue pratique dans l'indus-
trie horlogère, spécialement dans le do-
maine étude et construction de nouvel-
les machines, cherche changement de
situation , de préférence poste à res-
ponsabilités. — Faire offres sous chif-
fres AS 5800 J aux Annonces Suisses
S. A. « ASSA », Bienne.

Famille de pasteur,
avec 2 erufants, à la cam-
pagne, cherche personne
consciencieuse pour ai-
der aux soins du

ménage
Vie de famille, congé-
réguliers. Faire offres
sous chiffres N. A. 4656
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre tout de suite

ancienne maison
à 2 minutes du tram.

Bas prix , bon dégagement, situation enso-
leillée. — Adresser offres écrites à M. Z. 4655
au bureau de la Feuille d'avis.

Fabrique d'horlogerie de la place
cherche, pour entrée immédiate

ou à convenir,

horloger complet
visiteur - décotteur

ainsi que

remonteur (se)
de finissages

Personnes ayant pratique du métier
sont priées de faire offres sous chiffres

P 7106 N à Publicitas, Neuchâtel.

f "N

MÉCANICIEN-
OUTILUUR

trouverait place stable et in- ;

! tèressamte à la Fabrique de
cadrans FLUCKIGER & Cie,

à Saint-Imier.

Faire offres détaillées.

V. /

On cherche pour Lau-
sanne une
bonne à tout faire
et pour s'occuper de
deux enfants. Offres
écrites sous chiffres F. S.
4638 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande un
DOMESTIQUE

si possible sachant traire.
Pierre Chollet, Bussy sur
Valangln.

Mécanicien
de précision
actif , nombreuses années d'expé-
rience, cherche place de chef
dans atelier de mécanique ou fa-
brique de cadrans. — Faire of-
fres sous chiffres B. 0. 4645 au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche a acheter
ou à louer

MAISON
avec atelier ou local

«seulement de plaln-pied.
Adresser offres écrites à
K. X. 4653 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer, éventuellement
à vendre, tout de suite
ou pour date à convenir,
dans le vignoble

maison familiale
de 5 chambres, tout con-
fort , avec garage, grands
dégagements, vue sur le
lac et les Alpes. Adresser
offres écrites à I. V. 4651
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche jeune

SERRURIER
Berthoud , clôtures, Co-
lombier. Tél. 6 30 24.

Jeune emp loyé
connaissant le français et l'allemand
est demandé par bureau de la ville.
Situation d'avenir pour employé ca-
pable. — Faire offres sous chiffres
G. S. 4623 au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre un

immeuble
au bord du lac de Neu-
châtel , près d'une plage.
Transformation possible ,
en tea-room ou garage.
Prix Intéressant. Adres-
ser offres écrites à G. T.
4649 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer
appartement

de 3 pièces (toutes les
chambres au soleil), con-
fort , vue, pour le 24 dé-
cembre 1057. Adresser
offres écrites à L. Y.
4654 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chemins de fer fédéraux
La Division des travaux du 1er arrondissement

des C.F.F., à Lausanne, cherche pour son bureau
de construction de Genève, avec résidence à
Genève :

I technicien-architecte
Conditions d'admission : diplôme de technicien-

architecte ; si possible quelques années de
pratique.

Traitement : 14me, éventuellement lOme classe.
Délai d'inscription : 20 novembre 1957. S'adresser

par lettre autographe, avec curriculum vltae,
à la Division des travaux du 1er arrondisse-
ment des C.F.F., a Lausanne.

Entrée en fonction : dès au« nossible.

Demoiselle c h e r c h e
place de vendeuse dans

confiserie
Offres à M. Feldmann ,
Rublgenstrasse, BELP
(Be) .

Mécanicien-
outilîeur

cherche place à Bôle ou
aux environs. Libre Im-
médiatement. S'adresser
par écrit sous chiffres
P 7124 N à Publicitas,
N'eu ohà tel.

Je cherche à acheta
un
fourneau à sciure

si possible marque « As-
tral » ou éventuellement
un fourneau à pétrole,
d'occasion , mais en bon
état. Faire offres avec
prix à O. B. 4657 au
bureau de la FeulUi
d'avis.

Fille d'offic e
est cherchée pour date
à convenir. Congé le di-
manche. Nourrie et logée
dans la maison. Faire
offres ou se présenter
à la confiserie Vautra-
vers, Neuchâtel.

On cherche un Jeune
homme fort et de con-
fiance comme
commissionnaire

Entrée immédiate ou
pour date à convenir.

Faire offres à la bou-
cherie E. Dubois, Colom-
bler. Tél . 6 34 24.

PEINTRES
qualifiés et sachant tra-
vaillés seuls, sont de-
mandés, pour entrée
immédiate, par l'entre-
prise Roger NUSSBATJM,
Bôle. Tél. 6 32 58.

A louer à Salnt-Blalse ,
avenue Danlel-Dardel 5,

GARAGE
Tél. 7 53 31.

A vendre, aux environs
de Neuchâtel , jol ie

maison familiale
4 chambres, chauffage
central , ' atelier , garage
et dépendances.

Adresser offres écrites
à Y. K. 4641 au bureau
de la Feuille d'avis.

Entreprise
de bâtiments

engagerait tout de suite

deux bons
MANŒUVRES

dont un capable d'utili-
ser un compresseur. De-
mander l'adresse du
No 4644 a\i bureau de la
Feuille d'avis.

A louer à Areuse, pour
fin octobre 1957,

bel appartement
de 4 l/ 2 pièces

Situation plaisante. Pro-
ximité Immédiate du
tram. Prix mensuel : Fr.
180.— plus chauffage. —
S'adresser a Bruno Mill-
ier, fiduciaire et gérances,
Temple-Neuf 4, Neuchâ-
tel. Tél . 5 83 83.

On demande à acheta
patins vissés

pour fillette, No 32-33.
Le Jour : tél . 5 29 70; l!
soir : tél . 5 29 72.

GARAGE
a louer, quartier de la
gare. S'adresser : télé-
phone 5 27 17.

MÉCANICIEN
ayant bonne formation et quelques
années de pratique, serait engagé
tout de suite ou pour date à conve-
nir. Construction de machines spé-
ciales et outillage. Semaine de 5
jours.

Fritz Krebs & fils Neuchâtel
Tél. 5 48 28 Fahys 107

JEUNE FILLE
cherche place (jusqu'à
fin février) dans com-
merce avec ménage où
elle aurait l'occasion de
se perfectionner dans la
langue française. A déjà
travaillé dans un com-
merce de denrées alimen-
taires. Entrée Immédiate.
Offres à Mlle Zâcllla
Haggi , Klrchmatt. Nun-
nlngen (SO).

De l'ARGENT
en 24 heures : J'achète
au prix fort vieux den-
tiers , or dentaire, or an-
cien, montres, WJoiU.
argent , brillants. F. San.
acheteur concessions
Mlsslonsstnsse 58, Bàle.

Jeune nurse
diplômée est cherchée
pour bébé de 8 mole.

Ecrire en Indiquant
tous renseignements et
prétention» de salaire
sous chiffres P. 79616 X.,
Publicitas, Genève.

On demande une

femme de ménage
pour une ou deux demi-
Journées par semaine,
région Favarge. Télépho-
ner au 5 77 85.

A louer

APPARTEMENT
de 4 pièces, tout confort,
près de la gare de Oor-
celles - Peseux.

Adresser offres écrites
à F. R. 4622 au bureau
de la Feuille d'avis.

• La Coudre, à louer ,
meublé ou non ,

joli appartement
une pièce, cuisine et
Balle de bains. Chauffage
général. Arrêt du tram
à une minute. Tél. 5 23 51.

f  SI vous avez des
meubles i vendre, re-
tenez cette adresse ;
AU BtlCHERON, Nf-F;

^" chatel . Tél. 5 26 33/

RUNTA L S.A.
FABRIQUE DE RADIATEURS

f  CHERCHE POUR SON SERVICE DE VENTE è
)  A NEUCHATEL t

\ une SECRÉTAIRE de langue allemande \
f cultivée, sachant bien le français , ayant de bonnes connais- f
< ' sances d'anglais et d'italien, habile sténodactylographe. f
' l Date d'entrée : 1er décembre 1957. ?

!; une SECRÉTAIRE de langue française j
( i cultivée, habile sténodactylographe, notions d'allemand £} désirées. ?
} Date d'entrée : 1er janvier 1958. \

{ I Places stables, travail indépendant et varié pour personnes }
( l capables, conditions intéressantes, possibilité de semaine r
|l de cinq jours. f

I Adresser offres manuscrites avec curriculum vitae et photo- }
à graphie à RUNTAL S. A., route des Falaises 7, Neuchâtel. i

L'Electricité Neuchâteloise cherche

employé (e)
pour son agence du Val-de-Ruz, à Cer-
nier. Préférence sera donnée à person-
ne bien au courant de tous les travaux
de bureau et aimant la vente.

Entrée le 1er décembre ou le 1er jan-
vier prochain. j

Faire offres avec prétentions de salaire
à la direction de l'Electricité Neuchâ-
teloise, Terreaux 1, Neuchâtel.

A louer tout de suite au Prieuré de
Cormondrèche

deux grands bureaux
Pour visiter, s'adresser aux Caves
du Prieuré de Cormondrèche. Télé-
phone 812 90.

On cherche à acheter

1 gramophone
et 1 llnguaphone anglais.
Tél. 5 86 51.Dame de 50 ans cher-

che emploi à la

demi-journée
dans magasin ou atelier
de couture. Adresser
offres écrites à T. G.
4661 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche
patins vissés

souliers blancs No j»i
en parfait état. Tel.
5 62 86.Si LOUER dès Pâques 1958, à la rue du

Môle 10, rez-de-chaussée, '

4 pièces chauffées
pour bureaux, cabinet médical ou locaux
commerciaux.

Réparations et remise à neuf par la société
propriétaire et d'entente avec le futur loca-
taire.

Faire offres au Crédit Foncier Neuchâte-
lois, rue du Môle G, tél. 5 63 41.

YVES REBER
Bandaglste orthop édiste

reçoit
tous les jonrs,
mardi excepte

19, faubourg de l'Hôplt»1
(2me étage). Tél. 5»"'

On demande une

JEUNE FILLE
pour faire les chambres et s'occuper
du linge. Bon gain et congés régu-
liers. Entrée pour date à convenir.
Tél. 7 21 20. R. Strautmann, Hôtel
des Communes, les Geneveys-sur-

I Coffrane.

PERDU
vendredi 25 octobre,
probablement place des
Halles, 2 clefs d'auto ,
attachées à chaînette de
petites billes Jaunes.
Prière d'aviser case pos-
tale 31733, Neuchâtel 1.
Récompense.

Traitement par 'e

SANOVAC
dissipant les amas

de graisse

A. DIBAÇ
17. fg de l'HopW^

A louer chambre

indépendante
S'adresser, rue A.-L. Bre-
guet 12, rez-de-chaussée,
à droite.

A louer
trois

belles chambres
S'adresser : Beaux-Arts 3,
4ms étage.

Je cherche pour ma fille de 21 ans, catholi-
que, six ans de classes secondaires, place

D'EMPLOYÉE DE MAISON
avec vie de famille, dans bonne famille catholique,
de préférence pour garder de petits enfants et
aider à des travaux faciles du ménage. Elle doit
avoir la possibilité de se perfectionner en fran-
als. J'attache plus d'importance à de bons traite-
ments qu 'à un gain élevé. Adresser offres &
Gustave Maurer, Oontwlg,Pfalz (Allemagne).

Jeune employé de commerce
cherche place Intéressante dans un service de
vente ou de publicité, éventuellement repré-
sentation. Possède expérience de la vente et des
relations avec la clientèle. Voiture personnelle
à disposition. — Faire offres détaillées sous chiffres
I. T. 4598 au bureau de la Feuille d'avis.

Jeune

ITALIEN
fort, cherche travail
dans commerce ou In-
dustrie pour tout de
suite. Offres à case pos-
tante No 7, Champion
(Berne).

DAME
cherche occupation pour
l'après-midi, pour tenir
compagnie à personne
âgée ou malade, ou pour
promenade. Garderait
aussi enfant ; accepte le
soir et le dimanche. —Adresser offres écrites àP. C. 4658 au bureau de
la Feuille d'avis.
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Vous trouvez
d'excellentes

FLÛTES
SANS SEL
pour vos régimes

Boulangerie fine
Pâtisserie |

Jj tel&
Seyon 22, tél. 5 29 92

ci si ft <a et s> e <s e et si «9 ta a eu

électricien |̂ p

fltBBOBHJEiH MPIir'HATFI
TEL i 17 12 GRAND RUE 4

DUFFLE -C OAT
AUTO -COAT

CLHRS^ET PEAUX

HOPITAL 3 NEUCHATEL

Pour cause de chan-
gement, à vendre

salle à manger
table à . rallonges, six
chaises, dressoir. Anken,
ingénieur forestier, Yver-
don. Tél. (024) 2 37 39.

CANADIENNE
Belle occasion , état de

neuf , grise, col mouton
doré. Doublage mouton
amovible avec fermeture
éclair ; taille 52. Tél .
5 63 58.

A VENDRE
1 violon 3/4 , 1 fourneau
« Esklmo » avec plaque
chauffante ; 1 Ut d'en-
fant, le tout en parfait
état. S'adresser à P.
Nyffeler, la Perière, Ser-
rières.

A vendre
1 cheminée
Dosarnoz

2 fourneaux
en catelles

3 rangs, avec cavette ;

1 « Eskimo »
Téh 5 30 02.

Réchaud Butagaz
avec bonbonne 50 % ; un
vélo d'homme, à vendre.
Lulgi Letizia, chez André
Borel , Charmettes 83
Vauseyon , dès 18 heures.

A vendre, à l'état de
neuf ,

HABITS
pour Jeunes gens, ainsi
que veste et pantalon de
ski à très bas prix.
S'adresser : rue Breguet
No 12, à droite.

S A L A M I
le meilleur, tou jo urs

chez le fabricant
Boucherie-Charcuterie

G 17 T M A N  N
Avenue du ler-Mars
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OPEL RECORD
1955, 8 CV, 37.000 km. Radio et porte-bagages.

Belle limousine grise, comme neuve.

J.-L. Segessemann, garage du Littoral
NEUCHATEL - Pierre-à-Mazel 51 - Agence Peugeot
Début nouvelle route des Falaises. Tél. 5 26 38

Je cherche à acheter
d'occasion

« Citroën 2 CV »
425 cm3. Adresser offres
écrites à H. U. 4650 au
bureau de la Feuille
d'avis.

FORD
« Taunus » 12 M. Moteur
révisé à neuf , carrosse-
rie en parfait état , à
vendre ou à échanger .

S'adresser : Tél. (039)
3 2fi 83.

CANOT -
MOTEUR
On cherche canot de

5-6 places, godille ou
moteur , pèche-promena-
de. Paire offres détail-
lées avec croquis ou
photo à case postale BS,
le I.ocle.

A vendre voiture

« Renault »
en bon état. Prix : Fr.
1000.— . Tél . 7 7/1 94.

I 

Pour vosCommer çants Dessins de
Artisans-Sociétés £"««"*humor ist i ques I ¦

Vignerons Ma quf l !:o une adresse : !

G. SCHMIDT , COLOMBIER I
Collège 1

Grâce à son
outi l lage moderne

à son
grand choix

de caractères
<) son

r iche asso rt i ment
de papiers

('IMPRIMERIE CENTRALE ¦
1, Temple-Neuf

vous donnera
tonte sat isfac t ion

A vendre

« MGA » coupé
modèle 1957, couleur
rouge, intérieur noir ,
roues à rayon, roulé
10.000 km. Téléphoner
entre 19 h. et 20 h. au
6 76 23.

« Peugeot 202 »
revisée, au plus offrant.
Garage du Stand , le
Locle.



Dix des seize équipes qui, du
8 au 29 juin 1958 , participe-
ront en Suède à la phase finale
de la coupe du inonde sont
désormais connues.

Ce sont : -la Suède et l'Allemagne
occidentale (qualif iées d'office Tuile ' en
tant que pays organisateur et l'autre
comme tenant du libre) ; pour l'Eu-
rope : l'Angleterre (groupe I), la France
(groupe II),  la Tchécoslovaquie (grou-
pe IV) et l 'Autriche (groupe V) ; pour
l'Amérique du Sud : le Brésil (groupe 1),
l 'Argentine (groupe 2) et 1-e Paraguay
(groupe 3) ; pour l'Amérique centrale
et du Nord : le Mexique.

Tous les qualifiés d'Amérique du Sud
sont connus, la grandie surprise prove-
nant de l'éliminât ion de l'Uruguay.
Pour les six places encore vacantes,
cinq intéressent l'Europe et la dernière
le groupe Asie - Afrique.

X X X
Pour l'Europe : la Hongrie (groupe III)

devrait , quel que soif le résultat du
match Bulgarie-Norvège (3 novembre),
assurer sa qua,l,ifiea,t ,iioin en disposant de
la Norvège, le 10 novembre, à Budapest
(sauf nouv elle surprise, car, à Oslo, les
Hopgrois s'étaient inclinés) ; la Pologne
(groupe VI), grâce à une victoire (vrai-
semblable), dimanche prochain, sur la
Finlande, à Varsovie, disputerait la
qualification à I'U.B.S.S. en un match
d'appui, cair les dieux formations comp-
teraient alors le même nombre de
points ; la Yougoslavie et la Rouman ie
(groupe VII) s'affronteront le 17 no-
vembre, à Belgrade, en un match qui
siéra décisif , chacune des deux équipes
ayant probablement, entre temps, dis-
posé de la Grèce qu 'elles recevron t l'une
et ' l'autre (la première confrontation
Roumanie - Yougoslavie, à Bucarest,
s'était soldée par un résultat nul : 1-1);
dlans le groupe VIII , l'incertitude est
quasi totale , car chacun e des équ ipes en
lice peut encore prétendire au voyage en
Suède : l'Irlande et le Portugal possè-
dent chacune trois points contre deux
à l'Italie, aussi les deux matebes resitant
à disputer (Irlande - Italie, le 4 décem-
bre, et Italie - Portugal; le 22 décem-
bre) revêtent une très grande impor-
tance ; enfin , dlans le.groupe IX , l'Ecosse,
qui compte quatre points, peut assurer
sa qual'if icatioii , le 6 novembre, à Glas-
gow, en battant la Suisse, mais, en cas
de 'match nul, elle serait à même d'être
reluise en cause pair un succès die l'Es-
pagne sur la Suisse, le 24 novembre, à
Lausanne (somme toute, dans ce groupe,
c'est la Suisse qui détient la clé die la
qualification tout en n'ayant elle-même
que de faibles chances d'en être la bé-
néficiaire) .

Quant à la seizième place, elle revien-
dra au vainqueur du tournoi Asie - Afri-
que. Sont actuellement qualifiés pour
les ' demi-finales : l'Indonésie, qui ren-
contrera Israël, l'Egypte, qui af frontera
le Soudain , les va inqueurs étant opposés
pour désigner le qualifié.

La situation actuelle
en coupe du monde

A la suite d'une erreur de trans-
mission, il nous a été impossible de
publier hier le compte rendu de
Xamax I-Alle.  Nous nous en excu-
sons auprès de nos lecteurs.

Xamax I - Aile I 0-3 (0-2)
XAMAX : Locatelll ; Schwab, Gut-

knecht ; Jucker , Kapp, Chodat, Bonflgli ,
Mella, Rohrer , Christen, Blondel.

ALLE : Petignat ; Meury, Gigandet II ;
Probst , Hubleur, Desbœufs ; Gafner,
Baner, Gigandet I, Hoffmann, Glrardln.

BUTS : Gigandet II (2) ,  Glrardln.
ARBITRE : M. Fluckiger, Genève (ex-

cellent).
NOTES : terrain de Serrières en excel-

lent état. Beau temps. 600 spoct&teurs
dont une forte cohorte de Jurassiens.
Xamax remplace son gardien Weber,
blessé contre Etoile, par Locatelll. Alors
que le résultat est de 2 à 0 pour Aile,
Mella tire un penalty sur le poteau,
ce qui nuira sensiblement au moral des
Neuch&telols.

Ge match revêtait une grande Impor-
tance. Aill e n'avait en effet perdu qu'un
point jusqu 'alors, tandis que Xamax
en ¦ avait perdu deux. Disons d'emblée
que le match a tenu toutes ses pro-
messes. Les deux équipes prirent uu
départ rapide et d'emblée l'on se rendit
compte qu 'il serait difficile à Xamax
die mairquer. Chaque diescenite du club
deuchâtelois était régulièrement arrêtée
par la défense jurassienne jouant viri-
lement mais correctement.

Xamax, plus scientifique, attaquait,
mais Ail e répondait par un jeu plus
direct et beaucoup plus puissant et
ce qui devait airriver arriva : les Jurais-
siens marquèrent alors que les Neuchà-
telois étaient régulièrement arrêtés par
les défenseurs adverses.

Aile possède urne des plus belles
équipes que nous ayons vu évoluer
en . deuxième ligue. Cette formation
témoigne d'urne remarquable volonté et
cotnfeotionime um jeu direat ; elle ne
s'embamnasse d'aucune fioriture.

Xamax cherche, lui , beaucoup trop
la complication. On se passe et .-repasse
le i ballon et bien des éléments, se
croyant supérieurs h leurs camarades,
ne ' font' pas un effort supplémentaire.

Evidemment, Xamax est" un club à
battre, mais cela n 'explique pas tout.
Il ne suf f it pas d'avoir du talent pour
vaincre ; il faut avoir du cœur pour
ses couleurs, les Jurassiens en ont
administré une nouvelle fois la preuve.

Xamax, en ce dernier dimanche
d'octobre, a bien hypothéqué son cham-
pionnat, mais en toute franchise re-
conniaissoms que le club du Jura mérite
amplement sa première place.

E. M.

çj  La seconde défaite
de Xamax I
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Les quinze footballeurs
qui se rendront à Glasgow
Voici quels sont les quinze joueurs

(lui ont été retenus pour faire le dé-
placement à Glasgow avec l'équipe suis-
se qui rencontrera l'Ecosse, en match
éliminatoire de la coupe du monde :

Gardiens : Karl Elsener (Grasshop-
pers et Eugène Parlier (Urania) ; ar-
rières :' Willy Kornen (Chaux-de-Fonds),
ftarry ' Koch (Grasshoppers) et Fritz
Morf (Granges) ; demis : Ivo Frosio
(Lugano) , André Grobéty (Servette),
Heinz Schneiter (Young Boys) et Mar-
cel Vonlanden (Lausanne) ; avants :
Robert Ballaman (Grasshoppers) , Fran-
cescb Chiesa (Chiasso) , Eugène Mêler
(Young Boys), Gilbert Rey (Young
Boys), Ferdinando Riva (Chiasso) et
Roger Vonlanthen (Alessandria).

LES ADIEUX DE FERDI KUBLER

Ferdi Kubler a disputé dimanche, au Hallenstadion, sa dernière course. Un
public considérable, dépassant treize mille personnes, avaient tenu a saluer
celui qui porta si haut les couleurs helvétiques sur les routes el les pistes
du monde entier. Ferdy reçut de nombreux souvenirs, en particulier une
médaille d'or des mains du président du S.R.B. Lufhi. Peu après , Kubler
devait se distinguer avec van Steenberghen (à gauche) dans l'américaine de

100 km. où il se classa 2me derrière la paire Koblet - von Buren.

FOOTBALL
3 novembre : Troisième tour princi-

pal de la coupe suisse : Chiasso -
Loc'arno ; Bâle - Olten ; Lausanne -
Carouge ; Servette - Martlgny ;
Urania '- La Tour-de-Pellz ; Winter-
thour — Baden ; Young Boys - Xa-
max ; Young Pellows - Red Star ;
Pro-Daro - Bellinzone ; Helvetia
Berne - Blenne ; Madretsch - Chaux-
de-Fonds ; Wettlngen - Grasshop-
pers ; Derendlngen - Granges ; Klc-
kers - Lugano ; Cantonal - Mou-
tier ; '' Concordia - Petit-Hunlngue ;
Frlbburg - Montreux ; Longeau -
Langenthal ; Lucerne - Bodio ; Mal-
ley - Vevey ; Nordstern - Blrsfel-
den ; Slon - Monthey ; Thoune -
Bienne-Boujcan ; Zurich - Dster ;
Le Loole - Berne ; Saint-Gall ' -
Schaffhouse ; Bassecourt - Soleu-
re ; Assens - Yverdon ; Aarau -
Old Boys ; Brunnen - Mendrisio ;
Blue Stars - Brûhl ; Frauenfeld -
Rorschach.

30 octobre : Milan - Rapid Vienne à
Zurich.

1er novembre : Young Boys - Vasas
Budapest à Stuttgart.

HOCKEY SUR GLACE
30 octobre : sélection neuchâteloise -

Stockholm, à la Chaux-de-Fonds.
2-3 novembre : Tournoi International

à la Chaux-de-Fonds.
BOXE

29 octobre : Rencontre Pays de Gal-
les ' - Suisse à Cardiff.

31 octobre : Sélection Pays de Gal-
les - sélection suisse à Bargoed.

MARCHE
1er novembre : Epreuve Internationale

des 100 km. à Lugano.
ATHLÉTISME

3 novembre : Championnat suisse par
équipes de . course d'orientation.
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Alex Burtin
confirmé dans ses fonctions -

Le comité natioaiad , présidé pair M.
Marcel Gastell ino (Genève), s'est réuni'
à Berne, en présence diu directeur
technique die l'équipe suisse au Tour
de France, Alexandre Burtin , qui pré-
senta un rapport réfutant les accusa-
tions pontées dernièrement contre Joui.
Le comité national décida die renou-
veler sa con f iance à Burtin en le
confirmant da ns ses fonctions pour
l'année 1958.

L'U.C.S. exprim a le vœu que le ré-
gime autoirisant les coupeurs amateurs
à participer à dies courses pair étapes
soit assoupli. La délégation du S.R.B.
pirit acte die ce désir et annonça qu 'elle
définirait sa position au coure de la
prochaine assemblée. La conclusion de
la nouvelle convention, qui doit fixer
les rapports entre les deux fédérations,
fut également renvoyée à une autre
séance, i'U.C.S. désirant étudier d'une
manière approfondie les propositions
présentées par le S.R.B.

Un championnat du monde de demi-
fond pour amateurs ayant été intro-
duit pair l'U.G.I., le problème est désor-
mais à résoudre sur le plan national.
D'un commun accord , les deux fédé-
rations ont renoncé à faire disputer
un championnat suisse, mais elles auto-
riseront la remise de licences aux
sitayers amateurs, pour autant qu 'ils ne
se mesurent pas à dics professionnels.

Afin d'élargir les expériences tentées
avec la catégorie dies indépendants, la
réglementation prévue pour cette année
sera encore appliquée l'an prochain.
C'est ainsi que les coureurs de la caté-
gorie des indépendiaïuts peuvent être
irequailifiés amateurs à condition qu 'ils
prennent cette décision avant le 31 mai
1958. Par contre, aucun coureur ne
pourra être admis à dieux reprises au
sein die la catégorie dies indépendants.

0 A Berlin , Valentln Petry a remporté
le championnat d'Allemagne de demi-
fond sur piste couverte.
9 Des pourparlers sont en cours entre
Kees Pellenaers et une marque extra-
sportive Italienne. Au cas où Ils abou-
tiraient , Pellenaers sera chargé de for-,
mer et de diriger une équipe de dix
coureurs hollandais, surtout des Jeu-
nes, qui participeront à toutes les cour-
ses classiques en Italie, y compris le
« Glro ».
0 Match International de hockey sur
terre, à Francfort : sélection de Hesse -
sélection suisse 0-1 (mi-temps 0-1).
Q L'écurie suisse de Blonay a pu fêter
à Parls-Auteuil un nouveau succès Im-
portant avec le trois ans « Pirate IV »
qui , monté par R. Obry, a remporté le
steeple-chase pour le Prix du Congrès
(3500 m., 2p.000 fr . suisses) avec une
longueur d'avance sur « Villageois » et
« Fermier général », en 4'13". n y avait
9 partants ; 4 sont tombés.
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Voici les résultats du concours No 9
de dimanche passé :

70 gagnants avec 12 points à 2304
francs.

2203 gagnants avec 11 pointa à
73 fr. 20.

22.001 gagnants avec 10 points à
7 fr. 30.

Loto-Tlp No 9 : le maximum de
4 points n'a été obtenu par aucun
concurrent; 36 gagnants avec 3 points
recevront chacun 1074 fr. 50.

Prix de consolation No 5 : 288 ga-
gnants avec 33 points à 34 fr. 70.

Sport-Toto

En deuxième ligue

Nous rappelons les résultats de di-
manche : Tramelan - Serrières 1-0 ;
Xamax - Aile 0-3 ; Fleurier - le Locle
1-3 ; Porrentruy II - Etoile 0-1 ; Re-
convilier - Saint-Imier 2-0.

Le match principal de la journée
nous a réservé une surprise ; Xamax ,
suir son tenroin, s'est nettement incliné
face à Aile, qui renforce ainsi singu-
lièrement sa position de leader. Ser-
rières a oppos é une belle résista nce
à • Tramelan, mais a perdu finalement
de justesse. Réconcilier remporte sa
deuxième -victoire de la saison en
battant difficilement Saint-Imier. A
Fleurier,.- le Locle s'est imposé comme
prévu . Quant a Etoile, ce n 'est pas
sans peinie . qu'il est venu à bout de
la dieuxième garniture de Porrentruy.

En résumé, une journée dont béné-
ficie surtout le Locle et Etoile qui
gagnent chacun une place au classe-
ment , aux dépens de Xamax , qui recule
au cinquième rang.

CLASSEMENT
Matches Buts¦ ¦¦ - • J. G. N. P. p. c. Pts

Aile 8 7 1 — 31 9 15
Tavannes . . .  6 5 — 1 17 9 10
Le Locle . . 5 3 2 — 15 9 8
Etoile 6 3 1 2 11 7 7
Xamax 5 3 — 2 8 6 6
Tramelan .. . 5 2 1 2 8 12 5
Saint-Imier . . 6 2 — 4 17 15 4
Reconvilier . . 7 2 — 5 11 17 4
Serrières . . . 7 1 2 4 6 17 4
Porrentruy H ' 6 1 1. 4 6 13 3
Fleurier . . . .  7 — 2 5 11 27 2

Le programme de dimanche prochain
se présente de la façon suivante :
Etoile - Saint-Imier ; Serrières - Re-
convilier ; Porrentruy II - Fleurier ;
Tramelan - Tavannes. Xamax se dépla-
cera à Berne, où il donnera la réplique
à "Young Boys, dans un match comp-
tant pour la coupe.

Etoile et Serrières accueilleront res-
pectivement Sainit-Imier et Reconvilier.
Bénéficiant de l'avantage du terrain,
ils l'emporteront vraisemblablement.
Fleurier obtiendra peut-être sa première
victoire de la saison il affrontera, au
Juira bennois, Porrentruy II, avant-der-
nier classé. Le d.erby Tramelan - Ta-
vanmes sera le maitch-vedette de cette
journée. Un pronostic est difficile ; la
forme du jouir sera déterminante.

n. D.

Aile consolide
sa position de leader

BERNE. — La question de la création
d'une fédération unifiée pour l'athlétis-
me en Suisse a été évoquée à la confé-
rence des présidents de l'Association fé-
dérale d'athlétisme léger . La proposi-,
tion concrète qui a été formulée a rem-
porté l'adhésion des Instances centrales
de la S.F.G., de sorte que le 10 novem-
bre les présidents cantonaux de la S.F.G.
pourront en être Informés et que les dé-
tails du projet de 1'A.FA.L. pourront
faire l'objet d'une communication pu-
blique.

LONDRES. — La rencontre de tennis
disputée à Londres entre les « Interna-
tionaux » d'Angleterre et de France s'est
terminée sur le résultat de 8 à 4. Le
Belge Jacky Brichant, qui jouait pour la
France, a battti l'Egyptien Jaroslav Drob-
ny, représentant l'Angleterre, par 6-3,
5-7, 6-2, mais il n'a pu s'aligner en dou-
ble aux côtés de ses coéquipiers Dar-
mon, Mollnari , Perreau-Saussine, Boro-
tra et Brugnon ( I ) ,  car 11 devait rega-
gner Bruxelles , d'où 11 partait pour l'Aus-
tralie, en compagnie de Philippe Washer ,
en vue de la finale Interzones Etats-
Unis - Belgique (12-14 décembre).

Demain :
AU FIL DES ONDES

<La réunion des amours>

Le théâtre sur les bords de la Seine
Un Marivaux d'une note inconnue:

Le défrichàge de Marivaux, tant
à la Comédie-Française qu 'au
T.N.P., se poursuit dans une pres-
que totalité de succès et jamais, mê-
me lorsqu'elles ne comblent pas
absolument ce que nous en atten-
dons, ses pièces ne déçoivent tout
à fait ; elles inspirent intérêt et dis-
cussion. Revanche du sort ! Balan-
cement justifié ! Pendant trois siè-
cles on s'est borné à ne jouer de lui
que le « Jeu de l'amour et du ha-
sard », les « Fausses confidences » et
le « Legs » ; on limitait à leur tona-
lité douceâtre l'ensemble, plus large
et plus hardi de l'œuvre de l'écri-
vain , si bien que presque toujours
les comédies qu 'on découvre de lui
à présent provoquent une heureuse
réaction.

Dans ces trois pièces, il n 'était
question que des nuances de
l'amour et d'un amour un peu bour-
geois, tel qu 'il s'en éprouve dans les
riches demeures : traversé parfois
de minces contrariétés, mais de

l'heureuse issue de qui le spectateur
ne doute pas un instant. Au fur et
à mesure des mises à la scène de
l'« Ile des esclaves s>, de la « Surprise
de l'amour », etc., on s'est aperçu
que si Marivaux concentrait sa cu-
riosité et son esprit d'investigation
sur des problèmes d'ordre sentimen-
tal , il débordait de ces conflits du
dépit , de la pudeur et de la jalou sie
en lesquelles se résumaient ses piè-
ces déjà nommées.

Et voilà que dans la « Réunion
des amours » (qu 'on vient de
monter rue de Richelieu), l'évasion
hors du convenu s'affirme élargie
encore et le problème posé plus pro-
fond. Il s'agit de la lutte entre les
deux formes de l'amour : celle qui
le réduit aux menues délices de la
pure volupté et celle qui comble les
plus hautes aspirations. Thème qui
lorsqu 'il fut réabordé (ou plutôt
abordé) lors du dernier siècle, dans
un théâtre plus réaliste, donna nais-
sance à des situations pathétiques, à
de longs commentaires dialogues —
à la manière des Hervieu et Brieux
mais que Marivaux avait développé
dans la gamme de finesse , de grâce
et d'optimisme qui lui était fami-
lière, j . M.
(Lire la suite en Gtne page )
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Interview au Théâtre de Neuchâtel

désire monter une œuvre de F. Durrenmatt
Ce talentueux comédien de la

jeune génération m'a donné l 'im-
pre ssion de toucher un domaine à
par t, dans l'art dramati que. Jacques
Fabbri en est o f f i c i e l l emen t  à son
septième spectacle. Après la « Vertu
en danger », il y a quatre ans.
Jacques Fabbri a monté des p ièces
de qualité avec un brio incompara-
ble : « Les hussards » que nous
avons vus à Neuchâtel , « La fa -
mille Arlequin », qui lui valut le
Prix Molière en 1955 et dont nous
f û m e s  f ru s t r é s  pa r la f a u t e  de notre
minuscule théâtre , etc. Aujourd 'hui,
Jacques Fabbri revient en Suisse
avec une nouvelle création dans le
p lus pur style napolitain. Il  est à
la - f o i s  l'adaptateur , le metteur en
scène et le comique interprète. Il
f a u t  dire que ce jeune metteur en
scène et le comique interprète. Il
f a u t  dire que ce jeune metteur en
scène a entrepris une œuvre d i f f i -
cile, : celle qui consiste à fa i re
vivre du théâtre une vingtain e de
personnes... sans le. secours de
l'Etat. Et depuis 1953, Jacques
Fabbri s'en va de succès en suc-
cès ! Presque inconnu il y a quatre
ans , Fabbri est devenu maintenant
une des f igures  orginales du
théâtre français  contemporain. Cela ,
il le doit à son courage , à son tra-
vail et surtout a son amour de
l'art et du beau théâtre.

— J'ai pris des risques , me con-
Fie-t-il. Cela pouvait  sauter, mais
heureusement, le succès est venu.
Maintenant , je poursuis librement
mon activité dans la voie que je me
suis tracée au début de ma carrière
de direceur de compagnie.

En rentrant de sa longue tournée
avec les Galas Karsenty,  Fabbri
montera un nouveau spectacle co-
mique. Après Scarpetta, il a chois i
un autre auteur napolitain : San-
telli. Il  s'ag ira d' une trag i-comédie
intitulée le « Loup de Véga », Avec
cette p ièce , la Compagnie Fabbri
représentera la France au fes t ival
d' art dramatique de l 'Exposition
universelle de Bruxelles, en juillet
prochain . C'est une lourde respon-
sabilité qu 'il partagera avec la Co-
médie-Française et Jean-Louis Bar-
rault.

« J'ai aimé lire « Romains »
En sa qualité de chef de f i le ,

Jacques Fabbri se doit de prévoir
l'avenir de ses gens. Il voit même
très loin :

— En revenant de Bruxelles,
nous jouerons le « Loup de Véga »
à Paris. Je ne sais pas si une
tournée pourra être entreprise, car
cette pièce exige un matériel con-
sidérable. Pour la suite, je pense
monter une pièce de Friedrich
Durrenmatt.  J'aurais aimé rencon-
trer cet auteur « neuchâtelois », au-
jourd'hui. Malheureusement , il pré-
pare actuellement un spectacle à
Zurich, en compagnie de son tra-
ducteur Jean-Pierre Porret.

Jacques Fabbri a déjà lu p lusieurs
œuvres de Durrenmatt : « L'aveu-
gle », « Romulus », etc. En fa i t , il
semble particulièrement s'intéres-
ser à « Romulus », dont la version
française de J.-P. Porret convien-
drait parfaitement au genre de sa
compagnie.

— Je dois vous dire que vous se-
rez le premier à annoncer cette
nouvelle, car je n'en ai même pas
encore parlé à l'auteur. Je souhaite
seulement que Durrenmatt  soit d'ac-
cord de me laisser jouer cette
excellente pièce.

Nous avons ensuite bavardé lon-
guement de la dernière création pa-
risienne de Durrenmatt : « La visite
de la vieille dame ». Sans critiquer
la Compagnie Grenier-Hussenot ,
Jacques Fabbri estime que cette p iè-
ce a été montée avec un trop grand
souci de sécurité. Elle a certes été
récompensée par le prix Mo lière ,
mais il lui semble que le courage
et l'audace ont manqué aux organi-
sateurs de cette grande prem ière

Jacques FABBRI

parisien ne. C' est dans l' espoir de
consacrer déf ini t ivement  le grand
talent de Durrenmatt qu'il veut
créer « Romulus » dans sa version
français e.

— Vous avez en Suisse une sé-
rie de personnes qui mériteraient
d'être mieux connues à Paris et en
France. Je pense naturellement à
Durrenmatt.  Mais je pense aussi au
Lausannois Apothéloz. Avec la Com-
pagnie des Faux-Nez, ce jeune
animateur réalise des prouesses
stupéfiantes. A mon avis, Apothéloz
est une personnalité de premier
ordre qu 'il faudrait  soutenir davan-
tage . Paris attend sa consécration
et je suis convaincu qu'il pourra
l'obtenir. Même à Paris, où pour-
tant la concurrence est terrible, ce
jeune Suisse dispose d'assez de
qualités pour s'imposer.

On peut le voir, Jacques Fabbri
refuse  de parler de lui et surtout
de son œuvre déjà importante. Ce
qu'il veut avant tout , c'est créer
du nouveau, apporter sa propre
p ierre à l'édifice du théâtre. Il
essaie de contribuer à une esp èce
de collaboration générale. Jacques
Fabbri , nous en sommes certa in,
n'a pas encore f in i  de nous éton-
ner par ses brillantes qualités.

René JELMI.

JACQUES FABBRI
Problème IVo 5G1

HORIZONTALEMENT
1. Témoin secret.
2. Laps de temps qui varie d'un j ourà l'autre. — Conjonction.
3. Ville de Chaldée. — Préf ixe. 4'Injure du temps qui passe.
4. Voix montante.
5. La résistance en raccourci. — Expli.

queras.
6. Elle fume rarement le dimanche

— Fait son effet.
7. Pèlerinage d'Espagne.
8. Qu 'il en soit ainsi. — Il n 'est j amais

altéré. — Participe à l'envers.
9. Belle qui devint bête. — Tumeur

molle au jarret d'un cheval.
;0. Carbonate naturel de fer.

VERTICALEMENT
1. Nœud de marin. — Anéantiss ait

progressivement.
2. Evêque d'Auch et poète latin . —Pronom.
3. Mis en mouvement. — Souvent

cherchée par de mauvais garçons,
4. Règlement de police.
5. Confondre en un . — Préposition.

— Titre abrégé.
6. Démonstratif. — Pronom. — Bref

exposé.
7. En rapport avec telles tumeurs

molles.
8. Historien et homme d'Etat roumain,

— Article.
9. Romancier suisse. — Vive et pi.

quante.
10. Mauvaises affaires. — Fait un choix

exclusif.

Solution du problème No 560
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L'ÉPÉE ET LA R OSE

Mardi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., Radio-Lausanne vous dit bonjour,
7.15, lnform. 7.20 , disque, premiers pro-
pos, concert matinal. 10 h., culte solen-
nel de consécration de nouveaux pas-
teurs. 11.30, concert Haydn-Brahmi.
12 h., chansons. 12.15, la discothèque
du curieux. 12.30, accordéon. 12.45, ln-
form. 12.55, intermezzo. 13 h., mardi,
les gars ! 13.10, les variétés du mardi
13.30, concert , de Fornerod. 13.45, chant.

16 h., au goût du Jour. 16.30, les vi-
siteurs de seize heures. 17.20, quelquei
propos. 17.35, musique de danse. 18 h,
le micro dans la vie. 19.15, lnform. 19.26,
le miroir du temps. 19.45, dlscanalyse,
20.30, «La femme fatale », comédie, d'A.
Blrabeau. 22.10, musique pour un soli
d'automne. 22.30 , lnform. 22.35, le cour-
rier du cœur. 22.50, musique pour va
rêves.

BEBOMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, lnform. 6.20, variétés populaire!.

7 h., lnform. 7.05, musique de ballet
7.25, zum neuen Tag. 11 h., émission
d'ensemble (voir Monte-Cenerl). 12 h.
mélodies des Balkans. 12.20, wlr gratu-
lieren . 12.30, lnform. 12.40, muslqui
d'opéras. 13.15, musique ancienne. 14 ï,
évocation.

16 h., musique de danse. 16.30, Qua-
tuor, de Mozart. 17 h., causerie. 17.10,
récital de chant. 17.30, anthologie musi-
cale. 18 h., concert récréatif. 18.30, re-
portage. 18.45, carrousel de chansons.
19.10, causerie. 19.20, communiqués. 19.30,
lnform., échos du temps. 20 h„ concert
symphonique. 21.25, théâtre contempo-
rain. 22 h., concerto, de Jol ivet. 22.15,
lnform. 22.20 , lecture. 22.45, noctunu
mélodieux.

TÉLÉVISION — Relftche

Rotonde : 20 h. 30. Revue Roger Eton.
CINÉMAS

Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Ombres sous
la mer.

Palace : 20 h. 30. Les violents.
Arcades : 20 h. 30. Les 3 font la paire,

17 h. 15. Romance Inachevée.
Rex : 20 h. 15. L'homme qui rétrécit.
Studio (Théâtre) i 20 h. 30. QuadrlU»

d'amour.
Clnéac : 14 h. 30 - 21 h. 30. Quartier

latin.

PHARMACIE D'OFFICE :
Pharmacie Coopérative, Grand-Ru«
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Touj ours très en vogue

Duff le Coat
LE VÊ TEMEN T DES JE UNE S

Beau lainage uni, non doublé 07a"

doublé soie # jr«"

doublé teddy-bear iOi"

TOUS LES C O L O R I S  M O D E

B I E N  S E R V I

Buffet de cuisine
table et chaises, corbeille
à linge, le tout en bon
état, à vendre.

S'adresser le matin :
Chédel, Fontaine - André
8, Neuchâtel.

Grand arrivage de || |à

POISSONS I
frais, de mer et filets figà

L E H N H E R R  ï
FRÈRES 11

GROS MAGASIN Efl
Marin POISSONNERIE Neuchâtel f£

Place des Halles - Tél. 5 30 93 K||

OFFRE A SAISIR, PROFITEZ

5 grands milieux
bouclés 240 x 340, i Af t  ffdessins modernes, l*tll l l i

T A P I S  B E N O I T  STfïi S
Présentation à domicile - Facilités de paiement

[

' NOTRE OFFRE DE LA SEMAINE m

Fricandeaux I
(fards ar àlQb, mau lard) JpW M ¦ il

TOUS
TRAVAUX

DE
PEINTURE

Exécution rapide
•t soignée de tous

travaux par personnel
expérimenté

Papiers peints
GROS ET DÉTAIL

M.Thomet
ÉCLUSE 15

NEUCHATEL

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce journal
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gran^ |ISJ IpateJp»^*  ̂ gffgi 8JnSfff3* inff ŝi complet
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A VENDRE
pour cause de départ,
salle à manger en chêne,
petit salon, un Ht , le
tout en très bon état.

S'adresser à Mlles Bor -
le, Comba-Borel 11.

IlliPiillI

I Grand meuble
combiné noyer
Intérieur très soigné,

seulement

Fr. 595.- f
j très grand choix

d'autres modèles, à
Fr. 650-, 760.-,

820.-, 960.-,
1150. -, 1370. -,

etc.
Sur désir, facilités
de paiement, livrai-
sons franco domicile.
Visitez notre grande

exposition |

"¦̂ NIUCMATIL *-"

Fbg de l'Hôpital 11

Restaurateurs
PROFITEZ

tripes cuites
le kg. Fr. 3.60. Envoi

franco dès 6 kg.
BOUCHERIE WALTI,

MONTREUX
Tél. (021) 6 21 60

BOIS DE FEU
A vendre hêtre et sa-

pin en stère ou façonné,
ainsi que

pommes de terr e
«Bintje». Le tout rendu
à domicile. — S'adresser
à Raoul Stubi, Montmol-
lin. Tél. 8 14 47.

Vr\SMP M ^\ 345.-

^^^ de paiement depuis
_ Fr. 18.— par mois.

R. NËffell agence Pfaff , Seyon 24 a, Neuchâtel Tél. 5 33 32

MEUBLES
d'occasion

Au Bûcheron
Ecluse 20

NEUCHATEL

tes sentiers de l'amour

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 10
MARIE LYNE

Ainsi que Jean l'avait annon-
cé. l'auditoire était  particulièrement
choisi. Toutes les conversations s'y
faisaient à voix basse , produisant
seulement une sorte de murmure  lé-
ger qui s'élevait au-dessus des tètes
et préludait au profond recueille-
ment avec lequel , dans quelques
instants , on écouterait les œuvres
des grands maîtres.

Se voyant presque chaque jou r ,
}]s vivaient uniquement  l'un pour
' autre et s'oubliaient souvent , après
un « au revoir », à compter les heu-
res qui les séparaient de leur pro-
chaine réunion.

D arrivait pourtant que Jean
annon çât l'air ennuyé :
. — Je ne vous verrai pas demain ,
Jacqueline , j' ai une répétition.

.— Mon Dieu ! Que vais-ie deve-
nir ? v

— Pensez à moi , comme je pen-
sai à vous !

— Sans doute , mais ne pourriez-
v°us esquiver cette corvée ?

~- Impossible , hélas !
~- Tant pis, je ne sortirai pas,

concluait la jeune fille d'une voixtn «te changée.

Peu de toilettes, beaucoup de te-
nues de ville, au milieu desquels le
tailleur gris très simple de la jeune
fille passa complètement inaperçu.

Cependant , elle n 'eut qu 'à tendre
l'oreille pour entendre parmi les
chuchotements les noms de quelques
musiciens célèbres qui se trouvaient
là et que l'on se montrait d'un dis-
cret mouvement de menton.

Sat isfaite de n'apercevoir aucu n
ami parmi ses voisins, Jacqueline
leva les yeux et se mit à observer
la loge officielle. Beaucoup de jolies
femmes en toilette claire s'y trou-
vaient , au premier rang desquelles un
adorable visage , encadré de boucles
brunes at t i ra  et retint l'at tention de
la jeune fille. Deux beaux renards
négligemment rejetés en arrière met-
taient en valeur les épaules de l'in-
connue dont elle apprécia tout de
suite l'élégance naturelle .

Or , ce visage, ces épaules minces,
cette taille que l'on devinait souple
et svelte n 'étaient pas sans éveiller
d'imprécis et lointains souvenirs dans
l'esprit de Jacqueline.

« Où donc ai-je vu cette femme ? »
se demandait-elle.

Sa mémoire ne répondit pas à sa
question , et , comme l'orchestre pré-
ludait , elle cessa d'observer la loge
et réserva son attention à la scène.

La neuvième symphonie, première
œuvre inscrite au programme et que
l'auditoire écouta dans un silence
religieux, n 'éveilla aucun écho dans
le cœur de la jeun e fille.

Elle attendait.

Jean de Ravenne parut enfin , vêtu
de noir , un peu pâle, visiblement
ému , en dépit de sa carrure d"ath)lète
et de son énergique visage de sportif.

Et Jacqueline ne vit plus que lui,
tandis qu 'il s'avançait vers le piano
après avoir salué le public.

« Légende armoricaine en trois
mou vements », disait le programme.

Immobile, les yeux clos, une main
appuyée sur son cœur , elle oubli a
tout et se mit à vivre le poème qui
naissait sous les doigts aimés.

Dès les premières mesures, l'en-
chantement commençait.

Les grondements d'une mer hostile,
l'âpreté d'un paysage inhospitalier ,
l'inclémence d'un ciel toujours char-
gé de nuages , la pluie, la forêt , le
recul du temps vers les anciens âges,
tout cela apparut soudain dans la
saille silencieuse où la vie ne se ma-
nifestai t  que par l'accompagnement
en sourdine de l'orchestre.

Le vent de mer, le roi des vents,
traversait le sombre tableau d'un
élan formidable, jusqu'au moment où
quelques arpèges légers commencè-
rent à dissiper la brume, annonçant
la venue du premier rayon de soleil.

Et la Morgane apparut.
Portée par un nuage de rêve, impal-

pable , lumineuse, irréelle, la plus
charitable des fées flottait devant
tous les yeux, pénétrait dans tous
les cœurs et réchauffait tout à coup
l'atmosphère de la salle que la ma-
gie de la musique emportait à tra-
vers les siècles révolus vers Fauibe
des lointains commencements.

Alors le miracle se produisit.
Sous les doigts inspirés du musi-

cien, la vie se mettait à palpiter. Des
fleurs admirables naissaient , les oi-
seaux se mettaient à chanter, des
troupes d'enfants vêtus de lin blanc
s'enfonçaient sous les arbr es et en-
tonnaient des hymnes druidiques que
de nombreux échos se renvoyaient
et qui n 'en finissaient plus de mourir.

Un nouvel âge d'or commençait,
qu'annonçait un chant d'amour d'une
si prenante vérité qu 'il prolongea
l'envoûtement des auditeurs long-
temps après le dernier accord.

Lorsque Jean se leva pour saluer ,
il fut accueilli par un profond silence.

Subitement arrachés à eux-mêmes,
les écouteurs paraissaient s'éveiller
d'un long rêve et ne se privaient
point d'échanger des regards où se
lisaient cette question :

« Comment ? Fini ? Déjà ? »
Et soudain , lorsqu 'ils eurent com-

pris, le tonnerre des applaudisse-
ments éclata.

Ce fut le triomphe.
Inaperçue, au centre du tumulte,

Jacqueline pleurait et il lui semblait
que loin de glisser sur son visage,
ses larmes tombaient une à une
dans le tréfonds de son cœur. Elle
éprouvait comme une douceur in-
connue, une chaleur intérieure ja-
mais ressentie et qui la plongeait
dans une telle euphorie qu 'elle finit
par ne plus entendre le bruit qui
emplissait la salle.

Autour d'elle, on applaudissait
toujours. Des gens qui ne se con-

naissaient pas s'interpellaient , se
serraient la main, d'autres, debout,
criaient des mots incompréhensi-
bles , d'autres enfin répétaient sans
arrêt le nom dont son petit cœur
était plein.

— Jean de Ravenne ! Jean de
Ravenne ! Jean de Ravenne !

Enfin , le tonnerre s'apaisa.
Jacqueline put se lever , marcher
vers la scène, les coulisses, la loge
d'artiste où elle savait que le musi-
cien l'attendait.

Hélas ! il ne s'y trouvait pas seul.
De nombreux admirateurs l'entou-

raient dont il fendit le groupe pour
s'avancer vers elle.

— Jean , mon Dieu ! murmura la
jeune fille en lui prenant les deux
mains .' que c'était beau !

— Vous-êtes vous reconnue , au
moins ? demanda-t-i l  à voix basse.

— Oh ! oui.
— Je vous remercie.
Ce fut là tout ce qu'ils purent

se dire. Déjà , il ajoutait en la
reconduisant :

— Ne restez pas ici. Il y a trop
de monde. Voulez-vous aller m'at-
tendre à la brasserie du Globe qui
est en face ? Je vous y rejoindrai
dans quelques instants et vous ac-
compagnerai ju sque chez vous.
D'accord ?

— D'accord , répondit-elle en le
quittant.

Comme elle sortait , Jacqueline
faillit se heurter à une femme élé-
gante qui se dirigeait vers la porte

de la loge et qui passa rapidement
sans même la regarder.

Mais la jeune fille avait déjà re-
connu l'auditrice aux deux renards
aperçue au premier rang de la loge
officielle et dont il lui avait semblé
reconnaître le visage.

Pour la deuxième fois, elle inter-
rogea ses souvenirs et ne put par-
venir à mettre un nom sur ce visage
dont la jeunesse et la beauté com-
mençaient à hanter son esprit.

Cependant, Jacqueline ne persist a
pas dans ses recherches et lorsque,
un peu plus tard , Jean vint la re-
trouver, l'image de la visiteuse
avait cessé de la tourmenter.

La nuit s'annonçait assez tiède.
Les deux jeunes gens se mirent à
marcher côte à côte dans la direc-
tion du boulevard Haussmann.

— Quel inoubliable succès ! répé-
tait-elle sans se lasser.

— Bah ! fit-il en haussant les
épaules, qui donc y pensera de-
main ?

— Mais, moi.
— Chère Jacqueline, je ne dési-

rais pas autre chose, vous le savez
bien.

— Jamais je n 'oublierai cette au-
dition , non , jamais , votre « sonate »
est un pur chef-d'œuvre, elle m'a
fait beaucoup de bien.

— Hélas : elle est indigne de vous
qui l'avez inspirée.

— Taisez-vous donc, Je la trouve
parfaite.

(A suivre)
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MARIN-ÉPAGNIER
Conseil général

(c) Le Conseil général s'est réuni jeudi
soir sous la présidence de M. Rémy Thé-
venaz. Il a procédé tout d'abord à trois
nominations en raison du départ de Ma-
rin de M. Norbert Mégroz, secrétaire du
Conseil général et membre de la com-
mission du budget et dès comptes, de
M. René-Louis Fischer, membre de la
commission des travaux publics, et de
M. René Schertenleib.

L'assemblée passe ensuite à la nomi-
nation d'un conseiller communal en rem-
placement de M. Etienne Veluzat , démis-
sionnaire. Présenté par le groupe libéral,
M. Rémy Thévenaz est nommé à l'una-
nimité ; le nouveau conseiller remercie
rassemblée et cède le siège présidentiel
à M. Fernand Monard, vice-président,
pour la suite des débats. M. Paul Mau-
mary se fait l'Interprète du Conseil gé-
néral pour remercier M. Veluzat , conseil-
ler communal sortant de charge.

Une commission de trois membres, for-
mée de MM. François DuPasquler , Paul
Giorgis et Fernand Monard, est encore
désignée pour procéder, en collaboration
avec le Conseil communal, à la revision
du règlement général de commune.

Modification du plan de zonage. — A
la demande de quelques propriétaires,
certaines modifications sont apportées au
plan die zonage de 1955. Une zone de
verdure en bordure de la route de la
gare est supprimée et une autre zone, au
nord de la Cité Martini , est ramenée de
quinze mètres à sept mètres de large
pour ne pas porter préjudice à la cons-
truction de l'usine des cycles « Allegro ».
Une troisième modification plus impor-
tante est celle du transfert de zone agri-
cole en zone industrielle d'un terrain si-
tué à la sortie est du village de Marin,
en bordure du chemin de fer B.N. Ce
transfert est demandé pour permettre
l'installation d'une fabrique par l'entre-
prise Dubled, de Couvet , avec laquelle le
propriétaire du terrain a passé une pro-
messe de vente. Ces trois modifications
sont votées à l'unanimité.

Adoption du plan d'alignement. — Le
plan d'alignement de 1939 n 'est plus en
harmonie avec l'état actuel des lieux , en
raison des modifications apportées par le
remaniement parcellaire aux limites de
propriété, ainsi que par la construction
de nouveaux chemins. D'autre part, le
règlement d'urbanisme exige la fixation
d'alignement dans certaines zones de
constructions. Par conséquent, le Conseil
communal a mis sur pied un plan d'ali-
gnement intéressant l'ensemble du terri-
toire communal et le Conseil général est
appelé à se prononcer sur quelques oppo-
sitions présentées lors de la mise à l'en-
quête. Après quelques explications com-
plémentaires de M. Feuz, conseiller com-
munal, les oppositions sont écartées et
le nouveau plan est approuvé.

Modification du règlement sur l'orga-
nisation du service de défense contre
l'incendie. — Donnant suite à une de-
mande présentée lors d'une précédente
séance du Conseil général , la commission
de police du feu et le Conseil communal
proposent d'augmenter la solde des sa-
peurs-pompiers fixée actuellement à 1 fr.
à l'heure, sans distinction de grade.
Après discussion, l'échelle suivante est
approuvée avec effet rétroactif au 1er
janvier 1957 : sapeurs. 1 fr. 50 à l'heure,
sous-officiers, 1 fr. 70, officiers, 2 fr.,
commandant, 2 fr. 50. Ces chiffres sont
majorés de 50 et. en cas d'Intervention.

Démission
d'un conseiller général

(c) Pour ra isons die sainte, M. .Team Go-
liay a dominé sa démission die comsieilleir
général et Ae membre de lia commission
scolaire. Il sera remplacé au Coincer! gé-
néral par M. Albent Hahni , deuxième
siuippléamit aie la l iste socialiste.

AVENCHES
Mort subite d'un municipal

(sp) On a appris avec surprise, à
Avenches, la mort subite de M. Louis
Zinder , agriculteur, à l'âge de 63 ans,
alors qu 'il était en train d'encaver
de la betterave.

M. Zinder  était une personn e avan-
tageusement connue dans toute la ré-
gion et sur tout  dans  les mi l ieux  agri-
coles. Il f i t  par t ie  durant  24 ans et
jusqu 'à sa mort de la munici pali té
d 'Avenchcs et il y avait  39 ans qu 'il
était  inspecteur du bétail. Il repré-
sentait l'exécutif à la commission sco-
laire de Donatyre  et f i t  partie égale-
mne t  de plusieurs organisat ions agri-
coles.

Son brusque dé part sera vivement
ressenti dans toute la région.

Une nonagénaire fêtée
(sp) Les autor i tés  du distr ict  d'Aven-
ches ont fêté Mlle Rosa Jaun in, qui
a atteint  sa nonantième année.

PAYERNE
Chronique payernoise

(c) Le 24 octobre, les vendanges
payernoises é ta ien t  terminées. Petite
récolte, mais le vin sera de grande
qualité. Plus de 60.000 litres ont été
mis dans les caves communales.  C'est
peu si l'on pense qu 'en 1955, 130.000
li t res  avaient  été entreposés dans  les
sous-sols de l 'Abbatiale. En 1956, la
récolte étai t  p lus fa ib le  encore
(30.000). On ne peu t encore établir
le prix de vente, mais  d'ores et déjà
la récolte 1957, qui se vendra en mise
publ i que dans le courant  de février
prochain , laissera tout  de même un
joli  revenu à la caisse communale.

Pour renouveler la race des biches
du parc communal , le comité de la
Société de développement  die la ville ,
qui est chargé de soigner ces aimables
animaux, a, sur proposition d'un vété-
r i n a i r e  de la place, fa i t  venir un
coup le du parc de Lugano et, en
échange, deux beaux sujets de Payerne
s'en iront sur la riviera tessinoise.
Le croisement a ins i  opéré doit donner
de bons résultats.

Vente de l'Eglise allemande
(sp) La paroisse de langue allemande
a organisé , jeudi , sa vente annuelle,
qui a obtenu un plein succès.

Thé-vente
des Unions chrétiennes

(sp) Samedi , les Unions chrétiennes
de la localité ont organisé leur thé-
vente annuel , dans la salle de paroisse
de l'Eglise allemande.

LE LOCLE
Conseil général

(c) Le Conseil général s'est réuni ven-
dredi soir sous la présidence de M.
Raoul Gabus.

Nomination d'un conseiller communal.
— M. Brigadoï (P.O.P.), tout en
approuvant la candidature de M. Robert
Reymond , présentée par le parti pr ogres-
siste , demande rétablissement d'un
poste de conseiller communal semi-
permanent.

M. H. Jaquet , président de la ville ,
répond à M. Brigadoï qu 'il n 'est pas
question de cela ce soir , mais que la
chose pourra être étudiée après la réor-
ganisation de l'administration communa-
le que commande la nomination du
chancelier aux fonctions de conseiller
communal.

Au vote , M. Robert Reymond obtient
29 voix ; 5 conseillers généraux popistes
se sont abstenus.

Piscine - patinoire . — La commission
du Conseil général a établi son rapport
qui , avant d'être remis au Conseil com-
munal, est largement disputé.

M. C. Méronl approuve le rapport
qui a choisi le communal pour la réali-
sation de ce projet et l'aménagement,
dans les années à venir , d'un centre
sportif . Le choix du terrain est discuté .
On parle des terrains du Château des
Monts. Le groupe socialiste réserve son
adhésion au projet jusqu 'au moment où
le coût sera connu . Le rapport est pris
en considération à l'unanimité des
conseillers.

Le home loclois pour personnes âgées.
— Le groupe progressiste demande le
renvoi à une commission pour une
question d'emplacement (.un tour en
ville) et le coût élevé de la subvention
communale 676.000 fr .  pour une dépense
totale de 1.690.000 fr.

Le groupe popiste demande également
le renvoi du rapport à une commission.
MM. Philippe Vuille et Henri Jaquet ,
conseillers communaux défendent le
projet mais ils ne s'opposent pas au
renvoi à une commission. C'est admis
et une commission de sept membres
est nommée.

Le Conseil général passe ensuite à
l'étude de plusieurs rapports concernant
des achats , des ventes et des échanges
de terrain à la Jaluse , aux Jeannerets,
à la Molière , au Bouchon , aux Saignot-
tes, aux Eroges, puis il vote quelques
crédits (travaux routiers 60.000 fr. ;
Vieux Bied 46 ,300 fr., remplace un vile-
brequin au Diesel des S. I. 80.000 fr.;
concours d'Idées pour la piscine-pati-
noire 8000 fr.)

Saturation des marchés et concurrence
inquiètent les horlogers suisses

LA VIE HORLOGÈRE
Le rapp ort de gestion de l'A. S. U.A. G.

La « Société générale de l'horlogerie
suisse S. A. » A.S.U.A.G. (société holding
contrôlant les fabriques de l'ébauche et
des parties réglantes de la montre),
vient de publier son 26me rapport de
gestion pour l'exercice s'étendant du
1er Juillet 1956 au 30 juin 1957.

Le rapport fournit tout d'abord un
tableau destiné à donner une Impres-
sion de l'Importance de l'industrie hor-
logers suisse en sa qualité de facteur
d'exportation de l'ensemble de notre
économie nationale. Les exportations ¦de
produits horlogers pour l'année 1956 se
sont montées à 1234 ,5 millions de fr.,
dépassant ainsi de 157 millions de fr.
les chiffres de 1955 ; les, résultats de
l'année 1956 ont donc surpassé tous les
précédents ; Ils représentent le 19,9 %,
c'est-à-dire un cinquième du volume
total des exportations de la Suisse et
occupent ainsi le deuxième rang après
l'Industrie des machines.

Il est Intéressant de constater que
le nombre de montres et mouvements
terminés exportés a atteint 39 ,7 millions
de pièces, chiffre le plus élevé enregis-
tré jusqu 'ici , alors que pendant les cinq
années précédentes, il variait entre 33
et 34 millions de pièces.

Un autre tableau présente la réparti-
tion de l'exportation horlogère par con-
tinents. L'Europe vient en tête avec
358 millions de fr., suivie des Etats-Unis
d'Amérique avec 349 millions, soit le
28 % des exportations horlogères tota-
les. On constate également une aug-
mentation des achats de l'Asie qui se
montent , pour 1956, à 250 millions dé fr.

Les prévisions pour l'année 1957 sont
bonnes. L'exportation totale pour les six
premiers mois de l'année se montait à
587 millions de fr., contre 532 millions
pendant la période correspondante de
l'année précédente.

Le « malaise horloger »
Toutefois, ces résultats très réjouis-

sants ne devraient pas conduire à la
conclusion que l'industrie horlogère se
trouve sur tous les points dans la
meilleure des positions et que les
chiffres d'exportation augmenteront indé-
finiment.

Le rapport relève que les fabricants
de montres de marque, malgré les gros
efforts de réclame qu 'ils fournissent,
constatent une saturation des marchés
qui risque de se répercuter sur leurs
ventes. Dans le domaine de la montre
courante sévit une forte concurrence
caractérisée par la compression des prix
qui exerce une Influence défavorable
notamment sur la rentabilité et la tré-
sorerie de petites et moyennes entre-
prises. Dans ces faits réside le « malaise
horloger » dont la presse s'est préoccu-
pée.

On se souvient que le printemps
dernier la Convention collective de l'in-
dustrie horlogère fut renouvelée pour
une période de deux ans. La grande
majorité des fabricants n'a pas mis en
question cette convention qu 'elle consi-
dère comme une base appropriée à un
sain développement de l'Industrie. Dans
certains milieux cependant , on estime
qu'à cette occasion , on n 'a pas suffi-
samment tenu compte de certains dé-
veloppements dans la formation des prix
de la montre ancre de qualité courante.
De plus, des divergences de vue se sont
manifestées au sujet ' de la structure
de la fédération centrale des fabricants
d'horlogerie.

Il fau t vivement souhaiter qu une
solution satisfaisante puisse être appor -
tée rapidement à ces difficultés, ce qui
Implique que des concessions devront
être admises de part et d'autre. Le
maintien et le développement d'une
base saine pour l'une de nos plus im-
portantes Industries d'exportation sont
de la plus grande importance pour
l'économie de notre pays. Il convient
d'assurer une politique commune des
exportateurs de montres et l'A.S.U.A.G.
profite de chaque occasion qui lui est
offerte pour agir en faveur de ce prin-
cipe.

Les relations avec les Etats-Unis
Les difficultés bien connues que notre

Industrie rencontre sur le marché des
Etats-Unis n'ont pas encore diminué.
Dans leur lutte contre notre industrie ,
les manufactures américaines font va-
loir l'argument selon lequel leur main-

d'œuvre serait indispensable à la dé-
fense militaire du pays . L'« Office of Dé-
fense Mobilization » qui a été chargé
d'examiner cette question à l'intention
du président des Etats-Unis n 'a pas
encore présenté ses recommandations.
Ce rapport pourrait , s'il devait admet-
tre certaines thèses protectionnistes,
provoquer de nouveaux ennuis Impor-
tants aux exportateurs suisses.

A propos du procès antitrust , dans
lequel la F. H. et Ebauches S. A. sont
les défendeurs principaux , des dévelop-
pements tout récents permettent d'ad-
mettre qu 'il sera bientôt possible d'en-
tamer des pourparlers en vue de la
conclusion d'un « consent decree » , con-
formément à l'usage observé dans la
majorité des procès de cette espèce.

En matière d'« adjustments » , une
nouvelle décision du département du
Trésor est entrée en vigueur le 17 juil-
let 1957. Elle Introduit des critères en-
tièrement nouveaux , mais les répercus-
sions de cette mesure ne peuvent pas
encore être évaluées.

Les problèmes relatifs au Marché
commun et à l'Institution d'une zone
de libre-échange sont à l'étude . Ils
revêtent une importance toute par-
ticulière pour l'Industrie horlogère suis-
se. De la façon dont les « règles de
concurrence » du Marché commun se-
ront reprises dans un accord sur la
zone dépendra en partie le sort du sta-
tut établi en son temps pour la pro-
tection de l'Industrie horlogère suisse.

Résultats
Le chiffre d'affaires des sociétés

contrôlées par l'Asuag a atteint le
montant le plus élevé jus qu'ici. Au
31 décembre 1936 les quatre sociétés
occupaient 10.337 personnes ; la pé-
nurie de personnel qualifié continue
à se faire sentir dans toutes les en-
treprises.

Les résultats annuels des quatre
sociétés ont été satisfaisants malgré l'aug-
mentation générale des salaires. Us ont
permis , après rémunération convenable
du capital -actions de chaque société ,
des attributions aux réserves et aux
fondations en faveur du personnel ain-
si qu 'une augmentation des réserves
de crise.

Le revenu des participations (Ebau-
ches S. A., Fabriques d'Assortiments
Réunies, Fabriques des Balanciers
Réunies, Société des Fabriques de
Spiraux Réunis) n'a pas changé depuis
l'année précédente. En revanche , d'au-
tres revenus sont en augmentation.
Le bénéfice net de l'exercice se monte
à 817.750 fr . 05 contre 1.228.585 fr. 94
l'exercice précédent. Cette diminution
provient du fait que le compte de
profits et pertes a été chargé d'un
amortissement de 19.999 fr . correspon-
dant à la participation de la société
à la Coopérat ive suisse de cautionne-
ment pour l'hôtellerie saisonnière ainsi
que de 500.000 fr . représentant la part
de l'Asuag au capital constitutif du
« Fonds patronal horloger de prévoyan-
ce pour le cas de chômage prolongé » .
Le solde reporté sur compte nouveau
s'élève à 463.313 fr. 57 contre 495.563 fr.
52 l'année précédente .

Comme l'année dernière, le Conseil
d'administration propose de verser un
dividende de 6 % pour les actions des
séries A et B conformément au taux
maximum prévu par les statuts.

FLEURIER
Au cluh de billard

(c) Le club de billard de Fleurier 5
tenu vendredi soir son assemblée gj .
nérale à l'hôtel de la Croix-Blanche, $u
cours de laquelle le comité a été réélu
comme suit : président M. E. Kohler
vice-président M. L. Aggio ; secrétaire
M. Lack ; caissier M. L. Richterlch.

La journée
de M'ame Muche

¦—¦ Promettez-moi de ne pas me
regarder, et j e  vous promets de m
pas vous regarder non plus !

«La réunion
des amours »

(Suite de la quatrième page)

Dirons-nous que c'est sa meilleu-
re pièce ? Assurément il y a tou-
jours danger — danger méritoire -
pour un auteur à s'éloigner du gen-
re auquel il fut naturellement porté;
on n'en a pas moins d'autant plus
pris pla isir à cette comédie qu'elle
fut montée avec beaucoup de goût,
de soin et d'éclat et j ouée à ravir
notamment par Micheline Boudet -
qui, après des incurs ions discutables
dans des rôles peu à sa mesure, s'esl
retrouvée cette Ma rie Leconte d'au-
j ourd 'hui si précieuse par l'expres-
sion de la mutiner ie et de l'engoue-
ment.

Le spectacle avait médiocrement
commencé par cet « Il ne faut jure'
de rien » si rebattu où Musset , H*
cédant plus alo rs qu'aux grâces dé-
suètes du romantisme et n'atte i-
gnan t plus à ses sommets, n 'a certes
pas mis le meilleur de son cœur el
de sa pensée. On s'est comporté i
l'égard de Musset au rebours de ce
que l'on avait fa i t  pour Marivaux-
On a épuisé tout son répertoire ju s-

qu 'à nous en satu rer, ca r hors ne
deux ou trois chefs -dœuvre, tels
que « On ne badine pas avec

l'amour », ou « Lorenzaccio », il ne
s'est trop souvent inspiré en ses co-
médies que des fadeurs de son

temps.
De plus , les inter prètes n'ont cer-

tes rien f ai t gagner à la pièce :
n ous a t tendrons  pour les nomnier
une meilleure utilisation de leur ta-

lent- J. M.

L A  V I B
N A T I O N A L E

BERNE. — Le conseil d'administra-
tion des Chemins de fer fédéraux a
siégé le 25 octobre à Berne , sous la
présidence de M. R. Stalder. Le prin-
cipal objet à l' ordre du jour était le
budget pour 1958. qu 'il a approuvé.

Comme celui de cette année, le
budget de construction prévoit deux
programmes de travaux.  L'un ordinaire,
l'autre ex t raord ina i re .  Le premier de
ces programmes comporte le renouvel-
lement et l' amél io ra t ion  courante ' des
ins ta l la t ions, les doublements  de voies,
qui seront poursuivis  selon un p lan
établi , des extensions de gares plus
ou moins grandes et des achats nor-
maux de matériel  roulant. La somme
que l'on envisage affecter  à ces travaux
et à ces acquis i t ions  (186 ,6 mil l ions
de francs) est égale à celle qui figure
dans le budget de 1057,

L'arrêté fédéral du 14 décembre 1956,
qui autorise les Chemins de fer fédé-
raux à augmenter  de 500 millions de
francs, au maximum, leurs dettes à
intérêt fixe au cas où ils auraient
besoin de cap i taux , a créé les condi-
tions légales et financières voulues
pour la réal isat ion du programme de
travaux extraordinaires  et l'exécution
de projets à long termes. Pour ce
programme extraordinaire, 47 millions
de francs f igurent  au budget , soit 7
millions de francs de plus qu 'en 1957.
Dans ces 47 mil l ions, 7 millions iront
à l'agrandissement de la gare de Berne,
23 millions à l'achat de vagons et 17
millions à l'achat de véhicules moteurs
électriques Diesel. Les dépenses de
construction s'élèveront donc à 233,6
mi l l ions  de fra n cs au total.

Rénéfice prévu t
8,9 millions

Le produit total est évalué à 908,4
millions do francs, dont 830 mililions
de francs pour les recettes de trans-
port. En regard de ce montant  figure
tant au compte d'exp loitation qu'au
compte de profits  et pertes un total
de dépenses de 899,5 millions de
francs. Sont compris dans cette somme
25 mill ions de francs pour des dépen-
ses de personnel et de choses impos-
sibles pour l'heure à préciser, de
même que 7 mill ions de francs devant
alimenter une provision pour l'amé-
lioration des installations de trafic
rail / route.

Au compte de profits - et pertes, le
budget prévoit un bénéfice nef de 8,9
millions de francs, permettant sans
plus d'alimenter la réserve légale sans
servir d'intérêt au cap ital de dotation.
Ce bénéfice dépendra avant tout de
l'évolution des conditions économiques
©t de la concurrence et de la suite qui
»era donnée aux requêtes du personnel
(augmentation des allocations de ren-
chérissement, revision du chap itre des
traitements, du statut des fonction-
naires, etc) .

Crédits accordés
Le conseil a rat i f ié  une participation

de 150.000 francs au" capital de la
Coopérative suisse de cautionnement
pour l'hôtellerie saisonnière, a approu-
vé un projet d'extension des installa-
tions ferroviaires de la Praille, dans
le cadre de la ligne genevoise de rac-
cordement, et accordé, comme part des
C. F. F., une deuxième tranche de cré-
dit de 15 millions pour l'achèvement
de la ligne de raccordement Vernier-
Meyrin-la Praille et la poursuite des
travaux de construction à la gare aux
marchandises et de triage de la Praille.
Enfin , il s'est déclaré d'accord de sous-
crire au capital d'une société anonyme
en création pour la réalisation d'un
projet de garage souterrain « Parkter-
rasse grands remparts » à Berne.

LE BUDGET 1958
DES CFF
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HELLEY
Nominations

(p) Le Conseil d'Etat du canton de Fri-
bourg a nommé M. François Salillin et
Mlle Marguerite Spahr irestituiteuir et
institutrice à Delley.

CLGY

(c) La direction des Chemins de fer fé-
déraux a nommé M. Théodor Delley,
ju squ'ici commis de gare à Bassecourt,
chef de gare à Cugy. Il remplacera M.
Pes'ima, appelé à occuper ailleurs un
poste important.

Nomination

YVONAND

(c) En présence d'une foule considérable
et de nombreuses personnalités, le nou-
veau groupe scolaire a été inauguré sa-
medi après-midi «en Brit » . A cette oc-
casion , MM. Ed. Debétaz , syndic , V. Na-
ter , président de la commission pri-
maire, ont prononcé des discours; les
élèves ont présenté une fantaisie vil-
lageoise fort réussie , de Mme Melster ,
et le corps de musique a exécuté quel-
ques-uns de ses plus beaux morceaux.

Inauguration
du nouveau collège

RELLERIVE

(sp) Le Chœur d'hommes d'Avenches,
dirigé par M . René Fiaux , de Payerne,
est allé donner un concert à l'asile de
vieillards de Bellerlve. Ces Instants mu-
sicaux ont enchanté les pensionnaires,
ainsi que le personnel de l'établisse-
ment.

Concert à l'asile

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L Ô T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 25 oct. 28 oct.

B & %  Féd. 1945 dôc. 96% 96 «i
• 14 % Féd. 1946 avril 94.40 94 Va
S % Féd. 1949 . . . .  89% 90.—
8 % % Féd. 1954 mars 87.60 87.65
8 % Féd. 1955 ]uln 87.80 88.—
8 % C.F.F. 1938 . . 94.— 94 Vi

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.l 650.— 646.— d
Union Bques Suisses 1155.— 1165.—
Société Banque Suisse 1091.— 1096.—
Crédit Suisse . . . . .  1102.— liillS.—
Electro-Watt 938.— 930.—
ùiterhandel 1310.— 1260.—
Motor-Columbua . . . 890.— 890.—
8.A.E.G. série 1 . . . . 67.— d 67.— d
Indeleo 552.— 560.—> d
Italo-Sulsse 211.— 206^-
Réassurances Zurich . 1620.— 1640.—
Wlnterthour Accld. . 618.— GIS.—
Zurich Accidenta . . 3540.— 3500.— d
Aar et Tessln . . ... 975.— d 975.-rr
Saurer 1000.— 1020.—
Aluminium 2800.— 2800.—
Bally . . 920.— 900.— d
Brown Boverl 1775.— 1765..—
Fischer '. . 1240.— 1205.—
Lonza 830.— 820.—
Nestlé Allmentana . . 2355.— 2340.—
Sulzer 1990.— 1950.—
B a l t i m o r e . . . . . . ..  lsb.̂ r- 147.—
Canadian Pacific . . . IÎ5,—. lia.—
Pennsylvanla . . . . .  66 % 68.—
Italo-Argentlna . . . .  13.— d 13 % d
Philips 263.— 261.—
Royal Qutch Cy . . . 184.— 181 M>
Bodeo . . .  19.— VJ }|
Btand. OU New-Jersey 227.— 226.—
Union Carbide . . . .  431.— 423.—
American Tel. & Tel. 704.— 706.—
Du Pont de Nemours 724.— 727.—
Eastman Kodak . . . 392.— 388.—
General Electrio . . . 256.— 257.—
General Foods 185.— 188.—
General Motors . . . .  164 Mi l64-—'
International Nickel . 300.— 300.—-
Internation. Paper Oo 371.— 364.—
Kennecott 358.— 346.—
Montgomery Ward . . 137 % 136 Va
National Distillera . . 88.— 87.—
Allumettes B 56 M d 56 M, d
U. States Steel . . . .  233.— 283.—
P.W. Woolworth Co. 169.— 171.—

RALE
ACTIONS

Olba 3775.— 3740.—^
Schappe 57Q.— d 6.70.— d
Sandoz 3345.— 3300.—
Gelgy nom 4150.— 4150.—
Koffm .-La Roche(b.J.) 8475.— 8300.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse 688.— 687 — d
Crédit F. Vaudols . . 665.— 660.— d
Romande d'électricité 400. d 410 d
Ateliers constr . Vevey 50Q.— d 510.— c
La Suisse Vie (b.J.) .
La Suisse Accidents 3800.— d 3800.— c

Télévision Electronlo 11.16
Tranche canadienne 8 oan 103 V]

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 164.— 165.—
Àramayo 24.— 23 %
Ch'artêred . . : . . . .  32 % 32 V2 d
Charmilles (Atel. de) 730.— 730 —
Physique porteur . . . 770.— 766.—
Sécheron porteur . . . 615.— 510.— d
S.K.F 186.— d 186.— d
Cqurs communiqué, sans engagement ,
par' la Banque Cantonale Neuchâtelolse

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS Achat Vente

25 oct. 28 oct.
Banque Nationale . . 635.— d 640.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 550.— d 670.—
La Neuchâtelolse as.g. 1200.— d 1200.— d
Ap. Gardy Neuchâtel . 210.— d 210.— d
Oâbl. élec. Cortaillod 13500.— o 13500.— o
Câbl. et Tréf. Cossonay 3500.— o 3300:— d
Chaux et cim. Suis. r. . 1800.— o îaoo.— o
Ed. Dubled & Ole S.A. . 1500.— d 1500.—
Ciment Portland . . . 3300.— d 3400.— d
Etabllssem. Perrenoud 450.— o 450.— o
Suchard Hol.S.A. «A» . 340.— d 340.— d
Suchard Hol. S.A. «B» . 1800.— o 1800.— o
Tramways rj eu&ùâtel . 500.— d 500.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 214 1932 95.— 95.50 o
Etat Neuchât. 314 1945 96.50 d g6.50 d
Etat Neuchât. 3i/4 1943 95.50 d 95.50
Coin. Neuch. 314 1947 90.50 d go.50 d
Oom. Neuch. 3% 1951 86.— d 86.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 98.50 d 98.50 d
Le Locle 314 1947 96.— d 96.— d
Câbl. Oortall . 4% 1948 100.— d 100.— d
Fore. m. Chat. 3V4 1951 86.— 85.— d
Elec. Neuch. 3% 1951 86.— d 86.—
Tram. Neuch . 314 1946 go._ d 90.— d
Chocol. Klaus 3V4 1938 95,— d 95.— d
Paillard S.A. 314 1948 95.— d 95.— d
Suchard Hold 314 195,3 91.— d 91.50
Tabacs.N.Ser. 314 1950 92.— d 92.— d

Taux d'escompte Banque Nationale 2 14 %

Billets de banque étrangers
du 28 octobre 1957

Achat Vente
France . . . . . .  —.89 —.94
U.SA 4.26 4.30
Angleterre . . . .  11— 11.50
Belgique 8.35 8.60
Hollande 110.50 113.50
Italie ' —.66 % — .69 14
Allemagne . . . .  100.— 103.—
Autriche . . . . .  16.10 16.50
Espagne 6.90 7.40
Portugal . . . . .  14.70 15.10

Marché libre de l'or

Pièces suisses 33.60/35.25
françaises 35.—/37.—
anglaises 42.—/44.—
américaines 8.40/8.75
lingots 4800.—/4850 —

Cours communiqués sans engagement
par la Banque cantonale neuchâtelolse

SUISSE

La Chambre de commerce suisse-bré-
silienne communique que les neuf pre-
mier mois de l'année ont accusé une
augmentation sensible des exportations
de la Suisse au Brésil , qui s'est élevée
à 10 millions malgré la situation diffi-
cile du Brésil et la pénurie de devises
dont souffre ce grand pays. En revan-
che , les Importations en Suisse de pro-
duits brésiliens ont enregistré un léger
recul .

Parmi les exportations suisses, signa-
lons que l'horlogerie a passé de 15,1
millions, pendant les trois premiers tri-
mestres de 1956, à 23 ,7 millions, pen-
dant la période correspondante de 1957,
les machines de 10,1 millions à 10,9
millions, les produits pharmaceutiques,
substances alimentaires et parfumerie,
de 7,2 à 6 ,3 millions. En revanche , les
importations en Suisse de café brut
brésilien ont reculé de 26 ,7 millions à
25 ,4 millions, le cacao de 3,9 à 2.5
millions, les tabacs de 5,2 à 4,9 mil-
lions.

Modification du règlement
sur les réserves de crise

Le Conseil fédéral a pris un arrêté
modifiant le règlement d'exécution du
11 mars 1952 de la loi sur la constitu-
tion de réserves de crise par l'économie
privée .

Désormais et à partir du 1er du mois
qui suit le placement, les bons de dé-
pôt à échéance de quatre ans produisent
un intérêt ferme de 3 % et les bons de
dépôt à échéance de huit ans, un de
3 94 %. Une nouvelle échelle du taux
d'intérêt est fixée pour le cas de rem-
boursement anticipé d'un bon de dépôt ,
par suite de dénonciation.

Négociations commerciales
avec la Tunisie

Une délégation tunisienne, présidée par
M. Ail Bannour, chef du service des
affaires économiques au secrétariat d'Etat
aux affaires étrangères, est venue à
Berne du 21 au 26 octobre en vue de
la conclusion d'un accord commercial
avec la Suisse. La délégation suisse était
présidée par le ministre Olivier Long,
délégué du Conseil fédéral aux accords
commerciaux.

Les conversations se sont déroulées
dans une atmosphère de compréhension
mutuelle. Les deux délégations sont
convenues de signer un accord com-
mercial valable pour une diurée de 18
mois qui permettra le maintien et même
le développement des échanges de mar-
chandises entre les deux pays. ' Un
protocole , par lequel les deux pays
s'accordent le traitement de la nation
la plus favorisée, en matière douanière
pour une durée prolongée, a été éga-
lement signé.

La Suisse exportera vers la Tunisie
ses produits traditionnels. Les deux
délégations ont examiné les possibilités
d'accroître les exportations tunisiennes
vers la Suisse, notamment l'huilé
d'olive, les agrumes, les dattes et les
produits de l'artisanat.

Augmentation des échanges
avec le Brésil

C O M M U N I Q U E S
Important match de hockey

à la Chaux-de-Fonds

Pour marquer de belle façon l'ouver-
ture de saison à la patinoire des Mélèzes,
le Hockey-Club Chaux-de-Fonds a mis
sur pied une rencontre qui fera date
da ns les annales de la présente saison .
Les champions de Suède 1956-1957, pre-
mière division , seront demain . soir les
hôtes des Mélèzes. A cette redoutable
équipe sera opposée la meilleure for-
mation de notre canton qui puisse être
mise sur pied à l'heure actuelle. Elle
sera composée de Joueurs de Young
Sprinters et de Chaux-de-Fonds. On
comptera dans cette équipe Martini ,
Towsend — dont ce sera son premier
match à la Chaux-de-Fonds — Pflster ,

Blank , MuUer , Pethoud, Ayer , Golai
Uebersax , etc.

A guichets fermés
Quand un film, quand une plè<» d'

théâtre sont joués dans une salle II
guichets fermés », on est assure q"
leur succès durera longtemps. Que 8-j :
alors de la loterie romande ? Trois w»
sur quatre, le tirage se fait « » PJ
chets fermés», c'est-à-dire que ">"* .£
billets sont vendus. Trois fois sur quaw
ceux qui ont attendu le dernier j ""
pour acheter des billets se sont trouv
le bec dans l'eau ! »„™i«Et cela risque fort de se renouve^
avec la tranche en cours. Car le P
de tirage prévolt deux gros «J™
75,000 fr . Le clown des images UMuq .
bleu lui-même que c'en est renversai

La prise de sang
et l'ivresse au volant

(c) Jeudi soir , la section des Montagnes
neuchâteloises de l'Automobile club de
Suisse , a donné une conférence à l'an-
cien stand , sur la prise de sang et
l'Ivresse au volant . Introduit par M.
André Nardin , président , le professeur
D. Monnier , de l'université de Genève ,
a présenté les différentes méthodes
appliquées pour analyser le sang. Au
moyen de graphiques, il a expliqué à
l'auditoire les travaux effectués par les
laboratoires, pour séparer l' alcool des
substances contenues dans le sang. Les
résultats obtenus établissent d'une façon
irréfutable le degré d'alcool . Un gramme
pour mille est la limite à partir de la-
quelle on part en Suisse pour établir
s'il y a Ivresse ou non . En Suède , le
point de départ s'établit déjà à partir
de 0 ,5 pour mille. A Genève , avant de
faire une prise de sang sur un automo-
biliste soupçonné de n 'être pas de sang-
froid , U est utilisé un appareil spécial
qui capte l'haleine de l'intéressé. Cette
méthode préalable donne de bons ré-
sultats.

M. Jean Colomb , procureur général ,
traita ensuite l'aspect juridique de la
question . Dans un cas d'ivresse au vo-
lant , la prise de sang ne constitue pas
une preuve et c'est l'ensemble des élé-
ments de l'enquête qui amènent une
condamnation. A partir du moment où
l'alcool Joue un rôle dans le compor-
tement d'un automobiliste, la loi doit
se montrer sévère . Dans différents mi-
lieux on pense que la première con-
damnation devrait accorder le sursis. La
jurisprudence fédérale s'est prononcée
et l'autorité doit protéger les gens contre
les défaillances des conducteurs. Il faut
admettre que celui qui conduit un véhi-
cule - peut mettre la vie d'autrui en
danger. La peine privative de la liberté
parait être le meilleur moyen de mettre
en garde l'automobiliste sur le danger
qu 'il y a pour lui de n 'être pas en
possession de tous ses moyens. Au cours
des cinq dernières années, 11 a été pro-
noncé les condamnations suivantes qui
se sont traduites par des arrêts ou de
l'emprisonnement : 1952 : 60 condamna-
tions ; 1953 : 48 ; 1954 : 56 ; 1955 : 69 ;
1956 : 87.

Il est nécessaire , a poursuivi le pro-
cureur général , d'instruire la jeunesse
sur le danger que présente l'alcool. Une
éducation est à f aire en partant de la
famille.

Cette intéressante conférence s'est
poursuivie par une discussion au cours
de laquelle différentes opinions ont été
exprimées.

LA CHAUX-DE-FONBS

(c) Dans un local Joliment décoré ucercle du Sapin a fêté , samedi , le Ltième anniversaire de sa fondât! '
Après le repas auquel ont partlciné
viron 200 Sapelots , M. Paul Baertacfoprésident , dans son discours, fit ySh
torique du cercle. Il évoqua' le Da7T
la figure du fondateur Ami HuguenS!'
qui eut la modeste ambition de mai?'ten ir le culte et l'usage du vieux paride chez nous . Avec le temps, le c*'cle qui se transporta d'un local à JEautre , s'installa définitivement en las?à la rue Jaquet-Droz. Il devint dès 1»'
la cellule centrale qui forgea le desttpoliti que de la ville où se recruterez
de nombreux magistrats. Associé au n«
tl radical , il développa parmi ses rncmbres le goût des affaires publiques Duran t de nombreuses années, n' J:'
vint solidaire de toutes les lnltlatlvll
qui développèrent la ville de la Chaux
de-Fonds , En 1922 , à la suite des événements politiques , 11 renonça à \lstricte orthodoxie d'un parti et devintun cercle politique qui abrite mainte,
nant les trois partis nationaux . Auj oui!
d'hui , il compte 800 membres. «
Baertschi rendit hommage au doyenM. Maurice Challandes, qui totalUi'
62 ' années de sociétariat , et rappela 1!souvenir de son ancien président M
Raymond Ruschetta, décédé 11 y a nmt&,
ques mois.

MM. Arthur Chopard , membre vét<.ran, porta ensuite le toast au sapl»
et Maurice Favre , celui à la patrie, u
Pierre-Auguste Leuba , vice-président SiConseil d'Etat , apporta le salut Jugouvernement cantonal et M. Adrlsri
Favre-Bulle , celui du Conseil communal
Les représentants des sociétés amlej -
MM. Georges Jaggi , président de la mu.'slque « Les Armes-Réunies » , G. Gugfni,
berg, président de l'Union chorale, etBernard Ledermann , président de' B
société de tir « Les Armes Réunies » , prl.
rent également la parole.

La partie officielle se termina pu
le ban du Sapin , déclamé en patoli
par M. Paul Robert , tradition qui Mrépète depuis un siècle à toutes \is
festivités importantes.

Le cercle du Sapina fêté ses 100 ans
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Actuellement nous présentons

LA NOUVELLE POÊLE
siliconisée

TtleUot••••••••••
qui ne colle pas
Elle est incomparable pour la cuisson

avec ou sans matière grasse

La démonstration se fait au 2me étage
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CHRYSANTHÈ MES
Beau choix de plantes et de fleurs coupées

chez
R. FATTON A l'ouest du crématoire
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1 JHt£\eL
PgP â i
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Neuchâtel, Faubourg du Lac 2, Chèques postaux IV. 2002
A vendre
vélo de dame

« Allegro » en parlait
état. S'adresser : Bog-
danskl, avenue du 1er-
Mars 6.

;i$$r Voyez notre *%*?w
/ •J ^  nouveau choix : \ l̂k

#Coyvertures%
f de laine 1
Ea à partir de Fr. «J JL %m

\ AU CYGNE M
fk C. BUSER FILS M

¦̂k VOYEZ NOS VITRINES j R F
TM .̂ Fanhniirg du Lao 1 JÉÊF

^ _ ^&k ^BB&^

A venda-e

1 cuisinière à gaz
«Le Rêve » , 3 feux et
foin-. Bonne occasion.

Patins de hockey
No 40, très bon état.
Tél. 6 71 90.

A vendre
PATINS

de fillette , souliers blancs
No 34 ainsi que patins
de hockey No 39. Tél.
5 27 34.

yég£ ' • '.: ¦/ ¦  ' jvfe»
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Jw Démonstration des machines à laver T§|k
Sy ELIDA chaque mercredi après-midi de K||
||| 14 h. à 18 h. 30 dans notre salle de $a
A démonstrations (également sur rendez- J8£

. Plus de 37.000 ELIDA sont installées en Suisse
»•£ ^ans diverses industries, bâtiments locatifs ou
4/^\ chez des particuliers.

Nous vous démontrerons également notre nou-
velle petite automatique A 4  aux caractéristiques

révolutionnaires.

ANDRÉ EXQUIS NEUCHÂTEL
Bureau et salle d'exposition : 2, rue des Sablons, tél. (038) 5 60 22

Représentant des Nouveautés Techniques S. A.

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal———— I
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s>-<' l'objet de notre grand

f  JL B^° \S \K| I \ Pj/ concours dé l ivrée  par une
V JrmFIll /OU3j*%Ŝ  banque habi l i tée  par le

7 à W /^^"THr/ \v S.E.N.J. au concurrent lors
JJKS m& d̂ ~\W/ lA ^" remboursement  d' un

ÂB & V tâj is 3̂*" carnet-escomp te de Fr. 5 

/^ P̂^ÏM ŷ Dernier délai pour l'envoi

V '-  ̂ 20 novembre 1957
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m : • SL ĴÇ' i

I * ' I Tous travauxLB menillSIGr U| du bâtiment et d'entretien
ohonicto Agencement d'intérieur
eDel"Sle ; I et de magasin

i ~ j Meubles sur commande
EHSBBUSMD et toutes réparations

L RITZ & FILS
Ecluse 72 Tél. 8 24 41

Devis sur demande

stoppage L Stoppage invisible
artictimia I 1 sur tous vêtements, accroca,arribnque ¦ « déchirures, mites, brûlures,

BBMIBWWmm etc. Maison d'ancienne re-
I nommée. Livraison dans les

24 heures.
Temple-Neuf 22 Mmg LE|BUNDCUT

(Place des Armourlns) NEUCHATEL , tél. 5 43 T8
Expéditions à l'extérieur

i ¦ ¦"¦«̂  

APPAREILLAGE
FERBLANTERIE

F. GROSS & FILS
Installations sanitaires - Coq-d'Inde 24

Tél. 5 2056

LE COUVREUR

WILLY VUILLEMIN
Evole 33 Tél. 5 25 75

Tous travaux de couverture - Tuiles -
Ardoises - Elernits - Réfection des
cheminées et vernissage de la fer-
blanterie - Toitures plates - Ciment
ligneux

\ / r I i Une maison sérieuse
S» tf^i^Ç B i 

Pour 
l'entretien

W Clvw |"i de vos bicyclettes
I Vente - Achat - Réparations

""¦ G.C0RDEY
Place Purry - Ecluse 29 - Tél. 5 34 27

Télévision L RADIO MÉLO D Y
Râf iiO ¦ Flandres 3 - Tél. 5 27 22

— B̂ÊÊÊè^Mimm NEUCHATEL
I Installe, répare soigneuse-1

ment et à prix avantageux H,
tout appareil de RADIO et de TÉLÉVISION ¦

Se rend régulièrement dans votre région

^̂  ̂ AUTO-
JggMf ÉCOLE
|P* "p A' PERRET

Tél. Saint-Aubin 6 73 52
Tél. Neuchâtel 5 93 89



LES COMMUNISTES ITALIENS RÉVÈLENT LEURS CARTES
M. Gronchi s'est trompé : Nenni se rapproche toujours plus des moscoutaires

Notre correspondant de Rome
nous écrit ;

Le ton optimiste du ministre Pel-
la , titulaire des affaires étrangères
et vice-président du Conseil, lors
de sa réponse aux très nombreuses
critiques dont il a été l'objet, don-
nerait à croire que tout va pour le
mieux dans le meilleur des mondes
possibles en Italie comme ailleurs,
et que désormais le peuple pénin-
sulaire et son opinion peuvent dor-
mir sur leurs deux oreilles en tou-
te tranquillité. L'Italie serait , sous
la férule de M. Zoli , fidèle en tout
et pour tout au pacte atlantique,
et le néo-atlantisme serait une in-
vention , d' ailleurs périmée car man-
quant désormais d'intérêt ; le mi-
nistre a même dit que « le débat
s'est déroulé dans une atmosphère
déjà largement éclaircie ».

Qu'il s'agisse d' une tactiqu e de la
part  de M. Pella , et même de M.
Zoli , voire de M. Gronchi , cela ne
fait pas l'ombre d'un doute pour
quiconque a suivi , comme le soussi-
gné , les débats de la t r ibune rie
Montecitorio. Vraiment . M. _ Pella
s'est trouvé sous un feu croisé de
criti ques, certaines fort vives. Les
seuls à soutenir  M. Zoli ont été, à
part les démo-chrétiens, et encore
pas tous , les monarchistes et les
néo-fascistes. Leur accord s'est re-
trouvé au vote final ,  de sorte que
ces suffrages, dont M. Zoli prétend
faire  fi et vouloir se passer , lui
ont procuré l'avantage qu'il a rem-
porté , et nui ,  sans eux, se serait
chant é en vote de déf iance  entraî-
n a n t  In chute du cabinet . La politi-
tme ioue de ces tours . M. Zoli a dû
ravMc ses déclarations hostiles à
la droite , dont il appnraît si évi-
demment prisonnier. Si tuat i on in-
commode et , si le président du con-
seil n 'était pas un artiste de la
désinvolture , ironique.
Los flèches visaient !H. Gronchi

M. Pella s'est cependant cru au-
torisé à tirer les susdites conclu-

sions des critiques si vives dont il
fut la cible parce qu 'elles ne lui
furent adressées que par ricochet.
Les flèches visaient réellement M.
Gronchi, président de la Républi-
que, qui est la source et le spiritus
rector du néo-atlantisme. Mais on
n'osait s'en prendre au Quirinal. En
Italie, le président de la Républi-
que a hérité de la monarchie d'in-
tangibilité auquel on aurait pu , mais
ne voulut pas toucher. Mettre M.
Zoli en minorité, cela eût équivalu
à donner un blâme à M. Gronchi ,
provoquer sa démission. Mieux va-
lait, a-t-on pensé, laisser courir
que de contraindre le parlement à
choisir une autre personnalité.

Ainsi la très grave crise de la
présidence de la République , qui
domine aujourd'hui la politi que ita-
lienne sans qu'on se risque à l'écri-
re ni même à le dire très ouverte-
ment , a été évitée. Mais elle est là ,
dans les faits. Il faudra bien l'af-
fronter un jour puisque M. Gron-
chi insiste pour ne point se can-
tonner dans le rôle de « greffier
du parlement » et entend faire une
polit ique personnelle. Qui dit action
personnelle dit aussi s'exposer aux
discussions. On sait où cel a condui-
sit la monarchie des Savoies qui
tenta de se désolidariser du fascis-
me après lui avoir tendu la courte
échelle.

M. Togliatti
a montré le bout de l'oreille
Et c'est aussi ce qui explique le

ton très modéré du discours de M.
Togliatti. Le leader communiste a
cependant montré le bout de l'oreil-
le et il n 'est pas sans intérêt d'étu-
dier ce que peut dire le chef du
plus important parti communiste
d'Occident. On y joindra les décla-
ration s du député Vecchiett i , de la
direction du parti socialiste nen-
nien , et l'on aura ainsi une idée de
la politiqu e du Kremlin.

M. Togliatti justifie d'abord les
velléités d'indépendance italienne à

l'égard des Etats-Unis et du pacte
atlantique. De ce dernier , dit-il ,
« l'Italie n'a jamais retiré aucun
avantage ». Evidemment , du point
de vue de la sécurité, M. Togliatti
estime le profit nul et il justifie ain-
si son opinion : « On prétend qu 'il
a préservé notre pays, mais person-
ne ne l'a jamais menacé. Par contre
notre prestige n 'a jamais été sou-
tenu par nos alliés , et notre budget
a dû s'embarquer dans des efforts
financiers fort pesants. » Donc , dé-
sarmons, sortons même du système
de sécurité atlantique. « Notre po-
litiqu e, ajoute le leader communiste,
a toujours été subalterne , sans un
seul gest e de dignité, d'autonomie
et d'indépendance à l'égard de
l'Amérique. Un rayon de sensibilité
nationale a été formulé avec le
néo-atlantisme , mais est aussitôt
rentré dans l'ombre sous des pres-
sions facilement imaginables. Et
notre sujétion aux Etats-Unis a été
soulignée ces jours par le télé-
gramme de M. Eisenhower à notre
président , ce qui constitue une in-
tervention inadmissibl e au moment
où l'affaire  est discutée par le par-
lement. »

Après avoir tenté de toucher la
corde du nationalisme italien , M.
Togliatti (qui s'est bien gardé

d évoquer à ce propos le cas hon-
grois) passe à la situation au
Moyen-Orient. « Sous le masque de
l'anticommunisme , les Etats-Unis,
par la doctrine Eisenhower , ten-
tent d'intervenir dans la politique
des Etats arabes. Pourtant , le com-
munisme n 'existe pas dans ce pays,
où il est mis à l'interdit. » Faisant
abstraction de la liaison entre les
nationalistes algériens et les com-
munisme n 'existe pas dans ces pays ,
M. Togliatti déclare qu 'on se trouve
en face « seulement d'un large mou-
vement d'indépendance. C'est donc
la doctrine Eisenhower qui consti-
tue , selon la propagande moscovite,
le seul et réel danger de guerre ».
« On ne saurait , continue le chef
du parti communiste, briguer la
solidarité du peup le italien contre
la Tunisie et l'Algérie. Car , dans ce
dernier pays , on se trouve en face
d'un m otivement de liberté que l'on
tente d'étouffer dans le sang par
une guerre d'extermination ». M.
Togliatti souhaite donc la procla-
mation d'une « doctrine italienne
fondée sur le droit à l 'indépendance
politique et économique des peuples
arabes ».

Soumission au Kremlin

Il n'est pas moins intéressant de
voir ce que dit M. Vecchiett i , car
ceilui-ci vient d'emp êcher M. Nenni
de donner une réponse nette à la
tentative d' intimidation que consti-
tue la lettre de M. Khrouchtchev
à M. Nenni. « On ne saurait , dit
le député socialiste , penser objec-
tivement que la Syrie veuille atta-
quer la Turquie , vu l'appui que les
Etats-Unis accordent à cette der-
nière. Mais Washington entend con-
traindre la Syrie et l'Egypte, tena-
ces défenseurs de la neutralité arabe
active , à s'agréger aux signataires
du pacte de Bag dad. Les Etats
arabes s'orientent vers le neutra-
lisme. Comment peut-on penser fa-
voriser un équilibre stable au

Moyen-Orient si on ne soutient pas
ce neutralisme ? »

On le voit , M. Vecchietti fait
complètement abstraction des objec-
tifs recherchés par la politique
soviétique. Son attitude présuppose
que l'U.R.S.S. est vis-à-vis des peu-
ples d'Afri que d'un désintéressement
absolu. C'est là , de la part d' un
homme qui n 'est pourtant pas dé-
nué de sens politique ni de juge-
ment , faire preuve non pas de
partialité , mais plus encore, de
soumission à cette politique russe.
Et de conclure : « L'attitude améri-
caine assigne à l'U.R.S.S. le rôle de
seul soutien des pays arabes. Les
armes américaines attirent les armes
russes. Il faut prendre parti , dire
si l'on est favorable à l'union des
peup les arabes en Afrique du Nord.
Attendre la décision française , c'est
endommager la cause des peuples
arabes , décevoir leur aspiration à
l ' indépendance. « Après avoir ainsi
pris parti contre la France , le
porte-parole du parti Nenni con-
clut : « On ne saurait combattre le
communisme ou 'en appuvant vive-
ment les asp irations des peup les
arabes vers la liberté. »

La politique de M. Gronchi et
par conséquent de M. Zoli, consis-
tait à soutenir en politiqu e étran-
gère et intérieure la tactiqu e de
faire assez de concessions à M.
Nenni pour le détacher du com-
munisme. Après de telles déclara-
tions , il apparaît nue ces efforts
ont échoué. Les Nenniens sont de
plus en plus liés au communisme
moscovite et font  le jeu du Krem-
lin, ^st-il concevable nue. dans ces
conditions. M. Gronchi continue à
soutenir l'al l iance entre Nenni et
les démochrétiens ? La réponse
semble évidente. Pourtant, il est
tou iours nénible d'avouer qu 'on s'est
trompé. C'est pourquoi la position
italienne est loin d'être rassurante.

Pierre-E. BRIQUET.

Ceci intéresse les
utilisateurs de mazout

Les Etablissements Ro.Het , fabrica nts
du fameux « Diablotin », le ramoneu r
chimique dies cheni'i'n'ées, viennent »*
mettre au poimit un produit destine
aux usagers dies appare i ls au mazout.
C'est le « Diablotin-Mazout », produit
licruide a mcilianger au mazout . Le pr°"
diuit agissant par catalyse, ramone
progressivement ,' sans aucun dérange-
men t , sains danger , et économis e 10 »
12 % du combustible. En vente cne»
las diroguistes.

' '
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LUPINS
Hybrides de Bussel,

teintes superbes en mé-
lange. La plus belle
plante vlvace de votre
Jardin. Fr. 1.80 pièce.
Envoi contre rembourse-
ment. Roger CCVITIKK,
horticulteur, MI S S Y /Payerne. Tél. (037)
6 72 82.

B—- • • mm mm mm mm "™ "Tl
^k -i Votre foyer sera ¦

I
Sy lËm agréablement et I

ifS&c^JRl économiquement

I

QtTK&gPS ŷ chauffé si vous vous g
adressez à la

(
MAISON LOUIS GUENAT m

COMBUSTIBLES
LM

alllefer 20 Tél. 5 25 17 I
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Au magasin, rue de la Boine 22, immeuble Rialto,

Confection à très bon marché
^BMEIH I IH IWBI,IHI— lll l> |lWl i I il— III H I I 'll|H'l«Wftf¥fflEm«

de la marchandise provenant de la

FAILLITE de TISSUS ET CONFECTION S. A.,
à Montrera

Dès mardi , vente de complets pour hommes
Manteaux de pluie pour dames et messieurs : 40 et 50 f r.
Vente de vestons pour hommes , au choix , à 50 fr.

Nous aviserons dans quelques jours de la vente de
manteaux d'hiver pour dames, costumes pour dames
et comp lets pour messieurs.
Ultérieurement, vente de tissus au mètre pour manteaux
et vêtements pour dames et messienrs.

E. Matile.

CHAMBRE À COUCHER
Depuis : g g , £|||| || a" choix

Grandes facilités de paiement

iJPifnrHïFÇ ?/nupMmmL fi u " «« "JwP *» "
NEUCHATEL - Tél. 5 30 62

Beaux-Arts 4 - Croix-du-Marché 3

A vendre
DIVAN-LIT

une personne, en parfait
; état. S'adresser : Vautra-
vers, 115, Porte-Rouges,
après 18 h. 30.

A vendre d'occasion
cuisinière

à g»z, 4 feux, et un
potager à bois deux
trous. Parcs 42.

ZIG - ZAG
coud, reprise, brode

complèlP f̂fl& fr- 595.-

M fV accessoires

Ê. DUMENT Epanciieurs 5
Neuchâtel Tél. 5 58 93

Duvets
neufs, remplis de nal-
édredon , gris léger et très
chaud (120 cm. x 160
cm.) , Fr. 40.— ; même
qualité (140 cm. X 170
cm.) , Fr. 50.— ; oreillers
(60 cm. X 60 cm.), Fr.
9.50. A la Maison du
confort, Banque 7, le
Locle. Tél. (039) 3 34 44.

' ! Ar':'' i£LE « : ¦¦: "? : .
¦
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règne =danger! £
I Formitrol 

^protège ,, ™

avec efficacité £
Dr A. Wander S.A. A

W"
M. Berne «>
* * * * * *

SPERLONGA (Reuter). — On a
découvert à Sperlonga des frag-
ments d'une statue grecqu e, que l'on
croit être celle de la nymphe Scylla ,
dans la caverne où l'on avait aupa-
ravant découvert des morceaux de
ce que l'on croit être l'original
du Laocoon , actuellement au musée
du Vatican , à Rome.

Selon le professeur Giulio Ja-
copi, surintendant des antiquités de
la province du Latium , chargé des
fouilles , une gi gantesqu e statue fé-
minine, les tètes de six chiens et
une tête qui serait celle d'Ulysse ,
ont été mises au jour ; ces fragments
feraient partie d'un groupe repré-
sentant le mythe de Scylla.

Rappelons que Scylla était une
nymphe d'une grande beauté, qui
suscita la jalousie de Circé et fut
transformée en un chien à six
têtes, qui se trouvait sur la rive
italienne du détroit de Messine et
dévorait les marins qui s'en appro-
chaient. On connaît l'expression :
de Charybde en Scylla.

On a aussi trouvé des fragments
d'une inscription en hexamètres la-
tins. Le professeur Jaeopi estime
qu 'ils pourraient résoudre le mys-
tère de la façon dont les statues
sont arrivées dans la caverne.

Le professeur Jacobi pense que
la mention , dans les inscriptions ,
d'un certain Faustus , qui rassembla
les œuvres d'art dans la caverne .
pourrait indiquer un riche ami du
poète romain Martial , aui vivait
entre 41 et 104 de l'ère chrétienne .

Découverte d'une statue
de la

nymphe Scylla en Italie
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PAPETERIE RUE DU SEYO N

A vendre en bloc ou séparément

agencement
de magasin

chêne clair, style classique, eu ex- :
cellent état.

DOUBLE COMMANDE /§ 
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Sa^OJ*- '"- K

o/Zire C
jolies et confortables $L
modèles en pantoufles K

et mules... W>

V e l o u r s  côtelé |V
rouge ou vert,

moins ristourne jj ^

Velours noir, rouge, vert ou B»
bordeaux, doublé flanelle, garni ' K

o c e l o t , semelle ' ¦'{

moins ristourne g»

Velours côtelé bleu, rouge ou 
^vert, doublé fia- ijk

nelle, garniture et ST

-̂  talon doublé plas- Hr

moins ristourne r̂

Velours noir ou
vert, bordure et §3P

--~^. semelle intérieu- n

moins ristourne W

^
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A vendre bon

FUMIER
de ferme pour Jardin.
Livrable par 100 pieds.
Téléphoner tun No 6 41 04.

FUMIER
A vendre fumier bovin

vieux (2 ans) chez Albert
Nussbaum, les Bavards.

Journée d'entraide
féminine

Le Centre de Liaison des sociétés fémini-
nes recommande chaudement à la population ,
la vente de savons qui se fera en faveur de la
Formation des aides familiales et de
la Saffa. Deuxième exposition féminine,
Zurich, 17 juillet - 15 septembre 1958.

Achetez donc le savon
de la solidarité

A Neuchâtel, la vente se fera le samedi
2 novembre.

A vendre

AQUARIUM
ISO litres. Tél. 6 51 68
après 18 heures.

A VENDRE
une belle table à rallon-
ges, en noyer ; un man-
teau d'homme, gris noir,
taille 64. S'adresser :
Parcs 94, rez-de-chaussée,
à droite.

A vendre une

cuisinière électri que
en bon état ; bas prix.
G. Etienne, bric-à-brac
Mouline 16.
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R A D I O S
Toutes réparations
Service technique

(§)
Musique

NEUCHATEL

A vendre joli

accordéon
diatonique « Etonner ».
65 francs. Ecrire a E. B.
4647 au bureau de la
Feulle d'avis.

William-W. Châtelain Eîifc:
Conseiller familial

Harmonisation de caractères
« Conseils pédagogiques

Orientation professionnelle
Sélection du personnel

Consultations sur rendez-vous
Téléphone 5 34 10

Route des Falaises 26 Neuchâtel

PRÊTS
de 200 à 2000 fr . sont
accordés TOUT DE
SUITE à fonctionnai-
res et employés à
salaire fixe. Rem-
boursements men-
suels. Discrétion ga-
rantie. — Consultez-
nous. Timbre réponse.
CREDITS - OFFICE
GÉRARD M. B O O S,
Petit-Chêne 36, LAU-
SANNE. Tél. (021)
23 28 38.

A vendre beau

MANTEAU
taille 42-44, 48 francs ;
manteau pour monsieur,
40 francs ; complet pour
monsieur, neuf , cédé à
moitié prix. Ecrire à C.
P. 4646 au bureau de la
Feuille di'avls.

™N T U RE R ^JÔBS
OT
JH

A VENDRE
à conditions très avanta-
geuses, un calorifère
« Alba », Inextinguible,
ayant peu servi, une cui-
sinière à gaz deux feux.
S'adresser à A. Rlchter-
Boulet , Champreveyres.
Tél. 5 21 40.

Des occasions à saisir
./Ve manquez pa s cette offre

JpUBLESjpUP
Croix-du-Marché 3 - Neuchâtel

1 magnifique chambre à coucher moderne,
à 2 lits, avec literie, Fr. 1600.—.

3 chambres à coucher, bois noyer, à 1 et 2
lits, avec literie, à Fr. 700.—, Fr. 1100.—,
Fr. 1500.—.

3 paires de lits jumeaux, literie à l'état de
neuf , Fr. 250 et Fr. 330 pièce.

4 lits à 2 places, à Fr. 110.—, 280.—, 320.—
et 350.—.

6 lits à 1 place, à Fr. 50.—, 90.—, 110.—,
150.—, 200.— et 250.—.

5 divans-lits, à Fr. 150.—, 160.—, 180.—, 90.—
et 120.—.

7 duvets, de Fr. 30.— à Fr. 45.—.
1 lot d'oreillers et traversins, à Fr. 3.—, 4.—

et 5.—.
2 jolies coiffeuses en noyer et bouleau, à

Fr. 250.—, 350.—.
4 tables de nuit modernes, à Fr. 75.— pièce.
1 lot de tables de nuit à partir de Fr. 10.—

pièce.
6 commodes, à Fr. 60.—, 80.—> 90.—, 100.—,

110.—, 120.—.
2 combis 3 corps, modernes, à Fr. 460.—,

500.—.
5 entourages de divans modernes, à Fr. 130.—,

160.—, 250.—.
3 bureaux ministres, en bouleau, à Fr. 100.—,

150.—, 160.—.
1 studio moderne, 4 pièces, à Fr. 290.—.
1 studio moderne, rouille, à Fr. 550.—.
3 très beaux studios, à Fr. 550.—, 1000.—,

1250.—.
1 salon Louis XV, 9 pièces, refait à neuf,

tissu grenat, à Fr. 1450.—.
1 salon 1900 en acajou, 9 pièces, recouvert

en tissu de style, neuf , à Fr. 1500.—.
1 salon : 2 fauteuils et 1 canapé Bidermeyer,

à Fr. 1000.—.
2 divans-couches modernes, à Fr. 170.—,

250.—.
2 divans-canapés refaits à neuf , à Fr. 170.—•

Fr. 250.—.
4 fauteuils, à Fr. 50— et Fr. 100.— pièce.
2 fauteuils crapaud refaits à neuf , à Fr. 200.—

et 250.—.
2 salles à manger en chêne, modernes, à

Fr. 450.— et 500.—.
1 salle à manger avec 6 chaises, à Fr. 390.—.
6 buffets de service, à Fr. 90.—, 100.—,

150.—, 160.—, 180.—, 220.—.
4 tables à allonges en noyer et hêtre, à

Fr. 100.—, 110.—, 120.—, 140.—.
2 secrétaires en noyer, à Fr. 130.— et 180.—.
4 chaises Bidermeier, à Fr. 100.— pièce.
1 lot de chaises à partir de Fr. 8.— pièce.
2 bibliothèques en noyer et hêtre, à Fr. 65.—

et 75.—.
2 tables demi-lune, à Fr. 190.— et 250 ,
2 tapis en laine, de 2X 3  m., à Fr. 200.—

pièce.
2 tapis de 2 X 8 m., Fr. 60 pièce.
2 buffets de cuisine, à Fr. 80 et 160.—»
2 machines i coudre, à Fr. 25.— pièce.
2 grandes malles, à Fr. 80 et 100 .
1 meuble classeur pour bureau, à Fr. 150.—•
2 morbiers anciens, à Fr. 100 et 300.—.
3 armoires 2 portes, à Fr. 170 et 200.—.
1 armoire 3 portes, avec glace, à Fr. 320.—¦
7 armoires anciennes, rénovées, à Fr. 290.—,

350.—, 380.—, 430.—, 650.—, 750.—, 850.—.
ainsi que de nombreux autres meubles, soit :
tables, fauteuils, pharmacies, sellettes, fau-
teuil pour malade, chaises longues, pendules,

fourneau « Granum », à Fr. 350.—, etc.
Beau choix de meubles anciens, rénovés,

peintures et bibelots.
FACILITÉS DE PAIEMENT
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En vent» an rayon spécial de Jupes an 2m© étage , '
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Correspondance
française, allemande, tra-
duction, travaux de fi-
chier, sont entrepris à
domicile. Offres à INTER-
BTJHEATJ, Case 1069, Neu-
châtel.

¦̂¦¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦̂¦¦ iHnB
La famille de : ¦

Madame Ida PORCHET 1
- (-"H liée clos ^marques de sympathie et t- ,

rt'affection qui lui ont été témoignées lï
pendant ces Jours de pénible séparation , t"!
exprime à toutes les personnes qui l'ont L
entourée, ses remerciements sincères et fj
reconnaissants. kj

Neuchâtel, octobre 1957, M

Madame Samuel BERTHOUD ; | j
Monsieur et Madame F.-Maurice BERTHOUD f

et leurs enfants remercient toutes les per- L
sonnes qui ont pris part & lenr grand deuil. Ij

r ~~A

êm Cave
Neuchateloisem
Terreaux 7

Aujourd'hui
la poularde

pochée au riz
i sauce suprême
\ I

Wmmmmmmmmmmmmmm^mm

Fiancés...
i pour votre

mobilier
une bonne adresse...

j celle qui vous offr e
le choix

ia qualité
et des priXiii

Visitez

W!§,
Fbg de l'Hôpital 11

PRÊT S
de 300 à 2000 fr. sont
rapidement accordée
à fonctionnaires et
employés à salaire
fixe. Discrétion ga-
rantie. — Service de
prêts S. A., Lncinge 16
(Rumine), Lausanne,
tél. (021) 22 52 77.
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CAISSE OUVERT E DE 10 H. À 11 H. 30 ET DE 13 H. 30 A 21 H. TÉL. 5 21 12

Prenez vos billets d'avance, S.V.P. merci. Billets réservés j usqu'à 79 h. 30
MATINÉE DE 15 H. À 18 H. 30 - SOIRÉE DE 20 H. A 23 H. 30 DURÉE DU SPECTACLE 3 H. 30
DDIV nEC Dl Arec BALCONS: Fr. 5.- RÉSERVÉES : Fr. 5.- PREMIÈRES : Fr. 4.- IHKIA UEZ> KLAWE3 : SECONDES : Fr. 3.30 TROISIÈMES : Fr. 2.50 A-I. -ès i6 a„s . par.é fra„ÇaiS I

CASINO DE LA ROTONDE
^! C O V l̂ Im

 ̂
mard i 29 octobre , à 20 h. 30

La grandiose revue française de ROGER ETON

Oh L. voilà Paris!
6 grandes vedettes - 40 artistes sur scène - Les 16 Eton-
Girls et les plus jolis mannequins de France - Une
succession de tableaux somptueux, cocasses et charmants
présentés avec un rythme endiablé dans un cadre de

conte de fées

Location : AGENCE STRUBIN, Librairie Jfe/mcQ
Prix des places : Fr. 3.50 à 8.— Tél. 5 44 66

GRAPHOLOGIE,
CHIIIOLOGIE,

M A R I A G E
Surtout n 'oubliez pas de
venir faire une consul-
tation chez Mme JACOT .
Charmettes 13, NEU-
CHATEL. qui vous dira
par l'étude de votre écri-
ture ou de votre main,
vos aptitudes, vos chan-
ces de bonheur , et par
ses relations étendues,
vous guidera vers un
mariage heureux. Reçoit
même le dimanche sur
rendez-vous Tél. 8 26 21

?i#Ç THÉÂTRE DE NEUCHATEL
¦K M Samedi 2 novembre à 20 h. 30

Ifer LES BALLETS AFRICAINS
de j

KEITA FODEBA
35 CHANTEURS, DANSEURS, MUSICIENS

Prix des places : Fr. 2.85 à 10.—

Location : AGENCE STRUBIN, Librairie «Rcymoîà
Tél. 5 44 66

§l|i Proch ainement ! Si

H CINEMA W''% H¦ PALACE ÇWi M

mBÊ Maurice Cloche ifl f IIK|

Raccommodages
Cols et poignets
de chemises d'homme,
linge en tout genre. —
Mme Streit, Ecluse 17,
tél . 5 63 19.

Hôtel BELLEVIE, Auvernier
EUGÈNE HOTZ

informe sa fidèle clientèle
que son établissement sera

FERMÉ
du 31 octobre au 30 novembre

Café du Théâtre
BRASSERIE RESTAURANT

BAR BEL-ÉTAGE

_ , ., Clvel de chevreuilExtrait
Selle de chevreuil

de la
Râble de lièvre

Perdreau flambé

Appétit après 21 h. vous y trouverez
toute U carte 1 1

V"" mmÀ A la Cave neuchâtelolse j fe 
^/ V restaura tion chaude Jusqu 'à 23 h. W ¦

ÉÉQ. B LAITIER )
Auto - Camion - Autocar

Champ-Bougin 34
Tél. 5 73 30 - Neuchâtel

ncfustatlon tous les Jours

A Les HALLES IgnorentN
l la volaille congelée i

STUDIO . x^""~*NDes ce soir j f  m ¦

l transféré au à 20 h. 30 1 1! ^u^  A -f-ni- et pour tfe —.JTHEATRE 4 '— t ^i :mmL,
seulement 

§ÈMÊ ^T -̂ ^§iM|Hp

Le triomphe de la bonne humeur *̂ ^. 
f
^mÈ t :- A

i • l'ironique BING CROSBY ^^ /^^^mmi!̂ ^
l,l̂  ~_J '-

\ -k l'impayable DONALD O'COÎVIV'OR \ ' v^* yI^V ^^^^^̂  p -§Z
ir Tirrésîstiblc ZIZI JEA1VMAIRE 

^kM ^  ̂
S*S<

 ̂ ŝ Bif ^  ̂ V^O
• l'impulsive >IITZI GAY.\OR ^^^ ^%< p;'1, ; : X

U t- \ ¦• .• . \ '"̂ ^  ̂ A ' j  °" lip-^r*n film savoureux... divertissant... \ , • ©¦'J||H'" liBf '
entrecoupé de numéros de danses *r̂  w ^;- B̂ ,̂

éblouissants ! (î £ ŝ~ ^̂ ^̂

QUADRILLE D'AMOUR \..
Bing CROSBY • Donald O'CÛNrëOR • Zizi JEANHAIRE B

Mitzi GAYNOR • Phi! HARRIS 
 ̂ ^En technicolor Parlé français

LA USANNE

HOLIDAY ON ICE 1958
Mercredi 13 novembre : Matinée à prix ré-
duits. Adultes Fr. 14.—, enfants Fr. 7.—.

Départ place de la Poste à 13 heures.
Samedi 16 novembre, soirée, départ 18 h. 30.
Dimanche 17 novembre, matinée, départ

13 heures.
Prix : car et entrée, Fr. 15.— et Fr. 17.—

Tél. 5 82 82
ou Voyages & Transports S. A., tél. 5 80 44

I

AVIS I
DE TIR

Le commandant des tirs porte à la connaissance des j
pêcheurs et riverains du lac de Neuchâtel , que des tirs
et lancements de bombes depuis avions ont lieu du lundi
au samedi à proximité de la rive, près de Forel . i

du 16 novembre au 15 janvier
de 1100 - 1 500 h. ¦

Les lundi et j eudi, les tirs ne commencent
qu 'à 1200 heures

Interdiction : Il est interdit de rester ou de pénétrer j
dans la zone dangereuse ainsi que de ramasser ou de : !
s'approprier les bombes non éclatées ou des éclats de \

Renseignements : Des avis de tirs sont affichés dans
les ports de : Auvernier , Cortaillod , Chez-le-Bart , Esta-
vayer , Chevroux et Portalban .

Tous renseignements complémentaires peuvent être . j
obtenus auprès du Cdmt. de la Place d'armes, tél . (037) i

Place d'armes de Payerne
Le commandant.



M. Guy Mollet battu
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

Les voix de la droite ont ainsi , dans
scrutin de caractère éminemment

politi que - rejoint les bulletins néga-
ti fs de l'extrême-gauche communiste
et des élus poujadistes , rendant par
là même impossible la création d'un
cabinet centre-gauche où l'élément
modérateur était représenté par les
députés républicains populaires.

Infranchissable fossé
Les réponses de M. Guy Mollet aux

questions posées par les députés qui
[ni demandaient des explications sur
le programme gouvernemental ont été
brillantes et corrosives dans leur for-
me ; mais décevantes dans leur fond.
\ aucun moment , le président du con-
jeil désigné n 'a cherché à se rappro-
;her des modérés dont il a critiqué
Jans ménagement le « conservatisme

social et financier » . Récusé par les
communistes dont il avait d'ailleurs re-
fusé le trop encombrant concours , sé-
paré de la droite par l 'infranchissable
fossé d'un antagonisme doctrinal , M.
Guy Mollet ne pouvait espérer la vic-
toire. Il est tombé ou plus exactement
il a été battu « à gauche », ce qui pour
un dirigeant socialiste est une opéra-
tion tout de même payante sur le plan
électoral.

A qui le tour ?
Quant au pays, 11 ne pourra qu 'assis-

ter impuissant à ce nouvel exemple
de désagrégation parlementaire. On a
maintes fois écrit depuis le début de
cette législature nue cette Assemblée
était rigoureusement ingouvernable. En
moins de deux semaines , la preuve a
été publiquement administrée à deux
reprises successives et l'on se deman-

dait hier soir dans les couloirs de la
Chambre qui pourrait bien réussir là
où ont successivement capoté M. ' An-
toine Pinay, leader de la droite, et
M. Guy Mollet , pilote de la gauche.

La tâche de M. René Coty sera de-
main plus diffici le qu 'elle ne l'a ja-
mais été. La ronde des candidats va
recommencer à l'Elysée. On parlait
parmi les possibles de personnalités
du centre et l'on avançait les noms de
MM. Robert Schuman , M.R.P., Pierre
Pfl imlin , M.R.P. et René Pleven ,
U.D.S.R.

Le débat d'investiture Guy Mollet a
été raté de bout en bout et personne
à l'heure où se refermaient les grilles
du Palais-Bourbon ne se hasardait à
formuler le moindre pronostic sur la
date à laquelle la France aura enfin
un gouvernement.

M.-G. G.

Le discours d'investiture
Quand M. Guy Mollet  est monté à la tribune, il avait devant lui

on épais dossier contenant les dix-neuf feuillets dactylographiés
de la déclaration gouvernementale. Une heure durant et avec
un débit nerveux et saccadé, il devait lire nn texte qui aurait
demandé, pour entraîner l'adhésion de l'assemblée, infiniment
pins de conviction et de chaleur.

Visiblement , l'orateur ne croyait qu 'a
moitié à ce qu 'il expliquait aux députés
On aurait dit qu 'il jouait battu et de
tait, c'est avec un vif étonnement que
l'hémicycle a entendu un discours in-
terminable où l'on ne retrouvait autant
dire rien des projets condensés de gou-
vernement d'action tels qu 'ils avaient
été exposés durant les négociations qui
précédèrent la formation du cabinet.

MÉCOiVTEIVTE/WEJVT
DES MODÉRÉS

Au lieu d'un plam limité à tirais ob-
jectifs essentiels : réforme comsititution-
nellle, riediresisiemeint fimoinciier et loi-ca-
dre pour l'Algérie, le camididat à l'inves-
titure développa uin programme en hui t
ou dix points qui r>essenibli.-nit à urne dé-
claration die principes. Tout y passa
avec un luxe die détaiiils linoroyaMe et
qui irrita au plus haut point les dépu-
tés de la droite.

Alors qu'on aurait pu penser en effet
que M. Guy Mollet avait mis unie sour-
dine au plam social die son collègue de
parti Albent Gabier, on l'entendiit pro-
claimer qu'il y diemeuira.it fidèle. Du
coup, les modérés exprimèrent leur mé-
ooratenitem'enit pair des murmures. M.
Guy Mollet riposta sur un ton aigre-
dttux, créaimt aimisi un climat de nervo-
sité qui ne cessa de grandir jusqu'au
moment où, doins sa péroraiisou, l'ora-
teur, ailloinit pour unie fois dirait au but,
avertit les députés que le vote die l'in-
TOsbîture impliquait du même coup l'en-
gagement moral de lui accorder les
pleins pouvoiirs politiques, financiers,
économiques et sociaux.

PERSOJViVE
N'ÉTAIT SATISFAIT

Que dire die ce trop long exposé ?
Dans l'absolu, on pourtnaiit relever qu'il
n'apportait aucun élément fondaimenita-
lemenit nouveau et que l'annonce d'un
nanforoenTein't de la fiscalité ou l'appel
à l'emprunt — intérieur -et extérieur —
me faisait que reprendre les proposi-
tions énoncées pair M. Robert Schuman
dans son mémoire.

En matière de politique étrangère, on
ne saurait dire non plus que le discours

Mollet ait Innové. Le leader socialiste
demeure fidèle à l'alliance atlantique et
souhaite un front uni des nations occi-
dientales face aux difficultés de la si-
tuation au Moyen-Orient . Pour ce qui
est de l'Algérie, M. Guy Mollet renou-
velle ses propositions ainciennes de ces-
ser le feu sans conditions politiques
préalables et fait savoir qu 'il deman-
dera aux Chambres la reprise die la loi-
cadre dont le rejet pair l'assemblée a
entraîné la chute de M. Bouirgès-Mau-
noury.

Où se trouve donc cette différence de
conten u qui a brusquement ravivé l'hos-
tilité contre le secrétaire général du
parti socialiste ? Certes, la déclaration
gouvernementale a pu paraître vide et
creuse à ceux qui attendaient du nou-
veau , et dangereuse à ceux qui pen-
saient que le retour des M.R.P. au pou-
voir aurait infléchi l'Intransigeance so-
cialiste. Mais au-delà des mots et des
formules, il y a autre chose. C'est la
formation du cabinet que les modérés
récusent parce qu 'il est trop dirigiste
et socialisant et que les radicaux sus-
pectent — même s'ils votent pour lui —
parce que le ministère de l'intérieur a
été donné à un clérical M.R.P. Personne
n 'était satisfait après ce discours-fleuve
écouté presque distraitement , ni la
droite, ni le centre, ni la gauche. Cha-
cun y trouvait à redire jusques et y
compris ceux-là même qui faisaient
partie de la combinaison.

LE CŒUR JV'Y ÉTAIT PAS
En toute honnêteté, M. Guy Mollet

n'était pas dans un de ses bons jours
d'orateur et t ous ceux qui l'omit suivi
dams son ascension ministérielle se sont
étonnés à juste titre et die la confusion
die ses propos et die son moinque de vi-
gueur dams-- -']Jexipoisé du plan - d'action
gouverniemien'tal. Rien me subsistait hier
du fougueux « debater » clouant d'un
mot ses adversaires déchaînés . Le cœur
n'y était pas et là où il aurait fallu um
géant pour soulever les montagnes, on
a vu um médiocre pédagogue lisamit son
cours à un auditoire d'élèves indiscipli-
nés.

M.-G. G.

LA CHAUX-DE-FONDS
Un piéton blessé

(c) Lundi , à 13 h. 10, un accident de
la circulation s'est produit au carre-
four des rues Armes-Réunies - Léo-
pold-Robert. Un tricar qui descendait
la rue a renversé un piéton. Ce der-
nier, âgé de 66 ans , d'origine italien-
ne, a été transporté à l'hôpital avec
nne fracture de la jambe gauche.

Feu de cheminée
(c) Lundi, à 19 heures, un feu de che-
minée s'est déclaré dans l'immeuble
rue Fritz-Courvoisier 60. Les premiers
secours ont été alertés. Une surveil-
lance a été ordonnée.

FLEURIER
Démission d'un conseiller

communal
(c) Pour raison de santé, M. Marcel
Turin a décidé de donner sa démis-
sion, au 31 décembre prochain, de
conseiller communal.

Entré à l'exécutif il y a plus de dix
ans, M. Turin en est le secrétaire et
gère le dicastère des finances. H est
mandataire du parti socialiste.

(c) Le tribunal correctionnel du Val-
de-Travers siégera les 26 et 27 novem-
bre prochains pour Juger trois affaires
dont deux à huis clos (délits contre les
mœurs) et l'autre relative à une escro-
qu erlo, en Rtidlonao publique,

Prochaine audience
du tr ibunal correctionnel

Les chiffres définitifs
PARIS, 29 (A.F.P.). — A la reprise^,

de la séance, le président de Vassen^
blée a annoncé que l'investiture de
M. Guy Mollet avait été refusée par
290 voix contre 227.

Un syndicaliste algérien
assassiné à Paris

PARIS , 27 (A.F.P.). — M. Ahmed Re-
khait, secrétaire général des syndicats
algériens de France (U.S.T.A.), âgé de
27 ans, a été assassin é hier à Parts. Son
corps n été retrouvé dimanche matin
daims um terrain vague près de Colom-
bes, diams la banlieue parisienne.

M. Bekhat, qui savait avoir été con-
damné à mort pair le Front de libéra-
tion nationale, était hébergé depuis
quelque temps par des syndicalistes
français de l'enseignement .On suppose
qu'il se rendait, lorsqu'il a été assas-
siné, chez la veuve d'un de ses camara-
des, qui était lui-même tombé sous les
balles des terroristes algériens voici
trois semaines.

Après cet assassinat, l'U.S.T.A., qui a
perdu plusieurs die ses dirigeants ces
derniers mois, se trouve pratiquemen t
décapité.

Nouvel assassinat
PARIS , 28 (A.F.P.). — M. Hocimie

Cherchailli, ancien adjoint au maire
d'Alger, a été abattu, lundi matin, à
coups de revolver au carrefour Sèvres-
Rabylone, sur la rive gauche de la
Seine, pir dies membres du F.L.N.

M. Cherchailli, qui était âgé de 28 ans,
vivait à Paris depuis près de deux ans.
Il travaillait dans une compagnie d'as-
surances et m'avait plus d'activité poli-
tique militaimte. Plusieurs fois sollicité
die façon pressainte pair des émissaires
du Front de libération nationale algé-
rien , il avait refusé d'adhérer à ce
mouvement.

Le «Spoutnik » ? I
a cessé ses émissions

U. R.S. S.

MOSCOU. — Le « Spoutnik » a cessé
ses émissions, annonce Radio-Moscou.
L'émetteur a épuisé toutes ses sources
d'énergie et n 'est plus alimenté.

Nouvelle proposition
de désarmement

MOSCOU, 28 (Reuter). — M. Gromy-
ko , ministre des affaires étrangères de
l'U.R.S.S., a adressé à M. Dag Ham-
marskjoeld , secrétaire général des Na-
ions Unies , une lettre destinée à l'As-
semblée générale de l'O.N.U., propo-
sant la constitution d'une commission
permanente de désarmement composée
des représentants de tous les Etats
membres des Nations Unies. Cette com-
mission examinerait toutes les propo-
sitions de désarmement soumises à
l'O.N.U. et présenteraient des recom-
mandations à l'Assemblée générale.

Regrets à Londres
LONDRES, 28 (Reuter). — Les mi-

lieux londoniens bien informés ont re-
gretté, lundi , la proposition de l'U.R.
S.S. concernant les pourparlers en ma-
tière de désarmement et ont relevé
qu'un tel plan signifierait la fin des
sérieuses négociations de désarmement
menées par un petit nombre d'experts.
Ils ont prédit que cette proposition
soviétique, après son examen officiel
par le Foreign Office et le gouverne-
ment britanniqu e, sera combattue par
la Grande-Bretagne aux Nations Unies.

Nouvelle répartition des
charges ministérielles

ALLEMA GNE DE L 'OUES T

BONN , 28 (O.P.A.). — On a pro-
cédé à une nouvelle répartit ion des
charges de certains ministères du
troisième cabinet Adenauer. Le minis-
tère du Trésor , créé pour la première
fois dans l 'histoire de l'après-guerre
de l 'Allemagne , adminis t rera  l' ensem-
ble du patr imoine national.  Les tâches
du ministère des f inances sont avant
tout le bud get de l'Eta t, les douanes ,
les monopoles et les imp ôts , les dettes
de l'Etat, la monnaie et les réparations
matérielles des préjudices causés par
les Nazis. A la suite de la dissolu-
tion du « ministère pour la coopéra-
tion économi que », le ministère de
l'économie s'occupera également de
toutes les questions de l ' intégration de
l'économie allemande dans la Commu-
nauté européenne ainsi que des a f fa i -
res de l'OECE. Le minis tère  pour la
famille s'occupera également désor-
mais des problèmes de la jeunesse.
Les tâches du ministère de l'énergie
atomique seront étendues à la coordi-
nat ion  des problèmes d'économie hy-
drauli que et de concessions hydrauli-
ques. Enfin , l 'Office de presse et d'in-
formation du gouvernement fédéra l
sera p lacé sous la subordination direc-
te du chancelier Adenauer.

Nouvelle crise au Kremlin
( S U I T E  DE LA P R E M I E R E  P A G E )

Fin juillet 1943, nommé à la tête
du 3me front  d'Ukraine, il prit une
part importante à l'offensive qui
chassa les Allemands du bassin du
Donetz. Forçant le Dniepr à Dniepro-
petrovsk, il couronna la campa-
gne d'hiver 1943-1944 par la libé-
ration du grand port d'Odessa. L'été
suivant, le coup d'état du roi Michel
et le retournement de l'armée rou-
maine lui permirent d'occuper la
Roumanie aux moindres frais et
d'envahir la Hongrie. Le régent
Horthy ne parvint pas à se dégager
de l'emprise hitlérienne, mais ses
troupes cessèrent le combat pour
la plupart, et les Allemands se
trouvèrent à un contre cinq en
face de Malinovsky auquel Staline,
en septembre 1944, avait conféré le
bâton de maréchal de l'U.R.S.S. Au
mois d'avril 1945, son groupe d'ar-
mées (2me front d'Ukraine), auquel
les observateurs occidentaux accor-
daient moins de valeur militaire
qu 'aux forces commandées par les
Joukov et les Rokossovsky, libérait
Vienne, si l'on nous permet cette ex-
expression. ' :

Il termina les hostilités comme
commandant du front de Trans-
baïkalie ; au lendemain des explo-
sions d'Hiroshima et de Nagasaki,
cette campagne d'Extrême-Orient ne
fut  pas beaucoup plus qu 'une pro-
menade militaire, le Mikado ayant
demandé de capituler.

LES QUESTIONS
QUI SE POSENT

Personnalité militaire beaucoup
moins accusée que son prédécesseur
et subordonné, avec lequel il entre-
tenait des rapports dépourvus de
toute cordialité, le maréchal Mali-
novsky sera, entre les mains de M.
Nikita Khrouchtchev, un instrument
aussi docile qu 'en 1939, les Vorochi-
lov et les Boudienny entre celles de
Joseph Staline. En dépit des hâble-
ries qu 'essayait d'accréditer la presse
communiste occidentale, pas mieux
renseignée que nous ne le som-
mes sur les secrets du Kremlin , l'ex-

clusion de Joukov du « praedidium »
du comité central du parti commu-
niste, donne tout son sens à cette
mutation. Mais encore, la disgrâce
du vainqueur de Moscou appelle une
autre question : voulait-il freiner ou ,
au contraire, accélérer les initiatives
de M. Khrouchtchev ?

Dans l'état actuel de notre infor-
mation , avouons honnêtement qu 'on
est incapable de conclure. Quoi qu 'il
en soit , l'éditorial de la « Pravda »
faisant appel à l'union du peuple
soviétique, donne à penser que cette
nouvelle crise à Moscou peut être
assimilée à un véritable tremble-
ment de terre. Telle était la popu-
larité de Joukov.

Eddy BATJER.

Une jeune mère de famille
blessée accidentellement

par un coup de feu

FR1BOVRG

FRIBOURG . — Un terrible accident
est survenu dimanche, dans la buande-
rie du restaurant Continental , à Fri-
bourg, situé près de la gare. Le jeune
Ansermet était allé chasser, samedi
après-midi, dans les environs de Fri-
bourg en compagnie de quelques cama-
rades. En rentrant , il alla accrocher son
fusil à la buanderie , mais oublia d'en
extraire les deux cartouches à gre-
ii.'i îIIo qui se trouvaient dans le canon.

Dimanche après-midi , une jeune fille
remua l'arme par inadvertance. Un pre-
mier coup partit et le projectile se lo-
gea dans le plafond . Mais la déflagra-
tion fit tomber l'arme, qui déchargea
son deuxième coup. Celui-ci atteignit
une femme de ménage, Mme Clvltta
Riggo, âgée de 23 ans , d'origine Ita-
lienne. Elle reçut la décharge dans le
bassin , à bout portant.

Gravement atteinte, la malheureuse
fut transportée à l'hôpital des Bour-
geois, où l'on dut pratiquer sur elle
une opération délicate. Sa vie est en
danger.

¦*¦ Vendredi , un Joueur tchèque de
hockey sur glace s'est présenté au Club
de patinage de Zurich et à, la police
pour demander le droit d'asile, qui lui
tut provisoirement accordé . Ce joueur ,
M. Stanlslav Nepomuckl , né le 12 sep-
tembre 1932, se trouvait Jeudi en route ,
avec l'équipe nationale tchécoslovaque
de hockey sur glace, pour regagner sa
patrie en revenant de Stockholm via
Zurich . Nepomuckl déclara aussi que les
Joueurs do l'équipe nationale tchécoslo-
vaque, qui avalent été emprisonnés en
1950, avalent été tous remis en liberté.

* Le conseiller aux Etats, Rudolf We-
ber, qui est entré en septembre dans sa
septantlème année, a Informé le Gran d
Conseil bernois (autorité électorale) de
sa décision d'abandonner son mandat.
M. Weber , qui appartient au parti des
paysans, artisans et bourgeois , représen-
te le canton de Berne au Conseil des
Etats depuis 1935 et a présidé ce conseil
en 1955-1956. Il avait été conseiller na-
tional do 1010 & 1035,

Les démocrates de M. Menderès
l'emportent de nouveau

( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

Certains partis d'opposition auraient
formulé des plaintes auprès de la com-
mission électorale , au sujet d'irrégula-
rités qui , prétendent-ils , auraient été
constatées dans certaines circonscrip-
tions. La commission les aurait  reje-
tées, concluant à la parfaite régularité
du scrutin.

Parmi les personnalités battues fi-
gurent les ministres de la justice, Hus-
sein Goetkart , du travail, Mumtaz Tar-
han, et Dejemil Bengu , ministre d'Etat.

L'Irak et l'Iran
pour le renforcement
du pacte de Bagdad

TÉHÉRAN , 28 (Reuter). , — Un com-
muniqué commun a été publié à l'is-
sue de la visite officielle de douze
jours effectuée par le roi Faical d'Irak
à Téhéran. Ce document déclare que
le but final des deux pays est d'as-
surer la paix et la tranquillité au
Proche-Orient . II a été décidé de tout
entreprendre afin de réaliser ce but.

Le communiqué ajoute : « Vu l'impor-
tance que représente la stabilité pour
cette région , aux points de vue géo-
graphique et économique, les deux gou-
vernements ont décidé de poursuivre

leurs efforts pour renforcer l'organl"
sation défensive du pacte de Bagdad
(qu i englobe en outre la GranderBre-
tagne, la Turquie et le Pakistan) . Le
pacte de Bagdad est l'instrument ap-
proprié pour maintenir la compréhen-
sion et assurer la paix et le calme dans
cette région , qui ne peut être défen-
due que par une coopération entière;»
Le communiqué estime enfin que - la
niveau de vie de la population peut
être amélioré par la réalisation de
plans économiques communs.

La population de Damas
creuse des tranchées

DAMAS , 28 (A.F.P.). — «Je  sera i le
premier à prendre la pioche pour me
mettre avec la population de Damas
à creuser des tranchées et à ériger les
fortif ication s nécessaires autour de no-
tre capitale », a ,déclaré le président de
la Répu blique, M. Choukiry Kouatdy,
en apprenant la décision prise à ce
sujet par les groupements populaires
de Damas.

La presse syrienne annonce en effet
que les groupements populaires de di-
vers quartiers de la capitale ont dé-
cidé de consacrer une  semaine à la
fortif ication de la ville.

Toujours selon les journaux , la date
à laquelle commenceraient ces travaux
serait prochainement fixée.

Signature de l'accord
syro-soviétique

DAMAS, 28 (A.F.P.). — L'accord sy-
ro-soviétique , accordant une importante
aide économique et technique à la Sy-
rie, a été signé.

Pair ' cet accord* lia Syrie recevra de la
Russie de. l'argent, des techniciens et
des conseillers. Il comprend divers pro-
jets conoermainit les chemina de fer , les
barrages, les foiroes motrices, l'irriga-
tion, les ponts et les routes, et doit en
outre permettre l'exploraibion géologique
de la Syrie. Des spécialistes soviétiques
entreprendront les recherches nécessai-
res, élaboireroint des plains et équiperont
la Syrie en matériel et machinies diver-
ses. Enfin , l'U.R.S.S. accordera à la Sy-
rie l'argent nécessaire, qui sema rem-
boursable en douze ans et portera un
intérêt de 2,5 %.

Les observateurs de Beyrouth ont
l'Impression que le nouvel accord so-
viéto-syrien revêt , à cause de la péné-
tration russe au Proche-Orient, une plus
grande importance que les livraisons
d'armes. Ces prochaines années, des
conseillers, techniciens et missions so-
viétiques de toutes sortes séjourneront
sur sol syrien, et le monde arabe suivra
les succès de la collaboration syro-russe.

L'épuration du parti i
« cellules de contrôle »

POLOGNE

S VARSOVIE , 28 (.Reiiter),.*¦--.:On an-
nonçait lundi soir dans la capitale
polonaise que des « cellules de contrô-
le» du parti communiste seraient
créées en vue de soumettre l'activi-
té et l'a t t i tude de tous les membres
du parti à un examen minutieux. Le
lOme Plénum du comité central du
parti ouvrier unif ié  de Pologne a pris
une résolution dans ce sens, laquelle
a été publiée lundi soir. Cette réso-
lution contient des détails relatifs à
l'épuration envisagée dans les rangs
du parti.

Le Plénum a décidé entre autres ,
de renvoyer, au milieu de 1958, le troi-
sième congrès du parti. D'ici là , l'épu-
ration devra être achevée dans tout le
pays. La résolution dit notamment
qu 'il est nécessaire « que le parti soit
épuré des fainéants mal famés, des
vagabonds , des incitateurs aux trou-
bles et des démagogues ». De plus, il
est nécessaire d' exclure du parti « ceux
des membres qui ne s'y sentent pas
liés par leur idéal ». L'expression
techni que uti l isée pour l'examen de
la position de tous les membres du
parti est « vérification ».

Tentatives en vue
de sortir de la crise

SUÈDE

STOCKHOLM,' ' 28 (Reuter). — Les
chefs libéraux et conservateurs ont
commencé lundi des pourparlers aveo
les agrariens en vue d'établir.une éven-
tuelle coalition gouvernementale.- O n
sait que les agrariens soutenaient jus-
qu'à maintenant les socialistes.

Le premier ministre socialiste sor-
tant , M. Erlander, a fait savoir qu'il
serait disposé à former un cabinet mi-
noritaire socialiste, mais qu'il ne poui>
rait participer à une coalition avec le
centre-droite.

Les leaders Rertil Ohlin (libéral) et
Jarl Hjalmarson (conservateur) ont in-
formé, lundi, le roi Gustave-Adolphe
qu'ils étaient prêts à tenter de consti-
tuer un gouvernement avec M. Gunnar
Hedlunds (agrarien). On ne sait si le
souverain préférera une telle solution
à un cabinet de minorité socialiste.
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Chute du record
de Ferdy Kubler

Hier, sur le vélodrome de la Pon-
wlse, à Lausanne, le coureur amateur
genevois Willy Trepp, âgé de 19 ans
seulement , a battu le record suisse de
'heur e, détenu par Ferdl Kubler (pro-
fessionnel) avec 43 km. 651, en cou-
rant la distance de 43 km. 8181. L'an-
cien record amateur était détenu par le
•¦ausannois Denier avec 42 km. 7829.

Jeudi passé, Trepp avait échoué dans
«"« première tentative à la suite de
"eux crevaisons. Cette fois, il a pleine-
ment réussi, le résultat dépassant mê-m6 ses espérances, puisque primitive-
ment II ne visait pas le record de Ku-D»er, mais seulement celui de Denier.

(c) Le tribunal de police du Val-de-Tra-
vers. composé du juge J.-Cl. Landry,
président, et de M. R. Pétremand, sub-
stitut-greffier, a siégé lundi après-midi
à. Môtlers pour Juger quatre affaires.

Pas de peine sans loi
A la suite d'un rapport de la police

communale, Mme M. Th. V. de Nolralgue
était prévenue de ne pas avoir fermé son
établissement public à l'heure réglemen-
taire... Or, le tribunal ne pouvant s'ap-
puyer sur aucun texte légal de l'autorité
de Nolralgue a libéré la prévenue met-
tant les frais à la charge de l'Etat.

Ivresse et scandale
Anciennement à Oouvet, H. V. a été

le soir d'un bal public, l'auteur d'un
acte de scandale sous l'effet de l'alcool
dans les escaliers de l'établissement.

V. ne s'étant pas présenté a écopé de
30 fr. d'amende et de 25 fr . de frais . Un
camarade, P. M., qui avait été pris à
partie par V. et qui avait riposté, a été
libéré.

La preuve Impossible
Ouvrier de fabrique, F. B. de Oouvet

tait l'objet d'une dénonciation de po-
lice pour avoir transporté à plusieurs
reprises des personnes dans son automo-
bile contre rémunération.

B. ne contestait pas les transports,
destinés à rendre service uniquement. Il
se défendit qu'il demanda de l'argent
tout en admettant que certains de ses
obligés lui octroyent des cadeaux.

Il n'a pas pu être établi , par le moin-
dre fait , que B. se fût livré à des trans-
ports professionnels bien que les pré-
somptions soient grandes.

Dans ces conditions, le juge a pro-
noncé une libération en raison du doute
mais en ajoutant qu 'il rendait ce verdict
sans conviction I

Ivresse au volant
Il y a quelques mois, deux bergers

de la montagne au-dessus de Môtlers
rentraient en automobile depuis Buttes,
Le conducteur , Roger Dlserens, de Pler-
renod, manqua un virage à la place
d'Armes à Fleurier et sa machine vint
se Jeter aveo violence contre le parapet
du pont qui traverse le Buttes.

SI les occupants ne furent que légè-
rement atteints, la voiture subit en re-
vanche des dégâts considérables.

Roger Dlserens a admis qu 'il était pris
de boisson au moment de l'accident. Trois
témoins ont été entendus à. l'audience
puis le tribunal a rendu le Jugement
suivant :

Reconnu coupable d'Ivresse au volant
et d'entrave à la circulation publique
par contravention à. la L.A., Roger Dlse-
rens a été puni de cinq Jours d'arrêts
sans sursis, do 30 fr , d'amende et de
135 fr . de frais.

Au tribunal de police
du Val-de-Travers
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CONFÉDÉRATION

STRESA, 28. — Les délégationis ita-
lienne et suisse des syndicats pour le
tunnel du Gra.nd-Saiinit-Rerwaird se sont
réunies à Stresa sous la présidence du
professeur Grosso , président de la pro-
vince de Turin. Du côté suisse étaient
prés cui ts en pau-t touiller des représen-
tants dies Conseils d'Etat du Valais et
de Vau d et de lia Muniic i pailiité de Lau-
sanne. La délégation . itailiEininie compor-
tait éga lement des délégués de la pro-
vince et die ta ville die Turin et de la
vallée d'Aoste. Les deux délégations,
aiprès examen mttenitif , ont aipprouvé
une solution définit ive pour le finance-
ment de l'œuvre , qui permettra une ra-
pide réalisation. En outre, elles ont
approuvé la constitution d'une commis-
sion mixte Itailo-suiisse pour traiter des
affaires communes.

* Les six municipaux sortants de la
commune d'Aarau qui acceptaient une
réélection ont été confirmés, dimanche ,
dans leurs mandats. Un nouveau muni-
cipal a également été désigné. La Muni-
cipalité d'Aarau reste ainsi formée de
trois radicaux, un Jeune-radical, deux so-
cialistes et un membre de l'Alliance des
indépendants.

Les délégations
italo-suisses approuvent

le financement du tunnel
du Grand-Saint-Bernard

AUTRICHE : Les élections à la Diète
du Tyrol , qui se sont déroulées diman-
che, se sont soldées par le maintien de
la majorité populaire au « Landtag » de
cette province traditionnellement catho-
lique. D'autre part , les socialistes ont
légèrement amélioré leur position aux
dépens des libéraux.

Boulangerie G. Fahrni
Saint-Biaise

Fermée mardi dès 12 h.
pour cause de deuil

ETUDE SANITAIRE
DU LAC

Le public est informé qu 'un bateau
de la S.N.L.N.M. stationnera , pour des
sondages, h divers endroits du lac, le
29 octobre, de 7 à 21 heures.

LE CHIMISTE OAJSTrONAL.

Restaurant du Jura
Treille 7 - Neuchâtel

Dès aujourd'hui

cuisses de grenouilles
fraîches

Vendredi 1er novembre, dès 20 h.

AU CERCLE NATIONAL

G R A N D  LOT O
des chauffeurs militaires (A.R.T.M.)
Des montres, chevreuils, poulardes,

etc.
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ROMANCE INACHEVÉE

(The Glenn Miller Story)
ENFANTS ADMIS DÈS 10 ANS

Ce soir à 20 h. 30

LES 3 FONT LA PAIRE
Moins de 18 ans non admis

Location ouverte dès 18 h. 30
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La guerre des poubelles

rIÀH JOUR LE JOUR

« L ennui naquit un jour  de l uni-
formité.  » Et ce dicton date d' avant
la décision prise par les autorités
d' unif ier la forme de nos poubelles.

Vous souvient-il , il y a quelques
années , de la variété des seaux , pa-
niers, boites ou autres récip ients
charg és de détritus que les ménagè-
res dé posaient devant leur porte
aux premières heures du matin ?
Ou tard dans la soirée. Ce. qui fa i -
sait dire au voisin : « Tiens , il/me
X fa i t  la grasse matinée , elle a
peur de manquer le passage du
char à balayures. »

Maintenant , seule la grandeur ap-
porte quel que variante à nos pou-
belles. Pour les reconnaître fac i le -
ment , quel ques propriétaires y ap-
posent des marques à la peinture :
initiales, croix on double trait.

Mais il est des poubelles anony-
mes qu 'une main saisit , croyant
attraper une sienne sœur. Et c'est
ainsi que certaines d' entre elles
passent quelques jours,  sinon de
vacances du moins de changement ,
chez un voisin. La véritable pro-
prié taire ne se fa i t  généralement
pas de souci pour cette disparition.
Elle sait que , bientôt, son bien se
retrouvera sur le trottoir et qu 'elle
pourra en prendre de nouveau pos-
session. Sans penser à mal , elle
aura même pris soin de la poubelle
restée en panne sur le bord de la
route plusieur s heures après le pas-
sage de la voiture communale.

Ces disparitions ne sont en som-
me pas une catastrophe. Si toutes
les erreurs pouva ient être rép arées
aussi gentiment et aussi calmement ,
le monde tournerait bien agréable-
ment ! ¦ NEMO.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel . — 28 oc-

tobre. Température : Moyenne : 8,1 ;
min. : 3,8 ; max. : 14,0. Baromètre
Moyenne : 722 ,8. Vent dominant : Direc-
tion : est ; force : faible. Etat du ciel :
Clair à, légèrement nuageux.

(Moyenne pour Neuchâtel 719,6)
Hauteur du baromètre réduite à zéro

Niveau du lac , 27 octobre : 429 ,07
Niveau du lac du 28 oct., 6 h. 30 : 429.06

Prévisions du temps. — Pour toute la
Suisse : Quelques brouillards matinaux
au pied nord du Jura et sur le Plateau,
ailleurs beau à nuageux . Journée douce .
En plaine, température voisine de 5 de-
grés en fin de nuit et de 13 degrés
dans l'après-midi au nord des Alpes ,
comprise entre 15 et 20 degrés au sud
des Alpes.

La loi sur l'assurance maladie
devant le Grand Conseil neuchatelois

UNE SESSION PARLEMENTAIRE EXTRAORDINAIRE

Le projet est renvoyé à une commission
après un long débat

Le Grand Conseil weuchâtelois a
commencé hier après-midi une session
extraordinaire die dieux jours, sous la
présidence die M. André Butikofeir.

Il est d'abord procédé à Tassei-men-
tation de MM. Albert Calante (soc),
die Fleurier, et Francis Boget (soc),
de CortaiHod . Lecture est domnée d'une
lettre die reconna issance du comité
« Notre Jeûne fédéral pour lia Grèce ».

La donation
du château de Métiers

Au nom du groupe radical, M. J.
Kuf f i eux  souligne que la dépense pré-
vue pour l'entretien des bâtiment s du
rurail ira en augmentant ; d'autre part ,
il conviend rait que l'Etat soit propri é-
taire dos forêts avoisiimamtes. Le groupe
iradiicail propos e le renvoi du projet à
urne commission.

M. Ch.-H. Borel (p.p.n.) propose, au
nom die son groupe, die refuser ce don,
quii s'explique par l'éta t vétusté des
bât iments  auxquels le propriétaire ne
veut p lus remédier , vu les frais.

L'acceptation du don est défendue
pair M. A. Pctitplerre (Mb.) qui' est cer-
ta in que les locaux trouveront des
ut ilisations intéressant es. Pour le Val-
de-Travers , la reprise du château par
l'Eta t est utile. L'acceptation du don
n 'exclut pas qu'un achat de forêts nie
puisse se faire.

Le groupe socialist e, déclare M. E.
Dubois , est d'accord avec l'acceptation
du don à condition que la question
des .n.rcès soit u-ésnilillie.

M. Pierre-Auguste Leuba , chef du
département dies tra vaux publies, remar-
que que personne ne se fait des illu-
sions sur la valeur intrinsèque des
bâtiments. L'Etat , en acceptant le don ,
obéit principalement à des considé-
rations relevant de la protection des
monuments et dies sites. Si l'Etat
n 'entnetiienit pas les restes du château ,
plus rien nie subsistera au cours des
ans, comme il est arrivé pour le
château die Rocliefopt. On me prévoit
pas unie restauration ou du faux neuf ,
mais simplement l'entretien de ce qui
subsiste.

Après d' autres interventions de
MM. G. Piaget (rad.) et A. Corswamt
(p.o.p.), l'assemblée prend le projet en
considérât ion pan- 94 voix contre les
12 voix du groupe p.p.n. Le renvoi à
une commission est refusé pair 51 voix
comtre 25. Au vote d'ensemble, lie
décret esit finalement adopté pair 84
voi x contre 17.

Formation professionnelle
L'assemblée examine le projet d'octro i

d'un crédit de 30,000 francs pour l'équi-
pement d'urne classe cantonale neuctiâ-
teloise pour apprentis typographes.

M. Ch. Ityser (soc.) apporte l'adhésion
de son groupe à cette utile et inté-
nessamite réalisation. M. M. de Coulon
(Mb.) fait die même pour son groupe,
M. M." Wicki (rad.) pour le sien, M.
F. Faessler pour le p.p.n., qui remarque
toutefois que la typographie est la
première profession à bénéficier dans
le canton d'une subvention de l'Eta t
allant au-delà die ce que prévoyaient
jusqu 'ici les lois et règlements. M. J.
Steiger (p.o.p.) pense que la classe
.aurait dû être placée à la Chaux-de-
Fonds où il y a unie école d'airt , alors
que M. H. Borel (soc.) estime que les
frais de déplacem ent des élèves des
Montagnes nie doivent pas être à la
charge dies parents.

M. André Sandoz , chef du départe-
ment de l'industrie, répond aux objec-
tions die détail faites dans le débat,
notant que centaines dispositions de
loi sur la formation professionnelle
devront être modifiées.

Le projet est adopté par 104 voix
sans opposition.

L'assurance maladie
Le débat sur l'important projet de

loi sur l'assurance maladie est ouvert
par M. M. Favre (rad.) qui félicite
le dépairtement die l'intérieur d'avoir
mené à bien ses travaux avec les
caisses. Pour l'orateur, l'assurance ma-
ladie doit obéir à centaines conditions :
elle me doit pas être étatisée, la loi
doit renfermer le minimum d'obliga-
tions, elle me doit pas entraîner des
charges trop lourdes. Le groupe radical
est réservé au sujet du f inancement
pair l'augmentation de l'im pôt. Il pro-
pose le renvoi du projet à une com-
mission.

Ce renvoi est également diemandé
par le Dr G. DuPas quier au nom du
groupe libéral qui exprimera son opi-
nion dams la commission.

M. A. Corswant (p.o.p.) fait quelques
considérations sur l'assurance maladie
dont la génié.railis'iiliiiou est fermement
sioiuteniue pair le p.o.p. Il pense toute-
fois que la multiplicité des caisses
rend radimimistirail ion de l'assurance
moins ratioinnelle que s'il y avait une
caisse unique. Le p.o.p. estime par
ai Heurs que les limit es de ressou rces
prévues pour la catégorie dies assurées
die condition modiest e sont trop basses.
Il est opposé au mode de f inancement
prévu , soit l'augmentation die l'impôt ,
jugeant fausse juridiquement la créa-
tion d'une relation directe embre une
dépense sociale et une augmentation de
l'im pôt .

Associer l'assurance maladie et une
augmenta t ion  de l ' impôt est une ma-
nœuvre réact ionnaire  (mouvements di-
vers dans la salle).

M. H. Verdon (soc), en tant que

président de la Fédération neuchâte-
lolse des sociétés de secours mutuels ,
relève que le projet de loi donne en
général satisfaction k ce groupement ,
notamment  en ce qu 'il prévoit l'assu-
rance obligatoire des enfants. Mais il
faut déplorer qu'on Me l 'introduction
d'une loi sociale à une augmentation
de l'impôt , ce qu'on n'a pas fait pré-
cédemment. Ce projet est un compro-
mis qui est coûteux , mais il est in-
contestablement un progrès.

M. J.-F. Joly (rad.) examine la ques-
tion du financement de l'assurance, no-
tant qu 'un recours à une augmenta-
tion de l'impôt est une solution. Le
problème a en tout cas le mérite d'être
clairement posé : ou bien le peuple
consentira à une augmentation d'im-
pôt de 5 %, estimant que l'assurance
doit être réalisée ou bien le contribua-
ble refusera le projet parce que la
note à payer est déjà suffisamment
lourde. M. Joly pense qu'il ne faut pas
trop charger le bateau. On ferait déjà
œuvre positive en demandant à l'Etat
de payer le tiers des primes pour les
enfants , la prime entière pour les en-
fants dont les parents sont secourus
par les services sociaux. En l imitant
notre objectif à ce point du program-
me, on aurait  une dépense annuelle de
l'ordre de 500,000 francs , ce qui aurait
plus de chance d'obtenir l'agrément du
peuple .

M. E. Lauener (rad.) remarque que
la période d'euphorie et de la facilité
est passée. Il est nouveau dans notre
parlement que le Conseil d'Etat pro-
pose de trouver une nouvelle ressour-
ce pour couvrir  une nouvelle dépense.
Or le recours à l'impôt est inéluctable
au moment où l'Etat en est arrivé au
point d'éprouver des difficultés de tré-
sorerie. M. Lauener a confiance dans
le peuple qui saura faire un sacrifice
af in  qu 'un progrès social soit réalisé.
Une telle consultation populaire sera
un véritable test de notre démocratie.

M. P. Porret (p.p.n.) regrette qu 'on
ait prévu l'assurance obligatoire pour
les enfants .  Le groupe p.p.n. demande
le renvoi à une commission.

Quant  à M. P. Rognon (rad.) il s'é-
lève avec vigueur contre un propos du
leader de l'extrême-gauche selon lequel
les taxations ne sont pas faites avec le
soin voulu. M. Rognon se porte en
faux contre cette accusation proférée
à l'égard de l 'inspectorat des contribu-
tions.

M. René Calame (p.p.n.) donne con-
naissance des modalités de l'accord con-
clu dans l ' industrie horlogère entre
patrons et ouvriers au sujet de l'as-
surance maladie. Il faut  demander à la
commission , dit-il , de pousser les or-
ganisat ion s professionnelles à organi-
ser elles-mêmes l'assurance maladie , ce
qui épargnerait des charges à l'Etat.

Pour M. J.-P. Joly (rad.), il faut que
chacun par t ic ipe  à la dépense , de même
que chacun doit assumer ses responsa-
bilités. M. F. Bourquin (soc.) voit l'u-
nanimité au sein du parlement sur cet-
te assurance , mais on est divisé quant
au f inancement , ce qu 'il faut pourtant
bien résoudre .

M. Pierre-Auguste Leuba , chef du dé-
partement  de l ' intérieur , relève avec
quelle rapidité le projet a été mis sur
pied , grâce à la collaboration de la
commission consultative. Certes , le pro-
jet n 'est pas idéal ; il correspond à ce

qui peut être supporté financièrement.
On verra prochainement que le budget
ne peut être équilibré. C'est dire que
toutes les recettes ordinaires  sont uti-
lisées. Il est évident que si l'on re-
court à l'augmenta t ion  de l'impôt , il
faudra modifier préalablement  la loi
fiscale. Dire que le gouvernement  —
et ici M. Leuba s'adresse à M. Cors-
want — présente un projet de telle fa-
çon que le peuple le repoussera , c'est
faire une ins inuat ion par t icul ièrement
mal venue, car rarement un projet de
loi a donné lieu à autant de discus-
sions et exigé a u t a n t  de travail.

M. Leuba s'explique sur le choix qui
a été fa i t  du mode de f inancement .
L'augmenta t ion  de, la contr ibut ion aux
charges sociales sera min ime  pour la
majorité des contr ibuables.  Il convient
de remarquer que 15,734 contr ibuables
ne paient pas cet impôt , 13,30(1 paieront
un supplément de 1 à 2 fr. 50, 13,503
paieront un supplément de 2 fr. 50 à
5 francs , alors que les contribuables
de la classe supérieure paieront plus de
1 million de francs. Exonérer un plus
grand nombre de contribuables , c'est
vouloir se livrer à de la démagogie.

L'exposé de M. Leuba provoque une
réplique de M . Corswant  et une du-
plique du chef du département de l'in-
térieur qui af f i rme au leader popiste
que le peuple neuchâtelois n 'est pas
formé de mendian ts  et qu 'il se trouvera
beaucoup de citoyens pour faire le sa-
crifice qu 'on leur demande.

On passe au vote. L'entrée en ma-
tière n 'est pas combattue et l'assem-
blée se prononce pour le renvoi à une
commission de 15 membres , par 106
voix sans opposition.

Les constructions nouvelles
à l'hospice de Ferreux

Nous avons publié un résumé du
rapport sur les projets de travaux à
Ferreux , dont le coût total sera de
6,120,000 francs.

Le groupe radical par la voix de
M. Ch. Dubois , propose le renvoi à une
commission qui devrait mener ses in-
vestigations dans le ménage commer-
cial de Ferreux , dont les dépenses ne
cessent d'augmenter.

Le Dr G. DuPasquier (Mb.) propose
également au nom de son groupe le
renvoi à une commission.

M. J. Liniger (soc. % déclare que son
groupe approuve le projet . Le renvoi à
une commission n 'est pas absolument
nécessaire dès le moment où l'on sait
que ce projet a été longuement étu-
dié (une dizaine d'années). Les so-
cialistes ne s'opposeront d'ail leurs pas
à ce renvoi. M. Liniger examine le pro-
blème que pose Ferreux, notant que si
l'Etat dépense annuel lement  1 mil l ion
400,000 francs pour Ferreux et les éta-
blissements hospitaliers , la dépense est
du même ordre pour les communes et
fondat ions  propriétaires d'hôpitaux . Or
si le partage pp» moit ié des charges
entre l 'Etat et 1 communes est ad-
mis pour les nouveaux bâtiments de
Ferreux, il faudrai t  qu 'il en soit de
même pour les constructions hospita-
lières communales ou régionales.

La séance est levée à 17 h. 35 et le
débat sur Ferreux reprend ce matin
par la réponse du Conseil d'Etat.

D. Bo.

LES SPECTACLES

« Oh ! voilà Paris »
Oui c'est bien une bouffée d'air pa-

risien qui , à la Rotonde, nous vient
avec la revue à grand spectacle « Oh !
voilà Paris ». Hier soir la salle était
comble et le public extériorisa sa joie
à maintes reprises.

Nous ne voulons pas décrire ce spec-
tacle qui * est mené tambour bat tant
et nous t ient en haleine durant près
de trois heures.

Dans des décors somptueux , les pro-
duction N. Riva nous mènent du Petit
Trianon en Orient en passant par l'Es-
pagne et, na ture l lement , par Paris. Les
ballets de Roger Eton nous ont sé-
duit .  De jolies filles , aux innombra-
bles costumes, ne cessent de tournoyer
tantôt  avec langueur , tantôt dans un
rj 'thme endiablé , mais toujours avec
grâce. Un excellent « French cancan »
nous fut  offert , ce qui n 'est pas peu
dire.

Quant aux intermèdes animés par
Sergeot et Lucien Frebert , ils déclen-
chèrent des tempêtes de rires. Leur
verve intarissable et leurs mimi ques
désop ilantes leur assurent un succès
mérité. Signalons aussi deux chanteurs
de charme, Bruno Madej et Jean Bar-
letta.

Les danseurs , Pierre Josselin et Syl-
via Bordone , ont une  excellente techni-
que et une classe indéniable.  Ils sont
d'ailleurs entourés d'autres artistes
qui leur donnent  une bonne répli que.
Danseuses et chanteuses charment et
la vue et l'oreille : Claude Pacaud ,
Lima Carême, Michèle Wannier, Lydie
Lore et Frédérica. Quant à Marguerite
Perney, elle nou s fait revivre le beau
temps du music-hall  et nous rappelle
avec émotion Mistinguett.

Bref , tableaux et sketches mérite-
raient tous une mention sp éciale. Ils
assurent une réussite méritée à cette
revue faite de grâce, de légèret é et
d'esprit.

Pour terminer, disons encore que le
petit orchestre, dirigé par Marcel Du-
bel , souligne , par son rythme entraî-
nant , la réelle valeur de « Oh ! voilà
Paris ».

J. My.

LA COTE-AUX-FÉES
La grippe sévit au village

(c) L'ép idémie de gri ppe qui sévit
dans le pays n 'a pas épargné notre
région.

Très nombreux sont ceux qui sont
alités actuellement ou qui l'ont été,
les uns plus gravement que d'autres.
Dans certaines de nos entreprises , une
trentaine d'ouvriers sont retenus à do-
micile. D'autre part , le nombre des
élèves malades étant  très élevé au
collège , les classes ont été fermées
hier pour quel ques jours.

MOTIEHS
Inauguration

de la nouvelle laiterie
(o) C'est samedi soir que la Société de
laiterie a procédé à l'Inauguration de la
nouvelle laiterie qu 'elle vient de cons-
truire à la Grand-Rue , et qui remplacera
désormais les locaux par trop désuets
qu 'elle occupait depuis près de 50 ans.
Conçue et réalisée selon les données
les plus modernes , cette nouvelle lai-
terie , tant par son aspect extérieur que
par son agencement Intérieur , n 'a rien
à envier à ce qui s'est fait ailleurs. A
l'occasion de cette Inauguratio n , la so-
ciété avait Invité ses membres et les
autorités à une réception qui eut lieu
à l'hôtel de ville des Six-Communes. Au
cours de celle-ci , M. Butschl , président
du Syndicat des producteurs de lait ,
releva combien cette amélioration était
nécessaire et répondait a un besoin.
Au nom du Conseil communal , M. L.
Marendaz , président de commune féli-
cita tous ceux qui furent les artisans
de cette réalisation .

DOLANNE

Un appartement détruit
par le feu

(c) Lundi matin , vers 9 h. 20, l'alarme
était donnée au village. Des passants
venaient d'apercevoir des flammes et
de la fumée sortir par une fenêtre
de l'étage supérieur de l'immeuble No
101 de la rue Principale. Cette maison
est située en plein centre du village
et fai t  corps avec d'autres blocs.

Promptemcnt , les pompiers de Douan-
ne, secondés par un groupe de Glé-
resse et le premier groupe de piquet
de Bienne , se portèrent sur les lieux
du sinistre. Comme le temps était
calme, ils parvinrent  à se rendre maî-
tres de la s i tuat ion et vers 11 heures
tout danger était écarté.

L'appartement où a pris le feu est
dé t ru i t  et la toiture est percée. Les
dégâts sont importants.

L'on ne connaît  pas encore exacte-
ment les causes de cet incendie , ce-
pendant il semble bien que la ména-
gère du 2me étage enclencha par mé-
garde un radiateur  électrique en le
touchant avec du linge alors qu 'elle
met ta i t  de l'ordre dans la chambre.
Ayant  quit té la pièce , elle ne vit pas
que le radia teur  surchauffé  enf lammai t
le lit. Le feu se communiqua rapide-
ment aux rideaux et à toute la chambre.

L'enquête est menée par le préfet de
Nidau et le gendarme de Douanne.
Jusqu 'à 11 heures , le trafic entre la
Neuveville et Bienne a été détourné
oar la rive sud du lac .

BIErYIWB
Un char contre une auto

(c) Lundi , vers 11 heures , trois ou-
vriers sortant de la scierie Renfer à
Bou Jean avec un char à bras chargé
de planches se sont engag és sur la
route du Biiren au moment où une
auto passait. Le conducteur de cette
dernière n 'a pas pu stopper à temps
et sa machine  a eu le garde-boue
avant et la portière enfoncés. Cela re-
présente quel que 300 fr. de dégâts.

Un garçon tombe d'un arbre
et se casse les deux jambes

(c) Vers 17 heures , lundi , un élève de
7me classe, Marcel Paroz , dont le père
est marchand de vélos à la route de
Madretsch 35, a fait  une chute d'un
arbre près du collège des Tilleuls. L'in-
for tuné  garçon a eu les deux jamb es
brisées et p lusieurs côtes cassées. Il a
été conduit à l'hôp ital Wildermeth
au moyen de l'ambulance municipale.

MONTET
En freinant trop brusquement

(c) Lundi peu avant midi , une auto
conduite par M. Hurni , agriculteur à
Estavayer , qui rentrait chez lui avec
ses parents , a fai t  un triple « loop ing »
après un virage dangereux à l'entrée
de Montet . La voiture qui roulait à
vive allure fut déportée sur la droite
de la route qui est bordée par le mur
d'un jardin. C'est en freinant brusque-
ment que le conducteur a provoqué
l'accident , mais fort heureusement les
occupants sont sortis indemnes de la
culbute. La machine, par contre, est
hors d'usage.

DELLEY
Décès d'un ancien syndic

(c) Le doyen de la commune, M. Jo-
seph Delley, s'est éteint à l'âge de
92 ans. Joseph Delley, dit l'Ancien ,
était une personnalité fort connue et
aimée dans le district de la Broyé.
Pendant vingt ans , il avait été syndic
et inspecteur du bétail . U s'acquitta
toujours de sa tâche avec conscience.
Sévère pour lui comme pour les autres ,
il était toujours correct et juste. Atta-
ché à sa terre natale , il fut un agri-
culteur avisé et le village de Delley
lui doit de nombreuses innovations.

• Etant donné l'abondance
des nouvelles, voir également
notre chronique régionale en
page 11.
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Aujourd'hui

SOLlilL lever 7.08

LUNE lever 12.57
coucher 22.55

Potage :
Côtelettes d' agneau Nelson

Carottes Vichy ]
Pommes sautées

Fruits
... et la manière de le préparer

Côtelettes d'agneau Nelson . — :
Préparer une farce avec des oignons :

: hachés, 2 jaunes d'œufs, 2 eullle-
: rées de crème fraîche , du sel et
: quelques tranches de jambon cru ;
: coupées finement. Paire rôtir des :
: côtelettes d'agneau sur un côté :
'¦ dans du beurre , les poser sur un
; plat allant au four et couvrir le !
: côté non rôti avec la farce . Parse- ;
: mer de flocons de beurre , de ;
: fromage râpé et cuire au four pen- :
\ dant un quart d'heure. '.

LE MENU DU JOUR

Monsieur et Madame
B. DELLEY-PETEB, ont la joie d'an-
noncer la naissance de

Cedric
Valanglnes 17 Clinique du Crêt

r ^
Tarif des abonnements

en France à la Feuille d'Avis
de Neuchâtel >

I an . . .  Frf. 5000.—
6 mois . . . Frf. 2600.—
3 mois . . . Frf. 1400.—

Domicile de souscription :
SOCIÉTÉ CIVILE D'ORGANISATION

ET DE PRESSE
6, rue Rabelais, LYON 3me
Compte de chèques postaux

Lyon 3366-31

L'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
le f era un plaisir de vous soumettre

sa nouvelle collection de
CARTES DE VISITE

t
Madame Blanche Comi-Pauli , à Sonvilier ;
Madame et Monsieur Salvatore Comi-Salve, Italie ;
Monsieur Antonio Comi, à Sonvilier ;
Mademoisell e Cristina Comi , à Sonvilier ;
Madame et Monsieur Giovanni Corchia-Comi , à Sonvilier ;
la famille Edouard Pauli , à Villeret ,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur Nicola COMI
leur très cher époux , fils , frère , beau-frère , cousin et ami , enlevé
subitement à leur affection , dimanche 27 octobre 1957, n l'âge de
28 ans.

L'enterrement , auquel on est prié d'assister , aura lieu mercredi
30 octobre , à 12 h. 45, départ de l'hôpital ; culte à la chapelle de
l'hôpital à 12 h. 30.

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Monsieur René Favre-Mercanton, J
Areuse ;

Mademoiselle Jacqueline Favre, J
Londires ;

Madame et - le docteur Alois Ornlin-
Mercanton et leurs enfants ;

Monsieur Eric Mercanton ;
Monsieur et Madame Frédéric Favre ;
Madame et Monsieur Aimé Benoit-

Favre et leur fille Martine ;
Monsieur Adolphe Stauffer ;
Mademoiselle O. Plainchamp,
ainsi que les familles parentes et

ailliées,
ont la gronde douleur de faire part

du décès de

Madame René FAVRE
née Alice MERCANTON

leur très chère épouse , maman , sœur ,
belle-soeur, belle-fille , tante et parente,
enlevée subitement à leur tendre affec-
tion , dans sa 5+me animée, après quel-
ques heures de maladie.

Areuse, le 28 octobre 1957.
(Clos Roset)
' ¦ C'est dans le calme et la

confiance que sera votre force.
Esaïe 30 : 15.

L'ensevel issement aura lieu à Boudry,
mercredi 30 octobre 1957, à 13 h. 45,

Culte pour la famille à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Les autorités communales de Boudry
sont informées du décès de

Madame Alice FAVRE
épouse de Monsieur René Favre, vice-
président du Conseil communal.

L'ensevelissemenit aura lieu à Boudry
mercredi 30 octobre 1957, à 13 h. 45.

Conseil communal.

Le comité du Groupement des con-
temporains de 1006 du district de Bou-
drg a le p énible devoir d'informer ses
membres du décès de

Madame Alice FAVRE
épouse de Monsieur René Favre, mem-
bre actif .

Pour les obsèques prière de consul-
ter l'avis de la famille.

La Direction et le Personnel de la
Société de Banque Suisse , Siège de
Neuchâtel , ont le regret de faire part
du diécès die

Madame Alice FAVRE
épouse de leur directeur, Monsieur René
Favre.

La commission scolaire et le corps
ensei gnant du collège de Boudry ont
le profond regret de faire part de la
perte douloureuse qu'ils vienioeiit
d'éprouver en la personne de

Madame Alice FAVRE
présiiclenite des d'ames inspectrices, dé-
cédée le 27 octobre 1957.

Pour les obsèques, prière de consulter
l'avis de la famille.

Les comités de la Fanfare de Bon-
dry et de son Amicale ont le pénible
devoir d'aviser leurs membres du décès
de

Madame

Alice FAVRE-MERCANTON
épouse de Monsieur René Favre, pré-
sident de l'Amicale de la fanfare.

L'ensevelissement, auquel ils sont
priés d'assister, aura lieu à Boudry,
mercredi 30 octobre 1957, à 13 h. 45.

IN M E M O R I A M
A notre bien-aimé époux et paPa

Alexis V0NLANTHEN
29 octobre 195B - 29 octobre 19»7
Une année déjà , mais le tem ps n'

peu t combler le vide que tu as ta|SSC
pa rm i nous.

Ton épouse et tes enfants.

(Test en Lui que vous aussi, après
avoir entendu la Parole de la vé-
rité , l'Evangile de votre salut ,
c'est en Lui que vous avez cru
et que vous avez été scellés du
Saint-Esprit qui avait été promis.

Ephésiens 1 :13.

Madame Camille Challandes-Glémen-
çon , à Peseux ;

Monsieur et Madame René Challan-
des-Filipp i et leur fill e Josianne , à la
Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Aimé Challan-
des-Richard et leurs fi ls  Laurent et
Jacques , à Peseux ;

Monsieur Francis Challandes-Tur-
rian , à Peseux ;

Mons ieur  José Challandcs-Pfeiffer  et
son fils Christ ian , au Villaret sur Co-
lombier ;

Madame et Monsieur Ewan Marti-
Chal landes  et leurs f i ls  Blaise-Ewan et
Domin i que , à la Chaux-ric-Fonds :

Madame veuve Adolp he Clémençon,
à Corcelles (Neuchâtel) ,  ses enfants et
pe t i t s -enfan ts  ;

les enfan ts  et pe t i t s -enfan t s  de feu
James et Georges Chal landes , à Saint-
Biaise, à Fon ta inemelon ,  à Fontaine s !
von A l l m c n , à Malvi l l iers ,

a ins i  que les familles parentes et
alliées ,

ont la grande douleur  de faire part
du subit départ pour la patrie céleste
de

Camille-René
" 

CHALLANDES
leur cher époux , père, grand-p ère , frè-
re, oncle , cousin , parent et ami , en
ce jour , dans sa fi2me année.

Peseux , le 28 octobre 1957.
PS. 23.

L'ensevelissement aura lieu je udi
31 octobre , à 13 heures.

Culte pour la famille, n 12 h. 30.
au domici le  mortuaire , Château 15.

L'Eternel garde tous ceux qui
l'aiment. Ps. 145 : 20.

Madame Louis Coquerel - Girard, à
Hauterive;

Madame veuve Edouard Cuche - Co-
querel et sa fil le , à Saint-Biaise;

Madame et Monsieur Maurice Wen-
ger - Coquerel et leurs enfants , à Hau-
terive ;

Madame et Monsieur Gottfried
Fahrni-Coquerel et leurs enfants, à
Saint-Biaise;

Mademoiselle Simone Coquerel , à
Hauterive;

Madame et Monsieur Hervé Gug-
gisberg, à Serrières;

Monsieur et Madame Jacques Cu-
che, à Saint-Biaise ;

les enfants et petits-enfants de feu
Séraphin Coquerel , au Havre; les en-
fan t s  et pet i ts-enfants  de feu Numa
Girard;

ont la douleur de faire part du décès
de leur cher époux , père, beau-père ,
grand-père , oncle et cousin

Monsieur Louis COQUEREL
enlevé à leur tendre affection après
une longue maladie  dans sa 77me
année.

Hauterive , le 26 octobre 1957.
Ses souffrances sont passées.

- Il est au ciel et dans nos cœurs.
L'ensevelissement , aura lieu mardi

29 octobre , à 14 heures.
Culte pour la famille , à 13 h. 30.

Les honneurs seront rendus au cimetière
Cet avis tient lieu île lettre de faire part

La commission de VEcoIe secondaire
de Bondry-Cortaillod a la grande dou-
leur de faire part de la mort de

Madame René FAVRE
présidente du comité des dames

Inspectrices
Pour la date et l'heure de l'enter-

rement, se reporter à l'avis de la fa-
mille.

Monsieur et Madame ANDREONI
ont la Joi e d'annoncer la naissance
de

Philippe
28 octobre 1957

Maternité Neuchâtel

La chancellerie d E tat nous commu-
nique :

Dans sa séance du 26 octobre 1957,
le Conseil d'Etat a autorisé M. Reno
Blumenthal , domicilié à Neuchâtel , à
pratiquer dans le canton en qualité
d'assis tant-pharmacien.

Nominations militaires
La chancellerie d'Etat nous commu-

nique :
Dans sa séance du 22 octobre 1957,

le Conseil d'Etat a nommé au grade de
lieutenant d ' in fanter ie , à partir du 27
octobre 1957, les caporaux : Claude
Schneiter , né en 1935, domicilié à Neu-
châtel ; Marcel Jeanneret , né en 1936,
domici l ié  aux Hauts-Geneveys ; Ray-
mond Lauener , né en 1933, domicilié à
la Chaux-de-Fonds ; Eric Perregaux , né
en 1934, domicilié à la Sagne .

Décision du Conseil d'Etat
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